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LE PROBLEME DU JOUR:

ae notre comté
Bon voyage 

Les libéraux
formulent leurs souhaits de bon 
voyage et heureux retour aux dé­
légués qui les représentent à la j 
convention libérale de Québec, .j 

Par la sincérité de leurs con- [
viciions, leurs connaissances de la ; 
politique québéquoise, leur dé-, 
vouement désintéressé, ils sau- j 
ront jouer un rôle important à 
cette réunion et ils feront grand : 
honneur au comté de Terrebonne, j

Pageant historique
de Dollard au 15e 
anniversaire des scouts

Entre Canodicnt Ot bonne volonté

Nos lois
françaises

! j Par Eugène L’HEUREUX
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Patronage éhonté
Le notaire “Cadillac” Blan 

chard exerce le patronage le plus 
éhonté et viole systématique­
ment l’autonomie des commissions 
scolaires.

Quand une commission scolai­
re obtient un octroi du gouverne­
ment provincial pour la construe-j 
tion ou la réparation d’une éeo-! 
le. c’est le notaire Blanchard qui 
impose le choix de l’architecte et; 
désigne les quelques entrepre­
neurs “bleus” qui sont seuls ad- j 
mis à soumissionner. C’est ainsi i 
que les choses se sont passées à 
Saint-Sauveur, Ste-Adèle, à Terre-1 
bonne, à Saint-Janvier et dans; 
toutes les paroisses qui ont re­
quis les services et la collabora­
tion du notaire "Cadillac” Blan­
chard.

Combien de temps ce système 
de dictature et de favoritisme du­
rera-t-il?

Institutrices «on diplômées
Il appert que dans les derniè 

res années, les officiers du Dé- j 
partement de l’Instruction Publi- j 
que ont émis illégalement et ir-1 
régulièrement un certain nombre j 
de diplômes à des jeunes filles j 
qui ne possédaient aucune qua- j 
lification.

La loi permet au Surintendant.! 
sur demande d’une commission 
scolaire, d’autoriser pour un an 
l’engagement d’une jeune fille j 
non diplômée, mais le Surinten­
dant, pas plus que les autres of-j 
ficiers du Département de l’Ins-1 
truction Publique, n’ont le droit 
d’accorder de permis qui autorise 
une jeune fille d’enseigner n’im­
porte où dans la Province de Qué­
bec sans diplôme.

Les associations professionnel­
les des institutrices ont bien rai­
son de continuer leurs efforts; 
pour empêcher l’engagement ; 
d’institutrices non diplômées.

M. A. Raoul Gauthier, de l’Usi­
ne d’Outillage Gauthier, deuxiè­
me Scoutmestre de la troupe 
Scoute de Saint-Jérôme et organi­
sateur des grandes fêtes du 15iè 
anniversaire de la fondation du 
Scoutisme à Saint-Jérôme, a bien 
voulu nous accorder une entrevue 
la semaine dernière afin de sous 
mettre au courant de ce magni­
fique programme de réjouissan­
ces populaires.

Les fêtes débuteront par la 
vente de la T’ose de Dollard, ven­
dredi prochain le 26 mai. Le len 
demain, samedi, -’ans la matinée 
un train spécial amènera les 
Scouts de Montréal à Saint-Jé­
rôme. Dans l’après-midi de cette 
journée du 27. les Scouts montré­
alais donneront des démonstra 
(ions de leurs jeux au camp mili­
taire; le public jérômien est cor­
dialement invité.

A 3 heures a. m., représenta­
tion du Pageant historique de 
Dollard des Ormeaux au Long 
Sault, spécialement pour les en­
fants. Les adultes sont aussi ad 
mis. L’entrée est libre. Il y aura 
une autre représentation sous les

réflecteurs le soir, à 8 heures, au 
même endroit, au terrain d’expo­
sition. sur le boulevard Melan- 
çon. dans l’enceinte du stade de 
baseball. La troupe compte 250 
acteurs.

Dimanche, grande parade de 11 
chars allégoriques montés par 
des Scouts. Le départ aura lieu 
du camp militaire à 1.30 heure 
après-midi, pour suivre le par­
cours suivant: rue Labelle jus­
qu’au Garage Giroux, retour rue 
Sl-Georges jusqu’à la Place du 
Marché. Il y aura alors à cet en­
droit une grande manifestation 
par nos Scouts jérômiens.

Le spectacle que donneront la 
troupe de 250 acteurs samedi le 
27 promet d’être grandiose. L’en­
trée est libre et on prévoit qu’il 
y aura de la place pour 3,000 per­
sonnes dans les estrades du ter­
rain de baseball et sur le terrain 
même.

Le défilé des chars allégoriques 
oromet des surprises également. 
En cours de route, on apprend 
que les Scouts vont s’arrêter à un 
endroit qu’eux seuls connaissent, 
pour donner un numéro surprise

à la foule.
i Voici la liste des chars allégo- 
! riques qui formeront la paradé: 
j 1. — “L’Année Sainte’’ —
; troupe du Collège Grasset.

2. — "Promesse Scoutes” — 
’ troupe N.-D. de Grâce.

3. — "Croisades” — troupe T. 
S. Rédempteur.

4. — “Croisades’’ — troupe Ste­
; Croix.

5. — "Veille d’Armes” — trou­
pe St-Alphonse.

0. — "Secourisme et Tours” — 
troupe Immaculée-Conception.

7. — "Tour et Mattelotage” 
troupe Sacré-Cœur.

8. — "Un Coin de Patrouille au 
j Camp” — troupe Pte-aux-Trem- 
; blés.
j 9. — “Feux de Camp” — trou­
; pe St-Jean de la Croix.

10. — "Une Patrouille en Ex- 
i cursion” — troupe St-Jean.

11. — "Dollard et les Sauvages” 
| — troupe Les Peintres Modernes 
| Enrg.

Les Scouts, comme on le cons­
I tate. n’ont rien oublié pour zen 
dre cette parade plus magnifique, 

à suivre à la page 4

Candidats au poste de Chef provincial du parti libéral

Un singulier défenseur
Pour défendre les droits cons­

titutionnels de la province de 
Québec. le Premier Ministre 
Drew-Plessis a choisi un singu­
lier défenseur.,

M. Arthur Reauchesne qui é­
tait alors greffier de la Chambre 
des Communes, donna le 16 avril 
1935, devant un comité chargé 
d’enquêter sur les déficiences de 
l’Acte de l’Amérique Britannique 
du Nord, un témoignage fort é­
tonnant.

M. Beauchesne, répondant à 
l’objection que notre Constitu­
tion empiétait sur l’autorité pro­
vinciale déclarait: "cela n’arrive- 
fait pas si nous avions un grand 
district fédéral".
Conseillerait-il encore à Duples­

sis de diviser le district fédéral 
en territoires québéquois et onta­
riens? Suggérerait-il, comme au­
trefois, la création d’une grande 
Université fédérale? etc. etc.

Nous en reparlerons!

m

De gauche a droite, on aura 
reconnu: Me Georges-Emile Im 
palme, député fédéral de Joliet- 
te L'Assomption - Montcalm; 
Me Jean-Marie Nadeau, journa­
liste et professeur d'université; 
et Ale Horace Philippon, c.r., 
de Québec, l'un des fondateurs 
de l'Action Ubérale Nationale, 
i(ui, au moment où nous écri­

vons ces ligues, semblent les 
seuls candidats à laisser porter 
leur nom devant la Convention 
libérale qui se tient à Québec 
aujourd'hui et demain. Ale Leo­
pold Nantel. c r., Aie Raymond 
Raymond, Ale Paul latrose et 
Ale Jean Guerin avocats de St- 
Jéràme, assistent à la Conven­
tion, de même que Mme Léopold

Nantel. MM. Rodrigue Belan­
ger. Marc Fortin et Raoul Bélis 
ie, de St-Jérôme également; Ale 
J.-Al. Vermette, n.p., de Saint- 
Janvier; MM. Jules Bélisle et 
Euclide Forget, de Ste- Agathe; 
Ale Léopold Gravel, de Terre­

: bonne; AI, Guy Lavigne, de Ste- 
Marguerite, et Al. Arthur Go- 

| hier, de St Hippolyte.

GAGNANTE DE MICRO PROGRAMME

Un réveil opportun

Le Ion des discours prononcés 
récemment par les divers candi­
dats au poste de chef provincial 
du Parti Libéral, MM. Marier. 
Nadeau, G E. Lapalme et H. Phi- 
üppon, atteste que les libéraux 
ont heureusement retrouvé leur 
agressivité d’antan.

Uès que le chef aura été dési­
gné par les délégués qui siègent 
actuellement à la Convention de, 
Québec, tous les libéraux se fe­
ront un devoir de l’appuyer dans 
•a campagne à entreprendre pour 
dénoncer les abus et les scandales 
du régime de l’Union Nationale et 
es allures dictatoriales de son 
fbef Maurice Drcw-Plcasis.

L’heurc-usc gagnante du con- 
rours de Micro-Programme, du 
5 mai dertrer, organisé par 
"L’Avenir du Nord", est Mada­
me Gérard Lachapelle, 613, rue 
Carillon, Saint-Jérôme. Le ca­
deau, un magnifique aquarium, 
avait été donné gracieusement 
par Sainr-Jérôme Aquarium, 
978, rue Labelle, Saint-Jérôme.

Afin de donner plus de chan­
ces aux lecteurs de "L’Avenir 
du Nord” de participer au pro­
chain concours, nous avons déci­
dé d’en retarder la date à ven­
dredi prochain, le 26 mai. Le 
prix en vaut la peine! il s agit 
d’une superbe chaise-berceuse 
chromée, gracieusement donnée 
par le Magasin Lavarière, 613, 
avenue Parent, Saint-Jérôme.

Envoyez autant de bonnes ré­
ponses qu’il vous plaira. N ou­
bliez pas qu’il faut remplir le 
coupon que vous trouverez en 
page 2 de "L Avenir du Nord , 
Si vous demeurez à Saint-Jérô­
me, un timbre de 3 sous est suf­
fisant. Les personnes, de l’exté­
rieur devront affranchir leurs 
lettres d’un timbre de 4 sous.

Le gagnant sera choisi au Ma­

gasin Lavaricre, à 8.30 heures 
du soir, le 26 mai prochain.

Chez les Scouts

Al. A.-Raoul Gauthier, qui a 
été deuxième Scoutmestre de la 
troupe de Saint-Jérôme, est l'or­
ganisateur en chef des fêtes du 
quinzième anniversaire des 

Scouts de notre ville On sait „ , , ,
qu'elles auront lieu en fin Jcun cas d extrême abus du 
semaine prochaine. champagne !

Ils perdent la tête
AU FEU!

James B. Gordon, de St-Sau- 
veur des Monts, a été condamné 
à S25.00 d’amende et les frais 
pour avoir lancé un projectile 
dans la vitrine du garage Lor­
rain, 835 rue Labelle, le 6 mai 
dernier. En plus d’avoir fait é­
clater la montre de la salle d’ex­
position de lorrain Auto Ltée, 
ce disciple de Bacchus a endom­
magé une automobile Pontiac 

; 1950. Quand il eut repris ses 
I sens, quelques jours après, Gor- 
i don a prétendu que l’effet des 
I boissons dont il avait abusé lui 

a laissé voir le garage tout en 
! flammes et sa femme prise au 
1 centre du sinistre...

EH! TAXI!

Un autre individu qui hélait 
depuis plusieurs fois Radio-Po­
lice, insistant pour se faire con­
duire chez lui, a finalement été 
pris on défaut à 1’hôtel Plouffe 
où il faisait son "Ti-Jean Lé­
vesque”!.., C’était évidemment 

‘ gros

A la Société St Jean-Baptiste 
de Québec, l'bon. Antoine. Ri­
vard, solliciteur général, a pro­
noncé dernièrement un beau 
plaidoyer en faveur de nos lois 
françaises.

Trois forces, dit-il à peu près 
textuellement, ont rendu possi­
ble le miracle de notre survivan 
ie la religion catholique, la lan­
gue française et les lois françai­
ses. Ce sont là les piliers qu’on 
trouve à la base de notre vie na­
tionale. On admet généralement 
Vimportance et la nécessité des 
deux premiers facteurs, mais on 
oublie parfois l’importance que 
uos pires ont attachée avec rai­
son aux lois françaises et les lut­
tes qu'ils ont menées pour les 
conserver.

EXPRESSION DE LA
VOLONTE D'UN PEUPLE
L'ensemble des lois d’un pays, 

dit Af. Rivard, n’est pas seule­
ment la législation qui courbe 
sous son autorité tous les citoy­
ens'- c'est aussi l’expression de la 
volonté commune d'un peuple, 
jon désir collectif de vivre de la 
façon qui lui convient et lui 
plait, son attitude particulière 
devant les problèmes qu’il faut 
régler et que fait naître l’exis­
tence de la communauté natio­
nale.

Après avoir noté les principa­
les étapes de l’histoire de nos 
lois françaises, Af. Rivard, a dé­
crit notre devoir envers nos lois 
civiles françaises.

UN DEVOIR IMPERIEUX
En substance, sinon textuelle­

ment, il a dit ceci'- ”C'est un de­
voir impérieux que nous irnpo 
se la nécessité de ne rien laisser 
s'effriter des garanties qui pro­
tègent notre survivance. Nous 
de vous veiller d'abord dans no­
tre propre maison pour que nos 
lois françaises ne perdent pas 
sous l’inspiration des conditions 
Ue vie nouvelles, leur vertu an­
c :enne et salvatrice. La loi doit 
demeurer au service de nos ins- 
..tutions, de notre langue, de 
notre survivance. Les textes lé­
gislatifs doivent consacrer nos 
revendications essentielles. Et ill 
est bon d'insister sur Vimportun- j 
ce d'une bonne rédaction législa 
tive.

C’est bien spontanément que 
nous acceptons tout cela, nous 
réservant toutefois le privilège 
d'interprréter à notre manière le 
membre de phrase où le confé­
rencier redoute l'influence des 
condition: nouvelles sur nos lois. 
— Partisan de l'évolution des 
lois au rythme de l'évolution de 
la société, nous ne voudrions pas 
courir le risque d'endosser un 
traditionnalisme juridique ex

à suivre à la page 2
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Il ne faudrait pas croire que | et de la préparation de la rue. 
du seul fait que Saint-Jérôme Une plaque commémorative 
est devenue "cité” le problème ! sera installée sur le pont Vanier; 
de la circulation se soit aggravé i !e dévoilement en sera fait pro- 
au point qu'il faille adopter u- chaine ment, 
ne nouvelle règlementation. U- , ,, .
ne règlementation existait pré-i .Jf* travaux améliorai,on et 
cédemment, mais les circonsfan- : d ^g.sement de 1 intersect,on 
ces nous forcent à établir un i Jes rues St-Georges et Montigny 
contrôle encore plus efficace j i*ront repns P°ur de bon et la 
pour répondre au trafic toujours 
ue plus en plus dense à travers
„ .------ eut __ _________________ «notre ville. S'il ne s'agissait que 
du trafic local, la question se­
rait certainement facile à résou­
dre, mais le débordement d’un 
flot sans cesse plus considérable 
d’automobiles vers les Laurc-nti- 
des, l’attrait des lacs et des mon­
tagnes sont la cause de ce pro­
blème. S’il faut circuler, il faut 
aussi trouver des endroits pour 
le stationemtmt, et c'est pour­
quoi le conseil municipal vient 
d'adopter un nouveau règlement 
à cette fin. L’on y verra par ex­
emple, qu'à l’avenir, il sera per­
mis de- stationner sur les deux 
côtés de la rue St-Georges, entre 
,es avenues Legault et Parent, 
jù des compteurs de stationne­
ment seront prochainement ins­
tallés afin de limiter tel station­
nement et pe-rmettre à ceux qui 
ont affaire dans le centre de la 
ville d'avoir une place. Des lu-

reconstruction des trottoirs est 
confiée à l’entrepreneur Wilfrid 
Dufour. Uu poteau de direction 
d'un modèle artistique en fer 
forgé avec inscription: Cité de 
St-Jérôme”, sera installé au cen­
tre de cette intersection. L’idée 
Je l’inscription est bonne, mais 
le poteau sera toujours une nui­
sance, car on sait qu’il y a déjà 
eu un poteau semblable à cet en­
droit et qu’il a fallu le faire dis­
paraître.

Le Lt Albini Tassé vient d’ê­
tre suspendu de ses fonctions 
pour manque à la discipline et 
insubordination. Une commissi­
on spéciale a été formée poux te­
nir une enquête sur les faits al­
légués par le Directeur de police 
et confirmés par les rapports de 
trois constables. L'enquête sera 
ouverte vendredi soir.

Douze permis de construction 
sont accordés

Des permis exclusifs ont été

si le Canada allait connaître une 
dépression”, a-t-il dit. "A moins 
que tous les indices ne mentent, 
1950 devrait être une année pros­
père. Je ne dis pas qu'il faille né­
gliger de considérer les signes 
adverses s’ils se produisent. Mai» 
je propose que nous gardions no­
tre optimisme jusqu’à ce que ces 
derniers soient clairs et non é­
quivoques.” .

• * •

ILS PROTESTENT

Deux sénateurs de la province 
de Québec ont bondi sur leurs 
pieds, la semaine ternière, afin 
de défendre leur province contre 
ce qu’ils ont appelés des “insul­
tes” contenues dans des mémoi­
res présentés au comité sénato­
rial des droits de l’homme. En 
effet. les sénateurs L.-Athanase 
David et Léon-Mercier Gouin ont 
protesté contre une allusion à 
leur province dans les mémoires 
de l’Union des libertés eiviles de. 
Montréal et de l’United Jewish 
Peoples Order. M. Gouin a qua­
lifié d" ’insulte à ma province na­
tale et en désaccord avec la loi et 
les faits” une allusion à la loi 
québécoise du cadenas. LUnited 
Jewish Peoples Order considère 
la loi du cadenas comme “un 
empiètement sur les droits fon­
damentaux de la liberté de paro-

“ IV/*» uwv WUU.V. 3 iU* I ---- ------ Xr ****-' v/ui V IV

iiiières de trafic seront égale- i ^cordés à M. Fernand Fauvelle
-Tient installées aux intersections 
.'es plus achalandées, soit sur les 
rues St-Georges et Labelle, coins 
des rues Legault et du Palais. Es- 
pérot-j que ces innovations se­
ront eficaces et auront l’appro­
bation tant d'' l’étranger qui tra- 
\erse notre ville que des jérô- 
miens.

Pour continuer sa séance de 
lundi dernier, le conseil a décidé 
Je s'en tenir à son offre de qua­
re mille piastres faite à M. A.J. 
I odd, pour l’obtention du ter­
rain nécessaire pour l'ouverture 
Je la rue Fournier, entre les ave­
nues Forget et Guénette. la cité 
se chargeant de la mise en forcc-

pour tenir un restaurant et à M. ___ _
Jacques Râtelle pour un poste j‘vertu “de uu caaenas, a
de patates, hot-dogs, hambur- • centre culturel juif de Montrés 
gers, sur Je terrain d exposition. • -

Un conseiller qui doit payer 
quand il appelle les pompiers 
pour un voisin est une chose plu­
tôt rare, mais tel est le cas pré­
sent. Le conseiller J. Bte For­
get, de la municipalité de la pa­
roisse de St-Jérôme, avait de­
mandé l’aide de la brigade de 
notre ville pour combattre un 
incendie chez un voisin, mais 
comme ce voisin ne peut payer 
les frais et que la municipalité 
prétend que ce citoyen n’est pas 
dans un territoire sous sa juri- 

à suivre à la page 2

le. de presse et d’assemblée.” L 
mémoire a protesté contre 
raids de la police effectués

la loi du cadenas.

qui a été fermé.

Le Sénateur David a condamn 
le mémoire de l’Union des libei 
tés civiles, dans lequel il voit “u 
ne attaque directe contre la pre 
vince de Québec.”

• * •

PREPARATION 
Selon 1 industriel, la principe 
tâche qui confronte aujourle

De St-Jérôme en Afrique

Sur les terres, des grandes chasses
En cours de route pour le j est communiqué, un éléphant 

camp de chasse, nous rencon- j très gros est à un mille de dis­
ions girafes, gazelles, autruches , tance. En attendant de !e ren­
.............. contrer, nous photographions un

groupe de femmes d’une tribu 
nomade. Un peu plus loin, Frank

. .. ------  — — tire sur deux gazelles éloignées,
jour même par des aborigènes puis un zèbre. Aussitôt, Guma,

et quantité de beaux oiseaux aux 
brillantes couleurs. Aux alen­
tours du camp: pistes fraîches 
d’éléphants et de lions vus le

Rimouski - Cabano
Trois organisations de Saint- 

Jérôme unissent leurs efforts 1 
pour apporter du secours aux : 
sinistrés des villes de Rimouski 
et de Cabano ravagées par de 
violents incendies il y a une 
quinzaine. Une collecte de vê- j 
tements a été organisée par les 
Chevaliers de Colomb, les Filles 
d'Isabelle et la Légion Canadien­
ne de St-Jérôme; elle aura lieu 
:e 23 mai, mardi prochain, en­
tre 7 heures et 11 heures du soir. 
Les Légionnaires s'occupent de 
la publicité et les Filles d’isabel- 
'c de l’emballage. Les Cheva­
liers se chargent de l’expédition.

Si vous avez des colis à faire 
parvenir aux habitants de ces 
lieux localités si éprouvées du 
Tias St-Laurent, appelez M. Paul 
Larocque à 5096, ou Madame 
Georges Hamel, régente des Fil­
les d’Isabelle, à 5332. Un camion 
passera prendre vos effets.

negres

Frank et moi-même sommes 
favorisés d’une belle tente avec 
bain en toile, chaise, table, lit a­
vec moustiquaire. L’endroit est 
idéal: sous de beaux arbres et 
rivière à proximité. Nous ajus­
tons nos carabines, et dès de­
main matin, e i avant pour les 
grandes chasses.

Des feux brûlent toute la nuit 
autour de no're campement afin 
de nous protéger contre les fau­
ves. Nous avons à notre disposi­
tion une toilette tout en toile. 
Tout nous est fourni: flaslight. 
serviette, savon, etc. L’eau à 
boire est bouillie et filtrée. No­
ire guide nous donne quelques 
leçons sur la façon de chasser et 
de tuer l’éléphant et le lion.

Dans la région où nous som­
mes, les noirs doivent garder 
leurs troupeaux d’animaux pour 
les protéger contre les animaux 
sauvages. C’est pourquoi ils por- 
icnt toujours deux lances dont 
ils savent se servir de façon ex­
perte si un animal féroce veut 
attaquer le troupeau.

Le 23 janvier, nous quittions 
notre camp Isiola à 6h.30, par 
une température de 70 dégrés, 
aux accords des mélodies d’oi- 
tea jx. Selon un rapport qui nous

un noir de notre escorte, va à 
la course saigner l’animal avant 
sa mort, la religion de Maho­
met ne lui permettant pas de 
manger de viande sauvage sans 
avoir accompli ce rite.

Le soir nous repartions pour 
une autre expédition par suite 
oe la fête Krunk accordant le 
privilège de tirer le gibier moy­
en jusqu’à midi du lendemain. 
Frank tue un mâle de gazelle 
Grant, puis une pintade bleue. A 
mon tour, je rue un hibou. A no­
tre retour: bain chaud et sou­
per. Après on nous conte les 
moeurs dc-s tribus Tarkana. C’est 
ainsi que nous apprenons que la 
richesse d’un homme consiste à 
posséder un gros troupeau d’a- 
•.imaux, et de le diminuer le 
moins possible, tout en s’ache­
tant de nombreuses femmes ave;; 
des animaux. La raison de possé­
der de nombreuses femmes, c’est 
qu’il veut avoir de nombreuses 
filles. Par la suite, il vendra ses 
filles pour augmenter son trou­
peau qu’il laissera en héritage 
divisé également entre ses gar­
çons.

La femme doit construire sa 
hutte elle-mcme, et le mari vi­
site ses femmes quand cela lui

à suivre à la page 2

d’hui l’éducateur soucieux d’am 
borer nos méthodes d’enseigm 
ment, c’est de former des grad 
és capables de penser avec ind 
pendance, d’analyser un probl 
me et de s’exprimer clairemen 
Voila, semble-t-il, la conclusio 
la plus saillante d’une enquêt 
sur le rôle de l’école secondair 
dans la préparation à tenir u 
emploi; cette enquête a été fait 
par le Canadian Research Con 
mittee on Practical Educatio: 
dont le président est M. Hug 
Crombie, de Dominion Enginee; 
ing Works, Montréal.

Parmi ceux qui ont répondu ai 
questionnaires, on nremarque de 
directeurs de personnel, des prf 
posés à l’entrainement, des gé 
rants et surintendants de plu 
sieurs centaines de compagnie 
majeures, y compris nos deu: 
grandes organisations ferroviai 
res. L’enquête a relevé de nom 
breux faits intéressants et des op 
inions qui aideront le comité ; 
formuler les recommandations i 
être soumises, en temps oppor 
tun. aux autorités enseignantes.

MOBILISATION EN ALBANIE 
Les hommes de 18 à 55 ans oni 

été mobilisés en Albanie. De nom 
breux propagandistes parcourew 
le pays et essayent de convaincs 
la population qu? les Anglo-Amé 
ricains voudraient s'emparer dt 
l’Albanie. Ils engagent les citoy 
ens à faire leur devoir en se pré 
sentant aux casernes. Ils ajoutent 
que l’URSS ayant envoyé de nou 
velles armes, les mobilisés doi 
vont au plus tôt se familiarise! 
avec leur maniement. En cas de 
conflit armé avec les Occiden­
taux. même les femmes, disent- 
ils, devront combattre. Le. mécon­
tentement est général en Albanie 
et ces nouvelles mesures ne font 
qu’augmenter l’esprit de révolte. 
Le peuple espère, en effet, que 
l’heure de la délivrance serait‘pro 
ehe. Par ordre du gouvemment, 
le couvre-feu a été décrété, du 
crépuscule à l’aube, dans toutes 

à suivre à la page 2
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à suivre à la page 3

ment par l'action de la rate qui agit comme réservoir de globules 
rouges. Donnez généreusement votre sang à la Croix-Rouge cana­
dienne. Cette oeuvre philanthropique s’accomplit à Saint-Jérôme 
sous le patronage des Chevaliers de Colomb et sous la direction de 
M. Lionel Gauthier. La Chambre de Commerce des Jeunes a déjà 
contribué à cette banque de sang grâce à un Comité actif formé 
par M. Roland Théorêt.. .

* . Marc FORTIN

Le problème...
suite de la page 1 

diction, la cité réclamera les 
frais du conseiller qui s’est per­
mis d’appeler les pompiers...!

Messieurs Arthur Simard et 
Richard Giroux- sont engagés 
pour faire le- recensement dans 
la cité. • •­

La compagnie du Canadien 
National s'est objectée à l'éta­
blissement d’une traverse de rue 
sur ses voies, à l'avenue Lebeau. 
mais la ville entend maintenir sa 
.emande auprès des autorités de 
'a Comission des Services Pu­
blics à Ottawa.

' A l’occasion du grand pageant 
et ralliement scoutiste qui sera 
tenu prochainement dans notre 
ville, on demande aux citoyens 
de décorer et pavoiser les de­
meures.

La bibliothèque municipale 
'■ontinue de recevoir de nom­
breux dons de volumes et déjà 
■’on peut y trouver un assorti­
ment assez varié de lectures in­
téressantes pour chacun. Des re­
merciements sont adressés aux 
personnes suivantes pour leurs 
récents dons- Hon. Juge Hector 
Perrier, Mlle Jackie Brosseur, 
Mme Solange Chap ut-RolI and. 
Me Léopold Nantel, c.r., M. 
Marc Fortin. Me Chs-Ed. Mar-

Potvin, Mmes Caron. Legris, 
Mlle Aline Legris

Plus que jamais, il est ques- 
t‘on de rénover le système de 
comptabilité municipale pour 
1 adapter à des nouvelles métho- 
les modernes, ’’mécanisées'’ si

: u'roil nouveau est né. qui se de 
• teloppe sans cesse■ le droit syn-
; m

Peut-on enrayer la croissance
du droit syndical, sous prétexte 
que celui ci se substitue, en nom 
bre de cos. à l'antique et vénéra­
ble Code Civil? — Eb! nou,

! puisque nous convenons tous de , 
ceci'- ce sont les lois qui sont fai 
>es pour les hommes et non les 
hommes pour les lois.

LES LOIS FEDERALES
Al. Ricard formule, quant a 

iinfluence des lois d'origine fé- j 
o érale sur la vie canadienne- 

\ française du Quebec, certaines 
craintes que nous partageons un 
peu. C'est là. cependant, un dan- : 
ger que l'on ne supprimera ja­
mais complètement, à moins de 
démembrer la Confederation 
pour en extraire le Quebec. A- 
près tout, on ne peut pas sup­
poser sérieusement que le gou 
lentement central d'une Confé- 
deration doivent s'abstenir de le- 
;iférer.

D'ailleurs, il n'est pas prouve 
que toutes les lois fédérales sont 
inférieures aux lois provinciales; 
et M. Rivard est assez intelligent 
Pour le sat oir: il le sait fort bien.

Si dix excellentes lois nous 
viennent de Quebec, cela ne doit 
pas nous inspirer fe refus d'une 
excellente loi fédérale qui les 
complète.

Quand on lit en confédéra­
tion. il faut bien accepter les 
dangers d’une telle constitution 
en même temps que ses avanta­
ges. _ 1

Mais ces dangers, M. Rivard 
a raison de souhaiter qu on les 
réduise au minimum. Il est sou 
baitable que nos concitoyens y 
pensent, avec un esprit québé­
cois et canadien tout à la fois 
— non pas celui des troublantes 
-ontroverses electorates.

Pour marquer la fin de ces ac­
tivités. un délicat petit goûter 
fut servi. Chacun des membres 
du Bureau de direction de témoi­
gner sa reconnaissance au cher 
-Frère Directeur du Collège pour 
son hospitalité chaleureuse et 
coutumière.

MERCI

sion Scolaire M. Paul Vennc 
portait le drapeau du Sacré- 
Cœur.

Dans le cortège on remarquait 
Oscar Ven ne; Paul Lamarche de 
Pointe aux Trembles; Dr Gérard 
Mathieu de Mascoucbe; Bernar­
din et Gérard Durocbcr de St-

calendrier, non pas comme un ga­
ragiste ou un marchand général, 
mais un saint tout simplement. Je 
ne comprenais pas non plus com 
ment il se faisait qu’tl v ait juste 
366 saints et un de plus pour les 
années bissextiles. Quelle fut ma 
déception en vieillissant de cons­
tater que le ciel était rempli d'é- 
lus qui ne figueraient probable

t f 3 4 SC 7 I 9 10

______ Jean d'Iberville; Mme Lucien
Le CONSEIL DC FILM de Mathieu. Josaphat Tbouin, de 

Saint-Jérôme tient à remercier j Mascuuche; M. et Mme Rolland ment jamais sur nos calendriers. 
sincèrement toutes les personnes I Jargaille, Bernard et Louis-Geor- \ Ce fut la fin de mon ascension 
qui, au cours de l’année, ont assis-1 Mathieu, de St-Frs de Sales; j vers la sainteté. Depuis cette à 
té aux représentations toujours : Delphi* Prud’homme de Rcpen- poqnc encourageante, j'ai consta- j 
gratuites données eh la Salle des l‘8n>'I Léopold Gravel N.P., et té qu'il faudrait bientôt publier; 
Chevaliers de Colomb. Ces pcr. Mme Séraphin Mathieu de Ter- des calendriers à feuilles volait- 
sonnes ont témoigné d’un bel es- abonne; J- B- L’Ecuyer. Rodol- j tes pour y loger toutes les fêtes 
prit de collaboration. C’est un en- Laurence, André Laurier; J et semaines de ceci et cela. En 
couragement pour lequel nous1 M- et Mm« Levac, Aquila Char- plus des fêtes de l'Eglise on a 
vous sommes très reconnaissants- - ^ntKau de Montréal, PaubEmi- j aujourd’hui tendance à ajouter 

Le CONSEIL DU FILM'*e Raymond Henri Boucher et ! d’autres souvenirs les uns tristes, 
de Saint-Jérôme line Toule d’autres, de Lachenaie. les autres gais ou supposés tels. 

Nos sincères condoléances à 
la famille en deuil.

□Etfc ur^
LJÛSi—L,_ _ _ _ _ _ _1 h m 11 n n
ujuujüüajL:

Le Séminaire..
------------- ELECT ION MUNICIPALE:—

suite de la page 3 Mercredi, le 10 courant, trois
té décernées, les titulaires ayant conseillers municipaux ont été
droit à des volumes. élus par acclamation. Ce sont:

Dans la section des collèges Ludovic Laurier, élu pour un 
classiques, le jury était formé de 2ème mandat II a été proposé 
M. l'abbé Emile Bégin, professeur ! par Xavier Cantin et secondé 
de littérature française à l’uni ver- par René Vennc; Alexandre Mes 
sité Laval, M, le docteur Rosaire ->;er, proposé par Ladislas Gau- 
Gingras, secrétaire de la faculté thier et secondé par Paul-Emile 
de médecine de l’université Laval, ^ enne; Ovilda Rochon, propo­
et M. le docteur Georges Grégoi- se par Lionel Gauthier, et se­
re. secrétaire du comité provin- \ «.onde par Arthur Messier, mar- 
cial de défense contre la tuber-; S‘illier. Voici comment se com- 
culose. Dans la section des scolas- ! pose maintenant le Conseil Mu- 
ticats et des écoles normales, les ! nicipal: Philias Mathieu, maire 
juges étaient M. l'abbé Léonce j et les conseillers suivants: Ro- 
Grégoire, professeur au Séminai- ! snire Durocher, Ludovic Laurier, 
re de Québec. Mlle Germaine Alexandre Messiers, Ovilda Ro- 
Bundock (Pascale France) et M. j chon, Henri Venne et Paul-E- 
Jean-Marie Turgeon, publiciste du j mile Venae, 
comité provincial de défense con- t a s

Le 34 mai est «»> de ces jours 
; à multiple signification dont le 
! rayon d'action s'étend de Caril- 
j Ion, où s'élevait le fort du Long- 
i Sault, jusqu'aux confins de ce qui 
fut un jour l'empire de Victoria 
Régina. En 1899. ou arait pensé 
à rapproché la fête de l'empire 

j de celle de la Reine et c'est pour- 
I quoi on décida que le 23 mai se­
rait le jour de l'Empire. Cette 

1 année on y ajoute la fête de la 
citoyenneté. Pour ma part, toute 
ma sympathiç est acquise d'avan­
ce aux pauvres députés et aux 
maires qui devront célébrer au­
tant d'événements divers en deux 
jours seulement. Quant aux jour­
nalistes, ils ont déjà l'habitude de 
bien traiter les discours pour les 
rendre intéressants.

tre la tuberculose, qui agissait cheva'isrs de Colomb: — Les 
aussi comme seerétame du pre- Chcvaliers d<J Colomb de la pa-
mier jury-

Les article', de cette rubrique 
ont oubliés «ous la responsabi­

lité morale de 1 "’Opinion Libre . 
service de r.-daction dirigé par 

l’on peut Mire. Des experts en ; Eugène L’Ht-ureux — Adresse

Lachenaie
toisse MM. Paul-Emile Allard, 
Maxime Brisebois, Henri Can-

«a matière sont autorises a venir 
prendre les -enseignements né­
cessaires pour savoir quelles sont 
es possibilités d’un tel change­

ment.

postale; 2 de Callières, Québec.

Sur les terres..

Nos lois... a ce
- suite de la page 1 

dit. Comme complément 
genre de vie. la femme doit obé-

------------------- ir, sinon elle sera battue. Voyez
suite de la page 1 quelle civilisation règne parmi

essrf. en suit ant un conférencier ces peuplades du centre afri- 
qui dit par ailleurs des vérités ,ajn.
excellentes à rappeler. Le 24, dès 6h. du matin, nous

Le Code Civil est un docu- suivions une piste d’éléphant. 
ment d’une très grande richesse, , Xous rnarch’ons depuis 4 milles 
que nous devons tous constde- et voilà aue nous en rencontrons 
ter avec le plus grand respect ! v,n troupeau d’une soixantaine. 
Mais il nous semble un peu pas un seul avait de belles dé-

Le 23 mai sera donc le jour de 
la citoyenneté. D'après la décia- 

.ration officielle. “On ne désire«
; pas que ce soit un jour férié, 
mats que les écoles et les associa- 
lions imbues d'esprit public or- 
gamsent des .cérémonies de façon 
à ce que vous nous rendions

tin, François Cantin, Philippe «rompre «*« la signification -
ranrin rwhamAv !Je ,,otre citoyenneté ..Cest dire

sur.
la . citoyenneté canadienne. Nul 
doute que dans certaines parties 
du pays, la dite patrie détendra 
en un geste immense jusqu'aux 
bords de la Tamise, tandis que 
d'autres vaudront la contenir en­
tre le Maine et .l'Outaouais. On 
prononcera des paroles émues sur

Cantin, Raymond Deschamps. , ,Lionel Gauthier, Jean-Paul g£T- Professeur, pourront
t 1 Vî----In., Mer Ae l«Ur P*™ bOnitlie.lt Siet, Ludovic Laurier, Viger Lau­

rier, Gérard Papineau, Jeau-Chs 
Claude Poitras, ODvilda Ro­
chon, Donat Therrien, Léo Ven­
ne, sont heureux de saluer qua­
tre nouveaux membres. Ce sont:
.MM. Léopold Deschamps, Jean- 
Paul Messier, Denis Ventre et
Fernando Venne. . , , ., i Uma nJack, a moins que ce ne

* * * soit sur la Fleur de Lys. On évo-.
VOEUX DE SANTE: — quera de grands noms, on signa- 

Nous souhaitons un prompt ré- j lera de beaux gestes, et on dira 
à M. Alphonse en terminant.. “Prenez vos ca- 

hospitalisé à ; hiers pour la corrections des de

moins intangible qu'a .Vf. Rivard 
— Cest encore respecter le Co­
de Civil, croyons-nous, que de 
t'amender en tue de le faire 
mieux correspondre aux besoins 
sociaux de chaque époque, tout 
eti évitant de le mutiler sans rai 
sort.

Ainsi, pa " exemple, l'un des 
caractères fondamentaux de l’é­
poque dans laquelle nous en­
trons, c’est l'rrganisation profes- 

' qu’un
czsm

fenses, et nous n avons pas tire. 
Cependant ce jour la, j'ai tué 
on zèbre à 700 verges de distan­
ce, et Frank a abattu une autru­
che.

La prochaine fois, je vous 
donne rendez-vous à une chasse 
aux bons. Sovez sans inquiétude, 
vous en reviendrez sain et sauf 
comme moi.

FUNERAILLES: — Une as­
sistance nombreuse a rendu, le 
3 mai 1950, un dernier homma­
ge à la mémoire de M. Georges 
Wilhelmy décédé à l’âge de 88 
ans.

1! laisse dans le deuil, son fils 
Mathieu, sec.-trés.; sa fille An­
ne-Marie; ses petits-enfants,
François, Jean, Charles, Moni­
que, Paul et Thérèse.

Citoyen avantageusement con­
nu M. Withelmy est décédé a- tabüssement 
près une longue maladie, souf- Charbonneau,
ferte avec une résignation vrai-'i l’Hôtel-Dieu de Montréal, ainsi | voirs".
-lent chrétienne. qu’à M. Clodomir Laurier, hos- Kicn n'empêche que c'est ex-

Les funérailles ont eu lieu en pitalisé à l’Hôpital Notre-Dame, relient de signaler que vous som-
l eglise paroissiale au milieu ... j m„ des citoyens canadiens dou-
dune grande affluence de pa- VA ET VIENT: — M. Bill blés dc sujets britanniques No 
rents et d amis. j Ward en visite chez Rosaire tre pays est en effet le plus beau

Le service fut chante par ! ab- champagne. du monde et mérite de susciter
—P\ I-au^fnc?’ aujnomer a Mme Delvallet est revenue de un patriotisme dc bon aloi repo■

C..C i VE1? ' o„„aS! uE Québec, où elle a passé plusieurs sont sur un culte du passé qui
doit servir de guide pour l’avenir.

1U

HORIZONTALEMENT

] — Rendre nôUvCOU CD subshtuont une 
chose ô une autre dc même espace

2— Sons commencement, ni fin. — Né­
gation.

3— Tète d'une tige de blc — Pronom 
personnel.

4— Choisi entre plusieurs choses qu'on 
ne peut faire ou avoir ô la fois. — 
Note do musique. — Deux lettres dc
"sol".

5— Celui qui commande, gouverne — 
gnon d'une odeur très forte

$•—Petite prairie — Phénomène qui s*, 
produit loisque deux solutions sont 
séparées par une membrane mince 
et qui consiste en ce qu'il se forme 
un mélange des solutions

7— Conjugaison ’terminaison . — Pré­
position ongljise — Fcre du genre 
humain

8— Deux lettres dc "nard*'. — Petit 
poème du moyen âge. narratif ou 
lyrique.

9— Conjonction dc condition — A peu 
près.

0—Promesse par laquelle on s'engage 

VERTICALEMENT

1 —Bien qu'on foit J quelqu'un en re 
connaissance d'un service, dune 
bonne action.

2— Conjonction — Veut dire "Père spi­
rituel'’.

3— Negation «— Qui est o toi i moins 
la dernière lettre'

4— Métal prcceux qui entre, dons la 
confection des *oses sacrés. — Con­

jonction — Chance, hasard
5— Mai que ou note és l'Eglise cotholi. 

que — Palmier des Indes.
6— Partie dc l'office divin, qu'on célè­

bre vers deux ou trois heures de l'o- 
près-midi. — Les trois lettres du 
mot "vie".

7— Prophète. — Adjectif possessif — 
Une syllabe dc "immorol"

8— L'un dos Juges d'Israël — Note de 
musique.

9— Disposa pour être toise. — Pronom 
indéfini.

lO—Véritablement.

HORIZOTNTALEMENT
1— Miséricorde,
2— Tribune;
3— Re. éîole, le;
4— tmc, eut. boh;
5— Yprcs. éclata;
S— Rien. hoicr;
7— Ordre, banni;
8— Léo. géo, ces;
9— Or. solut, st;

10—dc.urts;
il — E.ut de grâce.

VERTICALEMENT
1 —Martyrologe,
2 — Empirer,
3— st, credo, do,
4— cre, enr. sot,
5— Rites egard;
6— Ibou. élue,
7— Culte, bourg,
8— One, cho, ter;
9— Re. blanc sa;

10— Lotmcs,
11— Eucharistie.

PHILIPPE PICHETTE
Enfrepreneur, plomberie, chauffage

305 rue Montiqny Tél. 3791 Saint-Jérôme

de M. le curé, Hervé Beauche iours chez sa 
min, et de M. l’abbé Reed, an- '
den curé de St-Anicet, comme L’hon. Hector LaFercé, C.L., 
diacre et sous-diacre. de Québec, M. et Mme J. A. La-

La quête fut faite par M. Phi- ; Ferté, et Mme Arthur LaFerté ,
aas Mathieu, maire, et M. Léo d Ourremont, en visite chez 
Cantin, président de la Commis- ! Mlles LaFerté.

chand, Leone Lebeau, Léopold s tonnelle. A tel point

^ ^ CONCOURS

fflSCRO-PROGRAMME
sous les auspices de

QUESTION CETTE SEMAINE:

A travers.

♦

♦
l!

En quelle année a eu lieu le Con­
grès Eucharistique de St-Jérôme ?

Si vous pouvez répondre à cette question, découpez 
le coupon ci- dessous, écrivez lisiblement votre nom et vo­
tre adresse, et envoyez à CONCOURS MICRO-PROGRAM­
ME, 354, rue de Villemure, Saint-Jérôme.

ËS

Nous choisirons une lettre parmi toutes celles que 
nous aurons reçues, et la gagnante recevra un magnifique 
prix donné par

GEO. LAVARIERE
Ameublement au complet

615, PARENT TEL.: 3325

Voyez ce prix exposé dans les vitrines de ce magasin 
jérômien.

suite de la page 1 
les localités de l'Albanie centra­
le et septentrionale. Les forces 
de police ont l'ordre de faire feu 
sur quiconque se trouve, durant 
les heures nocturnes, dans les 
rues des villes, sur les routes, 
sur les sentiers de la campagne ; 
et de la montagne. Ces mesures j 
exceptionnelles s'expliquent par j 
la recrudescence de l'activité des j 
partisans anti-communistes et | 
l'augmentation du nombre des | 
actes de sabotage.

La reproduction de cette prière 
a ôté payée par une personne de 
Sf-Jérêmc. pour foveur obtenue 
avec promesse de publier dans 
î’espcronce qu’elle bénéficie i 
d'autres

Une belle.
suite de la page 3 

Le rapport financier accuse que; 
quelques centaines de dollars . 
sont encore en dépôt à la caisse 
Populaire; ce n’est pas de trop et ; 
ce n’est pas même assez, si l’on |

Le jour de la
citoyenneté

Dans notre Canada, il n’y a pas 
de place pour des querelles mes 
quines pour des chicanes de cio

les ;
droits de son voisin et nous prou 
verons alors que nous sommes de 1 
bons citoyens, fiers de nos insti-1 
tutions religieuses et sociales.

..De toute façon, il est bien! 
choquant que l’on n'ait pas déci- 
dé d'en faire un jour férié. . 
Parce qu'un congé, c'est jamais \

--------- de refus etee ne serait pas plus
Quand j’étais plus petit je me illogique que de célébrer la Fête 

demandais ce qu'il faudrait bien du Travail en ne travaillant pas 
faire pour avoir mon nom sur un BARTHELEMY

C'est tout nouveau ...
Un magasin en GROS î

BRAULT & FILS EN RG.
SAINTE-ADELE, QUE.

Prière efficace à Marie 
Reine des Coeurs

CONCOURS MICRO PROGRAMME,

I 354, de Villemure,
I Saint-Jérôme, Qué.

Réponse à la question du 5 mai

Nom et prénom
(lettres moulees

rue, ville ou village 

No. de téléphone:

Le gagnant sera choiei au MAGASIN LARIVIERE 
le 26 mai prochain, dans la soirée

Réalisateurs: BOYER & GOUGEON 
Machines à coudre

♦ i songe qu’à l'automne, l’achat d’un 
. deuxième projecteur s'imposera 

■ ! et le coût total se chiffre à près: 
A de S850.
* ; Dans les affaires commencées j 
U et les affaires nouvelles, la prin | 
f cipale fut le rapport assez détail ! 
j i lé de la réunion des Conseils du j 
A Film à Saint-Lambert. Nous som ! 
® i mes heureux de porter à la con- j 

; naissance de nos membres et de 
Â i tous les jérômiens que notre Con­
® i seil a très bien figuré à cette soi­

rée et qu’il est un de ceux de tou­
te la Province qui a “les reins 
solides". Tant mieux pour vous 
tous et puissiez-vous continuer à 
l’encourager et à en faire partie! 
Trois délégués choisis à cette as­
semblée sont actuellement à To­
ronto où se tiennent d'importan­
tes assises ayant trait à tous les 
CONSEILS DU FILM DU CANA­
DA.

Puis, fut discutée la refonte de 
nos Constitutions et Règlements. 
Dans l'ensemble, c’est la même 
Constitution ; quelques petits 
points furent mis à jour pour une 
meilleure compréhension. A l’as­
semblée générale de novembre, 
chaque Association recevra une 
copie de ce travail et pourra ain­
si être au courant des directives 
de notre Conseil du Film.

O Marie, Reine ries Coeurs, a- 
vocale ries causes désespérées( 
Mère si pure, ai compatissante. 
Mère du Divin Amour et plei­
ne de Lumière Divine, je meta 
entre vos mains ai tendres les 
faveura que noua attendons de 
vous aujourd'hui. Regardez noa 
misèrea, noa coeurs, nae larmes, 
nés peines intérieures, nos souf­
frances: voua pouvez noua ex­
aucer par les méritea de Notre- 
Seigneur Jésus-Christ. Nous pro­
mettons ai noua s'rmmes exaacla 
de répandre votre Gloire et de 
Voua faire connaître aous le titre 
de Marie Reine des Coeurs” et 
Seine dc l'univers entier. Exau- 
cez-non*. près de votre autel, où 
tous les jours vous donnez tant 
de preuves de votre puisaanct et 
amour pour la guérison de l'â­
me et du corps.

Noua espérons cori're tou»e 
espérance; demandez à Jésus 
notre guérison, notre pardon, et 
notre persévérance finale.

O Marie, Reine des Coeur», 
guéris-ez-nous, nous avons con­
fiance en vous.

Produits et Accessoires électriques dé­
marqué GENERAL ELECTRIC en gros.

• Informations sur appel téléphonique.
• Service prompt et courtois.
• Livraison rapide.
MEMES TAUX ET MEMES CONDITIONS QU’A MONTREAL 

APPELEZ SAINTE-ADELE 3682

AVIS
Il nous fait plaisir d’annoncer à tous les 

consommateurs et dépositaires des BREUVAGES 
SNOW WHITE, JOHN COLLINS et NES­
BITT'S ORANGE, qu'à partir du premier juin 
prtichain, le dépôt sur les bouteilles sera de 2c. 
Donc si vous avez de nos bouteilles en votre pos­
session veuillez les retourner chez votre fournis­
seur afin que 3c. vous soient remis pour chacune 
d elles d ici la date ci-haut mentionnée.

Vos tout dévoués,

J. S. PERREAULT, PROP., 

Distributeur Dow. Black Horse Breweries

JOS. FORGET,

Distributeur des Breuvages Snow White. 
John Collins et Nesbitt's Orange

;* «> w sa w w ww w

:

Réciter cette prière T jour» 
cen'êcutifs, se confesser et fatrt 
la msinte communion. ................

Avant 
les grandes 

randonnées..

► VENEZ NOUS VOIR
UNE

équivaudra 
votre automobile

VERIFICATION complète par 
à de joyeux voyages d’affaires ou

nous est confiée.

nos expert» 
dc plaisir si

GIROUX AUTOMOBILE
Dépositaire des

Camions "INTERNATIONAL" 
Téls: 3524 — 3525

2 rue St-Georges, St-Jé rome
■ A éh ék a ^

1950 est l'année 
de la construction !
IL EST TEMPS PLUS QUE 

JAMAIS DE

BATIR

▼ v

Vy /;

EN DRESSANT VOS PLANS CONSULTEZ-NOUS 
AU SUJET DES MATERIAUX SUIVANTS : 

Papier bardeaux de différentes couleurs 
Papier a couverture de lambris 

Goudron et asphalte 
Feuilles amiante unies ou carrelées

--------- BOIS DE TOUTES DIMENSIONS----------
Veneer dc toutes épaisseurs en pin rouge et merisier. 
Portes unies ou à panneaux Ten Test Wallboard, etc.

Manufacturiers du 

plancher de bois franc 

de marque

"Perfection"

THE EAGLE LUMBER
Co. Ltd.

Tél.: 3529
300 rue St-Janvier, St-Jérôme



TéL: 3459
Tow

------ Reparation ------

Location — Vente 

le collégien 
l'etudiant.

••REMINGTON" 
"RAND’'

BIJOUTERIE BENOIT ENRG.
285 rue St-Georges, St-Jérôme

9
LE PLUS ANCIEN HEBDOMADAIRE DES LAURENTIDES

CHCNIfR

Assurons le Droqrès de Saint-Jérôme en encourageant 
notre commerce locol.

Publié à Saint-Jérôme
Soutenons nos industries. Elles sont un gage de la prospérité 

de notre vaillant' population ouvrière.

. i .1 itttr

tABlLLE

150 habits en gabardine
COULEURS: GRIS» BLEU PA LÉ» BfcÙN, 

DRAB, ETC.
Régulier: $55.00, pour ;

$34.50 .
AU MAGASIN HARRY

328 RUE ST-GEORGES,
J TEL.: 3463 ST-JEROMB

Vendredi le 19 niai 1950
Directeur MARC FORTIN Page 3

NOTRE NOUVEAU PASTEUR

LES VENDEURS DE CHAMPLAIN 
OIL PRODUCTS

NOUVELLES DE LA PAROISSE

Au début de la semaine nous revenait de Rome Mgr Paul- 
Emile Léger, le nouvel archevêque de Montréal; c’est le 26 avril, 
dans la Ville Eternelle, le jour de son quarante-sixième anniversaire 
de naissance, qu'il reçut la plénitude du sacerdoce avec tout le 
faste religieux attaché à cette cérémonie. On sait que c'est dans 
l’église de Saint-Marie-des-Anges qu’eût lieu le sacre, en pré­
sence de huit cardinaux, d’un grand nombre d’évêques, des repré­
sentants diplomatiques de plusieurs pays et d’une foule immense 
dans laquelle se trouvaient plusieurs pèlerins canadiens.

Le choix judicieux de Mgr Léger au siège archiépiscopal 
de Montréal prouve que Notre Saint Père le Pape se rend compte 
nu'il faut des hommes jeunes pour l’aider à mener la barque de 
l’Eglise en ces temps troublés que nous traversons. Notre nouveau 
pasteur nous est arrivé après avoir fait sa marque partout où il 
est passé: dans ses missions en Asie où il eût à lutter contre le 
vieux paganisme, à la direction du Collège Canadien à Rome où 
il eut l’occasion de participer à la hitte contre le nouveau paga­
nisme, comme Vicaire Général du diocèse de ValJeyfield où il 
démontra un zèle et un dévouement sans limite dans l’exercice di­
ses fonctions. A Rome, il a été également en contact avec tous les 
évêques canadiens et de nombreuses personnalités de notre pays; 
M. Lionel Bertrand, député fédéral de Terrebonne, nous disait, 
a son retour d'Europe où il était délégué de la presse catholique 
canadienne, combien Mgr Léger avait été aimable pour la délé­
gation canadienne lui facilitant ses allées et venues dans Rome. 
Aussi, le nouvel archevêque de Montréal s'est-il conquis une fou­
le d’amis.

Nous sommes heureux de- l’arrivée, saine et sauve, de no­
tre nouveau pasteur que vient de nous donner dans sa sagesse le 
Souverain Pontife. Nous lui offrons nos hommages et l’expres­
sion de notre attachement filial. Nous espérons que la réception 
ou'il reçoit dans son nouveau diocèse fui inspirera un sentiment 
de réconfort propre à lui faire trouver mains lourd le fardeau 
dont on vient de charger ses jeunes épaules

• • •
SECURITE SOCIALE

Dernièrement se réunissaient à l'hôtel Bouvrette, de Saint Antoi 
ne-des-Laurentides, tous les représentants de Champlain Oil Pro­
ducts pour les régions de Ste-Agathe et de Ste-Scholastique. A 
cette occasion, les autorités de cette importante compagnie ont 
montré pour la première fois le camion qui servira, dans chaque 
district, à appro visionne r les vendeurs Champlain de tous les pro­
duits qu offre en vente la compagnie Champlain. — Cette photo 
nous montre tous les vendeurs réunis en face de l’hôtel, près du 
nouveau camion de service Cbamt>lain Products.

(Photo: "Autour du Monde”)

DECES
Achille Rolland

Le 9 mai dernier, est décédé à l’âge de 60 ans, M. Achille 
Rolland, époux de Blanche Fournier. Les funérailles ont eu lieu 
samedi, le 13 mai, en l’église de Saint-Jérôme, et l'inhumation se 
fit au cimetière de Saint-Jérôme.

« * «

lAadame Charles Finger
Mme Charles Finger, née Malvina Beauvais, est décédée le 

10 mai dernier, à l’âge de 81 ans. Les funérailles c-t l'inhumation 
ont eu lieu samedi, à Saint-Jérôme.

JEROMIADES j

Par sa nouvelle charte, la Cite de Saint-Jérôme a le droit 
d'interdire tout commerce ambulant dans Saint-Jérôme. Ce se­
rait alors une excellente mesure à prendre si notre Conseil muni* 
cipal, profitant de la Semaine d'Embellissement, nous débarras­
sait à tout jamais du fléau des voitures de patates frites dans les 
rues de la ville ...

UNE BELLE FIN D'ANNEE

Madame Alvarès Vaillancourt
Le 13 mai, à l’âge de 66 ans, est décédée Mme Alvarès Vail- 

lancourr, née Laura Therrien. Les funérailles ont eu lieu le 16 mai.
3 <t •

Simone Macbabée
Simone Machabée est décédée à Montréal, le 13 mai, à 

1 âge de 42. Elle était la fille de M. et Mme Edouard Machabée. Le 
service eut lieu à la paroisse St-Edouard et l’inhumation à Saint- 
Jérôme.

» a «

~ ] Madame Pierre Leblanc
A l’âge de 89 ans, le 15 mai, est décédée Mme Pierre Le­

blanc (Délia Legault). Les funérailles ont eu lieu mercredi, le
/ mai.

Un comité conjoint du Sénat et de !.. Chambre des com­
munes étudiera l’important sujet des pensions de vieillesse: k-j 
rapports qj’il fera périodiquement seront lus avec intérêt, et ses 
recommandations finales attendues anxieusement par tous les 
Canadiens.

Le public canadien demande plus de sécurité pour le vieil 
age et, comme le public est l’arbitre final de toute joute politique, 
il n’est pas un parti qui ne proclame aujourd'hui le besoin d’une 
sécurité accrue. Avouons franchement que la plupart d’entre nous 
sommes en faveur de toute mesure de sécurité que-ce pays peut 
se payer. ‘

C’est justement là que se trouve le noeud de la question. 
Certaines gens, ignorants des principes économiques, parlent com­
me si de rien n’était d'une pension mensuelle de S100 à 60 ans. 
Or, cela coûterait annuellement deux billions de dollars. S’il fal­
lait ajouter ce chiffre aux deux billions qui, selon M. Abbott, sont 
-a passe de devenir notre budget annuel permanent, le gouverne­
ment pourrait se voir acculé à un déficit qui défierait tout em­
prunt. Et nous aurions une inflation incontrôlable. Qui voudrait 
cela, même parmi les moins renseignés sur les questions économi­
ques?

Au début de mars, le premier ministre St-Laurent disait:
’ Le seul moyen d'octroyer la pension de vieillesse sans enquête sur 
les revenus personnels, c’est le système contributoirc- direct." Quel­
que semaines plus tard, à l'occasion du discours du budget, M. 
Abbott disait à son tour que si les Canadiens veulent plus de sé­
curité sociale, les sommes nécessaires à ces fins ne pourront être 
prélevées que par un accroissement de taxes.

En termes encore plus nets, cela revient à dire que les Ca­
nadiens devront acheter leur sécurité avec l’argent qui est dans 
leurs poches, qu'il s'agisse de taxe directe, indirecte, ou d'une 
combinaison des deux. Ne nous y trompons point: les cailles rôties 
ne tombent pas des nuages.

Réalisant tout cela, les Canadiens demanderont quand 
même la sécurité du vieil âge. D’accord. Mais avant de décider 
définitivement d’augmenter les pensions, il convient que les fu­
turs bénéficiaires sachent, en chiffres non équivoques, ce quo 
cette sécurité leur coûtera tout le long de leurs années de travail.

• • •

MATURITE D’ESPRIT

Chers Lecteurs, j
La saison estivale est à son dé­

but. Mais elle marque la fin de j 
plusieurs activités. Celles-ci com-! 
mencent ordinairement à l'autom-' 
ne pour se terminer avec les pre­
miers jours de juin.

Tel est le cas du CONSEIL DU 
FILM de Saint-Jérôme. En effet 
la dernière réunion régulière du j 
Bureau de direction de cet orga I 
nisme a été tenue jeudi soir le 11 j

Le CONSEIL DU FILM de no­
tre ville est une organisation très j 
active. Le seul fait de grouper 
40 associations est déjà une preu­
ve suffisante pour témoigner de 
son importance et de sa vitalité, j 

L'ordre du jour fut le même

qu'à l'ordinaire. Après la prière j 
et l'appel des membres, la lectu-1 
re des minutes de la dernière as- ; 
semblée fut faite par le secrétai- ] 
re. Au chapitre de la correspon- ' 
dance, deux lettres ou plutôt un 
télégramme et une lettre nous a­
vaient été adressés. La lettre ve­
nait de East-Angus et nous rela­
tait les premiers pas du Nouveau- 
né dans le domaine des Conseils 
du Film. Le télégramme était 
parvenu à notre Président, le Dr 
Rosaire Lapointe et invitait notre j 
Conseil à envoyer des délégués à j 
une très importante réunion des ‘ 
Conseils du Film des environs de ! 
Montréal.

à suivre à la page 2

MARIAGES

peut se passer des autres, vivre sans affection, et sans avoir quel­
qu'un vers qui se tourner en cas de malheur. Mais cela ne doit pas 
nous mener à nous reposer entièrement sur nos parents, nos voi­
sins, les autorités ou l'Etat. — La maturité consiste à ne pas nous 
conduire comme des enfants parce que nous avons peur qu’on 
nous prenne pour de vieilles badernes. Elle consiste à ne pas re­
gretter les belles années de jeunesse; à prendre part aux événe­
ments et à chercher le moyen de se rendre utile de toutes les ma­
nières possibles.

Fournier — Boisclair
A 9 h. 30 demain matin, sera béni le mariage de Mlle Deni­

se Boisclair, fille de M. et Mme Joseph Boisclair, de St-Antoine 
des Laurentides, avec M. Fernand Fournier, fils de M. et Mme Hec­
tor Fournier, de St-Lin des Laurentides.

» ■* *

Charron — Perth
Le 23 mai. à 8 heures, aura lieu le mariage de M. Edouard 

Charron, fils de M. et Mme Félix Charron, de St-Emile de Suf­
folk, avec Mlle Reina Perth, fille de M. et Mme Adrien Perth.

CONFIRMATION
Dimanche dernier. 469 enfants ont été confirms par S. E. 

Mgr Conrad Chaumont, en l'église de Saint-Jérôme.
. f-® soir, Mgr Chaumont confirmait 96 enfants en l’église 

paroissiale de Sainre-Paule.
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'*St-Jérôme a le meilleur Conseil du Film de la Province”, 
nous déclarait au début de la semaine, M. Luc Forest, représen­
tant régional de l’Office National du Film. Montréal en est en- 

1 core à ses débuts, Trois-Rivières et Québec sont loin en arrière 
! de nous et Sherbrooke veut faire revivre son Conseil du Film en 
; prenant celui de St-Jérôme comme modèle. Voilà une intéres­

sante nouvelle pour tous les jérômiens, et le bureau de direction de 
! notre Conseil mérite certainement nos plus chaudes félicitations 
pour le magnifique travail accompli en si peu de temps. Ce qui 
semble faire la force du Conseil du Film de Saint-Jérôme, c’est 
qu’il est un organisme absolument indépendant servant sur un 
né me pied les quelque quarante associations de notre ville qui 

en font partie ...

11 est intéressant de souligner combien les clubs Rotary 
et Richelieu, de même que les Chevaliers de Colomb et les Filles 
d'Isabelle ont accepté immédiatement avec enthousiasme de faire 
leur part pour aider les sinistrés de Rimouski et de Cabano. Si 
vous avez des vêtements ou des objets que vous aimeriez envoyer 
dans ces localités si éprouvées, signalez 5332 ou 5096, et un ca­
mion passera prendre chez vous vos colis.

LE SEMINAIRE DE STE-THERESE
REMPORTE UN PREMIER PRIX

Le choix du futur Premier Ministre!
v ' 1

i
V Ouf8|
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\ n\ co^^CnTion

La Banque Royale du Canada consacre son dernier bulletin 
mensuel à la FAMILLE. Voici quelques réflexions que nous re­
levons.

Les parents ont un rôle difficile. Quand on élève une fa­
mille, on a des milliers de décisions à prendre de tâches à accom­
plir et de choix à faire. Cette responsabilité exige de la maturité. 
Qu entend-on par ‘'maturité”? Une personne manque de maturité 
quand elle s'enorgueillit de son indépendance. Aucun de nous ne

"Du bon usage de la santé" : 
j était le sujet du douzième con­
cours intereollégial organisé par 

i le comité provincial de défense 
| contre la tuberculose. Quatre- 
vingt-seize maisons d'enseigne­
ment, soit trente-six collèges clas- 

j siques affiliés à l'une et à l’autre 
| de nos universités et soixante 
j scolasticats et écoles normales 
| ont participé à ce concours. Ja 
; mais il n’y avait eu autant d'ad- 
! hésions. Voici comment ont été af- 
| tribués les prix dans chacune des 
1 sections:

• * •

COLLEGES CLASSIQUES 
1er prix ($20). Jean Fortier, 

Séminaire de Sainte-Thérèse de 
Blainville: 2ème ($12). Mimi

j Painchaud. Collège Jésus-Marie 
de Slllery; 3ème (S7), Pierrette 
Drouin, Collège des Ursulines, 
Québec; 4ème ($5), Andrée La

| fontaine. Collège Basile-Moreau, 
Montréal. & «

i Scolasticats et Ecoles Normales 
1er prix ($20), Lydia Bergeron, 

Ecole normale de Baie Saint- 
Paul: 2ème prix ($12), Soeur Hé­
lène-Thérèse. SS. de la Charité de 
Saint-Louis. Bienville: 3ème prix 

| (S7). Estelle Cartier, Ecole nor­
male de Saint-Léonard d’Aston, 
comté de Nicolet; 4ème (S), De­
nise Robillard. Ecole normale Jac­
ques-Cartier, Montréal, et Frère 

j Conrad-Pierre. FF. de l’Instruc- 
] lion Chrétienne. Laprairie (ex 
aequo); prix spécial ($5), Soeur 
Marie-Anne d’Auray, Scolasticat 

; Saint Bonaventure. Petites Fran­
ciscaines de Marie. Baie Saint 
Paul.

Plusieurs mentions ont aussi é- 
à suivre à la page 2

Lorsqu’il se produit une panne d’électricité dans Saint- 
Jérôme, la station de Pompage est immobilisée et oe peut ooue 

' fournir l'eau. Nous en avons forcément fait l’expérience à une 
couple de reprises depuis quelque temps! Heureusement, rien de 
grave ne s'est produit. Mais qu’adviesdrait-il si un feu assez im­
portant se déclarait, privé alors du service électrique? La Gté de 
Saint-Jérôme pourrait parer à tout danger en faisant installée un 
moteur Diesel pour actionner l'une des cinq pompes de la Station 
municipale !...

Suivant la politique établie dans toutes les villes où elle a 
un magasin, la compagnie Woodhouse offre dès aujourd’hui, ici 
même à son magasin de Saint-Jérôme, des aubaines extraordinai­
res à des prix vraiment dérisoires: jusqu’à 50% d’escompte! Dans 

i cette période de réajustement que nous traversons, les uns trou-‘"T* 
' veront certes un article nécessaire pour compléter l’ameublement 
: de leur maison, et les autres, les jeunes ménages surtout, pour­
ront meubler au complet un intérieur coquet, à fort bas prix... 
Consultez les deux pages d’annonces WOODHOUSE à l’intérieur 

! de notre journal.
- ---------- --------— ■ ■ ■ ■

La Chambre de Commerce des Jeunes de St-Jérôme clôture 
sa campagne d’Embellissement le 3 juin, par le choix de Miss St­

! Jerome! Voilà une autre initiative fort louable de notre jeune 
Commerce qui stimule ainsi par un concours de popularité, sa 
campagne de nettoyage. Les jeunes filles, en participant en grand 
nombre au choix de Miss St-Jerome, feront preuve d'un esprit de 
civisme que loueront leurs concitoyens . ..

Le Conseil municipal, sur une suggestion de l’écbevia Le- 
beau, a adopté en principle la vente aux marchands locaux d’es- 
praces nécessaires p>our afficher des annonces à l’intérieur de la 
clôture du terrain de baseball. C’est une excellente idée qui rap­
portera de précieux dividendes à nos autorités municipales; dans 
quelques années, ils auront ainsi complètement payé les frais 
d'érection de la clôture et des estrades et le déplacement effectué 
cette année p>ar suite de la construction de l’aréna.

Le notaire Cadillac Blanchard'- ”Diable, mes jours sont comptés 
au Château Frontenac! Je ferais peut-être mieux de donner ma 
démission comme Ti-Georges! Mais avant, je vais faire un tour 
chez les licenciés . ..

4755

L. P. RAYMOND, O.D
Spécialiste Optométriste
Professeur à l'Université de Montréol

348 RUE ST-GEORGES, ST-JEROME
1

Un lieutenant de piolice vient d’être suspiendu et une com­
mission d’enquête a été instituée; elle commencera son travail ce 
soir même. On donne comme raison que l’officier en question a 

: montré de l’insubordination. Rejoint au téléphone mardi matin, 
le chef de p>olice. M. A.-Raoul Latour n’a fias voulu faire de com­
mentaires et attendra le résultat de l’enquête. L’affaire nous sem­
ble être assez sérieuse.

Les dons de volumes à la Bibliothèque municipale se font 
I de plus en plus nombreux, ce qui réjouit notre dévouée bibliothé- 
; aire, Mlle Foucber. Aura-t-elle ses 3,000 volumes dans l’année 
comme nous lui avions souhaité dans notre première édition de 
janvier dernier? Nous l'espérons px>ur tous les fervents de notre 
bibliothèque dont le nombre semble également augmenter. ..

11 a été prouvé expérimentalement qu’un individu (de 
poids normal et en bonne santé) p>eut p>erdre un peu plus d’une 
chopine de sang sans ressentir aucun malaise. C’est que l’organis­
me humain esr pourvu d'un système compensateur de régénération 
sanguine. Une partie du volume perdu est remplacé immédiate-

AAAAAAAAAAAAAA^AAAAAAa*a** a a a a

LA GREVE DE NO JOURS CHEZ CHRYSLER EST FINE
Mous recevrons des voitures Chrysler et Plymouth et des

camions Fargo d’ici une semaine

Placez votre commande immédiatement chez
203 St-Georges 

Tél. 4351BELAIR AUTOMOBILE LT
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LITTERATURE MUSIQUE ART
TABLEAUTINS DE FRANCE Les Amis de l'Art

LE MARCHAND DE BALLONS
Hommage aux petits garçons ci 
aux petites filles, membres des
Amis de l'Art.

» c »

(par CECILE CHABOT)
Ce matin-là, il y avait beau- ’ grand manteau noir, verdi pat 

coup de brouillard sur Paris. Un les ans. battaient ses mollets et 
Drouillard qui habillait d illu- 1 flottaient dans le vent comme 
sioos les êtres et les choses et des ailes fatiguées de voler, tan- 
qui faisait surgir, dans le loin- ; dis qu autour de son cou, un 
tnin, à tous les carrefours, à loulard plein de trous et de 
tous les coins de rue, des images mailles échappées semblait noué 
qu’on aurait dites taillées à mè- ’à tout simplement pour tenir 
me les pages des contes de fée, j sa tète accrochée à ses épaules et 
des images si mystérieuses et si .’empêcher, toute pâle et toute 
fragiles qu’on osait à peine les ; légère, auréolée de barbe et de 
regarder de peur de les effacer, cheveux ale neige, qu elle ne 

Aussi, quand je le vis, pour la ■ s envole en plein firmament 
première fois, à travers la ma- romme un ballon diaphane et 
gte de cette brume-là, et fier, blanc.
en plein milieu du jardin des Quant à ^ ^ a demi ca.
I uileries. le visage enveloppe _.jlcs d3ns ]a broussaille des gros
dans un nuage de barbe blanche, j0urdIs comme des !acs en
tenant entre ses do.gts une gau- ,jleinc forét< faIIut m'avancer

TU FIL DES SOUVENIRS

//

>e ocrée autour de laquelle sem­
blaient évoluer des planètes rou­
ges, des lunes vertes et bleues et 
des soleils jaunes, je crus tout 
d’abord que c’était Dieu le Père 
en train de recréer l’univers ou 
tout au moins saint Pierre en 
voyage avec les astres sur la ter­
re. •

En tout cas. ce devait sure- 
ment être un personnage extra­
ordinaire! Car dès qu’il appa­
rut, tous les gosses qui construi­
saient des châteaux dans le sa­
ble ou qui lançaient des bateaux 
à voile sur l’océan du bassin; 
•outes les petites filles qui pro­
menaient gravement leurs pou­
pons de guenille ou de porcelai­
ne ou jouaient à la marelle au 
milieu des allées; toutes les bon­
nes en coiffe blanche et en ta­
blier bien amidonné; toutes les 
gardiennes d’enfants qui trico- 
raient des cache-nez ou des bas 
de laine en surveillant la mar­
maille; bref, tous ceux qui. cet 
avant-midi là, avaient élu dotni- 
cile au jardin des Tuileries, cou- • 
furent vers Ici.

de très près pour en découvrir le 
secret. Et ces yeux-là, c’était des 
yeux d’enfance et de naiveté a- 
vie de rire et de pleurer. Des 
yeux d’enfants et de naiveté a- 
,ec des profondeurs de sagesse 
et d’expérience. Des yeux que 
la vie n’était pas venue à bout 
de salir et où parmi les souve­
nirs, se promenaient encore des 
.eves ressemblant à des espéran­
ces. Des yeux qui n’avaient pas 
Je couleur définie mais qui ré­
pétaient toutes les teintes des 
ballons dansant autour de son 
Iront. ' t g

"Bonjour, pere arc-en-ciel! 
Bonjour, père arc-en-ciel! chau­
laient sur tous les tons, les {seri­
es filles et les petits garçons qui 

,e pressaient autour de lui.
C’était sans doute le nom qu’- 

.Is lui avaient donné depuis tou­
jours car ils avaient l’air de le 
.onnaitre depuis toujours. Et 
c’était sans doute aussi un nom 
que le brave homme aimait de 
rout son coeur car à se l’entendre 
dire il riait de tout son coeur, à 
n’en plus finir. Et ça faisait une 

Il y avait bien, par-ci. par-la. musique qui se répandait sur 
quelques vieux assis sur leur ; -y>ut le jard.n, ces voix d en- 
chaise, tête basse et bras croisés. •««. menues et greles. et ce ri- 
qui ne bougèrent pas. A cet âge- « sonore du pere arc-en-ciel, 
là, quand on fait la sieste, la

Evénements artistiques —

Billets à prix réduits sur pré­
: sentation de la carte de membre 
aux endroits suivants: Au théà- 

j tre des Compagnons le théâtre 
! Arlequin (section de l’atelier des 
j Compagnons) présente les 18-19 
et 20 mai. er>. soirée, et le 18 en 
matinée. "Orphée" de Cocteau et 

| "Amédée" de Jules Romain.- Au 
théâtre des Compagnons, les 24­
25-26-27-28 mai en soirée, le Ri­
deau Vert présente "Maire et Mar­
tyr” oeuvre primée, ( prix refusé 
par l’auteur) lors du concours de 
pièces de théâtre des Amis de 
l’Art saison 49.—Au Plateau, le 
31 mai. en matinée, et en soirée, 
défilé de mode de l’Ecole Ména-j 

! gère Provinciale, (entrée libre).! 
DEUX BOURSES D’ETUDE d’u­
ne valeur respective de SI 15.00 

j sont offertes aux Amis de l’Art 
: (féminins et masculins) par l’Eco-i 
le de Haute Couture Cotnoir-Cap-! 
poni. Pour y être admis il faut a-j 
voir fait une neuvième année, ne 
faire partie d’aucune école spé- 
ciaîisée. L’inscription est ouverte 
jusqu'au 20 mai. Pour tous ren- 

1 seignements concernant ces bour-1 

ses prière de s'adresser à Mlle La 
rose, au secrétariat, 3815 avenue 
Calixa-Lavallée.-

EXPOSITIONS — Au secréta 
riat de l'association le dimanche 
après-midi de 2 à 5 heures, le pu­
blic est invité à vister une expo­
sition de peinture réunissant des 
oeuvres de Rémi Arbour, Jacques 
Berry, Fleurimond Constantineau 
et autres. — A l'école des Arts e 

! Métiers, rue St-Denis, jusqu’au 26 
: mai exposition de peinture de F 
! Déziel

LE GRAND SAINT JEROME"

Saint-Janvier

c.rre pourrait s’arrêter de tour­
ner qu’on ne s’en apercevrait 
même pas. I! y avait bien aussi 
quelques couples d’amoureux 
qui, absorbés à contempler le 
ciel au fond de leurs yeux, ne

Petit à petit s’égrenait, entre 
es mains tendues vers lui, l’é- 

aormj grappe de ballons, aux 
couleurs flamboyantes, gonfles 
d air léger, transparents comme 
des verrières -Je cathédrales. Aux 
"osses qui avaient des francs, il

sc préoccupaient point de celui ,ts vendait, bien entendu, atta
tombé soudain au milieu du 
jardin. Et puis, peut-être trois 
au quatre clochards qui, habi­
tués à regarder le monde à tra 
vers les fumées du vin. ne s’é­
tonnaient plus de rien et demeu­
raient tranquillement allongés 
.sur leur banc de pierre.

Moi non plus, tout d'abord, 
n’osais gouger tellement j'au­

rais eu crainte, faisant un mou­
vement, de mettre en fuite la 
merveilleuse apparition. Même, 
<e la regardais les yeux à demi 
fermés, comme on regarde au 
fond de soi un .beau rêve dont 
on ne veut pas tout à fait s’é­
veiller.

Cependant, quand je vis tout 
ie troupeau des enfants, suivi 
des gardiennes et des bonnes, 
-’élancer avec des cris de joie 
au-devant de cet être fantasti­
que, je fis comme eux naturelle- 
lement et je m’aperçus, au fur 
et à mesure que la brume, s’é­
claircissant, le déshabillait de 
son mystère, qu'il n’était ni 
Dieu le Père, ni même saint 
Pierre, mais qu’il était tour sim­
plement le marchand de ballons 
du jardin des Tuileries.

Un marchand de ballons com­
me je n’en avais encore jamais 
vu!

Un vrai marchand d’illusions 
et de féeries, de songes fabu­
leux et de fantasmagories! L’air 
si doux et si bon, que le Sei­
gneur m’a sûrement pardonné 
de m’être, un instant imaginée,

chant lui-même, avec précau­
tion, la ficelle a leur poignet, 
au cas ou le ballon emporté par 
un coup de brise, n'aille se per­
dre au fond du ciel ou, piqué 
par une branche de platane, ne 
s'évanouisse dans l’espace com­
me un petit lutin qui passe sans 
aisser de trace.

Aux autres mioches, de temps 
i autre, en les surveillant du 
;oin de l’oeil, il en prêtait un ou 
Jeux, à tour de rôle, et même, 
,ous prétexte de se reposer le 
aras, il confiait la grappe entière 
i l’un d’eux qui, fier de ce pri- 
.ilège et convaincu de sa res­
ponsabilité, la tête haute, osait 
i peine respirer.

Si. parmi la marmaille, s'éle- 
.ait une bataille, pour l’apaiser 
ù trouvait des mots si calmes ou 
,i drôles que l’ouragan des cris 
_-t des poings levés s’arrêtait aus- 
:tôt pour les écouter.

Et si, par malheur, un ballon, 
turquoise ou vermillon, crevait 
soudain avec un léger bruit d’é- 
clacement ressemblant à un bref 
inglot d’enfant, il sursautait, 

cherchait la cause, multipliait 
ks recommandations et semblait 
avoir autant de chagrin que les 
petits eux-mémeS. Il avait l'air 
.ellement désappointé que je me 
demande même s’il ne faisait 
.as la lippe desous sa barbe 
blanche et si, sur ses yeux aux 
reflets d’arc-en-ciel ne passait 
par un nuage de pluie?

Et puis, l'incident terminé, il 
que ce pouvait être Lui! se remettait à suivre dans le ciel,

Naturellement, il ne venait avec des regards de magicien 
oas du paradis, mais sans doute enarmant les astres, la danse le- 
de l’autre bout de Paris, du gère et fantasque des ballons co 
quartier des Mouffetards ou du 
quai de Bercy et il avait dû mar-

Dimanche le 14 mai, trois re 
ligieuses des SS de Ste-Anne de 
la Mission de Port-à-Piment s’em- 

; barquaient à P. au Prince, en rou- j 
te vers Montréal. Le trajet s'est 
effectué en 14 heures, ar avion, 
elles arrivaient à Dorval lundi 
vers 10 heures am. heureuses de 
revoiries leurs après quatre an-1 
nées passées en Haiti.

Sr Marie - François - de - Sal-; 
le (Germaine Coursol), supérieu­
re fondatrice de la Mision Ste-An- 

j ne à Port à Piment a été accu- 
1 eillie de même que ses compagnes 
parSr M.-Françoise de Geneviève, 

's^.a. (Alma Coursol) supérieure, 
à St-Rémi de Napierreville, par! 

j sa nièce. Sr M. Paul de la Croix 
, s.s.a.(Cécile Ouellette), par le R. 
P. Henri Coursol, du Séminaire 

:desMissions étrangères, qui s'em­
barquera pour les Philippines en 
septembre.

Plusieurs parents et amis se 
| sont rendus au devant d'elle: 
i Mmes Albertine Coursol Labelle, 
j de Montréal, Eveline Ccursol Ou­I ellette de St-Janvier, Mme J.. 
! Bousquet et autres

On a annoncé à la radio, l’autre jour, qu'une dame de la 
rue Adam, à Saint-Jérôme, était la gagnante du "gros lot". Et on 
a insisté, rue Adam, à Saint-Jérôme. J’avoue que je n’ai pas encore 
pu découvrir la rue Adam, et vous?

Il n'y a, semble-t-il, pas si longtemps, la Cité ne formait 
qu'un petit rectangle, et quand on avait dépassé la maisonnette 
"Rochette" sur la rue Fournier, on avait atteint les limites nord.

La famille Lamarre avait sa maison d'été, vers les 1920, à 
plusieurs centaines de pieds des dernières maisons, sur la rue St- 
Georges, c'était la maison des Todd!

Sur la rue Labelle la construction avait atteint la "côte 
John", à intervalles bien espacés.

En 1925 ou 1926, un M. Gauthier, trouvant que les taxes 
étaient bien élevées dans le centre de la ville, s’imagina de cons­
truire une belle maison de briques de l'autre côté de la voie ferrée 
au bout de la rue Ouimet. Pour des arpents a la ronde, et pendant 
des années, il n'eut pas de voisins. Inutile de dire qu’ég-alement 
pendant des années, il fut privé des services d’utilité publique, 
aqueduc et égouts.

Et pourtant, en 1950. il est au centre du développement de 
cette partie est de la ville.

Et le "Domaine”! Feu le notaire Parent qui eut bien des 
maux de tète de par l'administration de son domaine, avait foi en 
l'avenir quant à son développement et il avait raison. Un des 
beaux quartiers résidentiels s’y est installe.

Il en est de même de plusieurs endroits du côté ouest de la 
rivière, spécialement aux alentours du pont Castonguay.

Ca ne fait tout de même pas si longtemps qu'il y a des 
constructions à quelques minutes du coeur de la ville, quand il 
y en avait aux extrémités nord et sud.

A quoi cela tient-il? Il y a 25 ans et plus presque tous 
marchaient pour aller à leur travail et cependant la ville s’éta­
lait surtout en longueur, un mince ruban de deux ou trois rues.

Automobiles, autobus et bicyclettes plus nombreux que ja­
mais, on fait l’impossible pour se rapprocher de sa place d'affai­
res ou de l'eglise ou des gares.

Il n'y a pas jusqu'aux usines qui ont changé. Nos trois 
grandes usines. Dominion Rubber, Regent Knitting et Cie de 
Papier Rolland n’ont fait qu'agrandir, mais qui se souvient de la 
manufacture de cigares? de la manufacture de robes? de la ma­
nufacture de meubles? de la minoterie? du moulin à carder?

L'exposition Industrielle nous révélera bien des aspects de 
la vie économique de notre Cité: si d’une baguette magique les 
anciennes industries renaissaient?

Nous n'existons que parce que d’autres avant nous ont tenu 
le flambeau!

Les grands hôtels de la ville qui bientôt, seront de nouveau 
trois, ont changé de nom également. N’y avait-il pas l’hôtel Belle­
vue. 1 hôtel Victoria, l'hôtel Debien, l’hôtel Sarrazin, l’hôtel de 
la Gare, l'hôtel Gauthier? Ce dernier, au beau milieu du "carré” 
à 1 endroit précis du théâtre Rex? Et d’autres, sans doute, il y a 
plus de cinquante ans.

Que restera-t-il de tout cela en l'an 2000? Nous ne serons 
plus là pour rappeler les "souvenirs”!

CHANTAL.

Les Amis de l'Art
(par Alain grandbois)

A notre époque trop fertile en 
bouleversements de toutes sor­
tes, il ne reste plus guère de re­
fuges pour la liberté. Nos démo­
craties mêmes sont insidieuse­
ment rongées par cet acide cor­
rosif que lancent à jets continus 
les aventures de la politique, les 
exploiteurs des foules — on dit 
aujourd'hui les masses — les in­
nombrables profiteurs du travail 
humain. Or. cette liberté, l’artiste 
doit absolument la posséder pour 
les exigences de son oeuvre. J'en­
tends ici par artiste le peintre, 
le sculpteur, l’auteur dramatique, 
le comédien, le musicien, le dan­
seur, le poète, l’écrivain. La pro­
duction de l’artiste, qu’elle soit 
bonne, médiocre ou splendide, 
tient rigoureusement de sa per­
sonnalité. de son individualité. Et 
si. par exemple, tous les peintres 
du mode employaient le mêmes 
tons de couleur, la même forme 
de composition, les mêmes traits 
de dessin, l’art pictoral. au bout 
de dix ans. n’existerait plus, se­
rait assassiné. Nous avons besoin 
de Jori Smith, de Louise Gadbois. 
de Iacurto. de Lapalme. de Pel- 
lan. Nous avons besoin de Rin- 
guet, de Gabrielle Roy. de Guè- 
vremont. de Lemelin, de Victor ' 
Barbeau, de Roger Duhamel, de 
René Garneau. Nous avons besoin 
de Paul Morin, de Robert Cho- 

1 quette, du Père Gustave Lamar- 
j che. de Rina Lasnier. Nous avons 
| besoin de Gratien Gélinas. de Gri- 
| gnon. d’Yves Thériault. d’Eloi de 
| Grandmont. Nous avons besoin de 
i Jacques-Emile Brunet et de Hé- 
hert. Bref, nous avons besoin de 

; tous nos artistes et nous avons 
besoin au'ils soient dans l'exer 
cice de leur art, différents et per­
sonnels.

rw w sr w w w* '

Chronique, de
Tanie Louise

... DEJA LES VACANCES! ...
Voici presque déjà l'été. J'espère que comme moi, mes chè­

res iecuices du courrier auront fini leur grand ménage du prin­
temps et qu’elles peuvent commencer à songer à la saison pro­
chaine. L’été, ça veut dire les vacances; le grand dérangement pour 
la famille qui possède un chalet, la complainte annuelle de ceux 
qui n'en n’ont pas et qui doivent se contenter de l’ombre et de 
la fraîcheur de nos parcs.

Les vacances signifient d'habitude un temps de repos. Ci 
peut être vrai pour les jeunes écoliers et écolières qui font la grasse 
matinée; mais pour les plus vieux et surtout pour les parents ce 
temps de repos n'existe pas car ce sont les mois d’été qui sont le 
plus souvent consacrés aux voyages éreintants, aux réceptions bru­
yantes et tardives de fin de semaine et à tout le tralala qui ac­
compagne la vie "au lac".

II n’y a pas de vacances pour la maman qui doit trimer pour 
faire reposer tout le monde et se donner souvent du travail sup. 
plémentairc pour recevoir dignement les invités de son fils ou de 
sa grande fille. Les enfants devraient songer à cela et s’organiser 
en conséquence.

On permettra aussi au papa de se reposer pendant sa se­
maine dites de vacances et pendant laquelle il doit s’ingénier de 
toutes façons a satisfaire toute la famille en plus de faire les re­
parations les plus urgentes au toit qui commence à couler, au han­
gar jeté à terre par le dernier coup de vent, au quai qui s’est en­
foncé avec la glace au printemps.

Mais tout de même, que ne donnerais-je pas moi-même 
pour avoir un camp d'été? Combien je serais heureuse sur le bord 
d'un lac à goûter l’air frais, a remplir mes poumons d'air pur et 
à me reposer. Car, moi, lorsque j’aurai mon chalet d’été dans le 
nord ce sera, croyez-le bien, mes chères amies pour me reposer.

"Allons donc, me répondrez-vous, des vacances pour se re­
poser, ça n'existe pas; l'important c’est de changer le mal de pla­
ce".

TANTE LOUISE.

UN CONSEILLER JURIDIQUE DE 
DUPLESSIS ENONCE SA DOCTRINE

COURRIER UE |
TA MTR ROUIS R” !

••••
L'ARGENT PEUT-IL FAIRE LE BONHEUR?

ent pas. — ALINE.
R. — Plongez les soies dans 

une eau tiède légèrement savon­
neuse. Agitez la brosse pendant 
quelques instants dans cette eau. 
frottez avec la main pour bien 
nettoyer la brosse passez un pei­
gne dans les soies mouillées. 
Rincez rapidement, secouez, et 
laites secher rapidement sur une 
serviette en prenant garde que 
es soies s’égouttent directement 

sur la serviette. Essuyez soigneu­
sement le d^î

LE CONSEILLER JURIDIQUE DE M. DUPLESSIS SOUTIENT 
L’INFERIORITE DES LEGISLATURES PROVINCIALFS 
VIS-A-VIS DU PARLEMENT FEDERAL — L’INTRO­
DUCTION DE SON MANUEL DE PROCEDURE PARLE­
MENTAIRE

cher depuis longtemps car ses 
bottines étaient grisc-s de poussi­
ère, les talons usés par derrière, 
ies semelles amincies, retrous­
sées par devant Les pans de son

lorés, tout en racontant des his­
toires si belles que même les 
grandes personnes pour mieux 
ies entendre s’arrêtaient de tri­
coter.

Depuis le matin où, pour la 
première fois, m’apparut, dans

•a brume, le père arc-en-ciel, ja- 
nais je ne suis passée par le jar­
! in des Tuileries sans m’arrêter 
srès de lui, comme on s’arrête, 
juand il fait nuit, près d'un ré­

verbère qui donne de la lumiè- 
e, comme on s’arrête en plein 

désert, près d'un oasis où cou­
lent des ruisseaux, de fraîcheur 
jt poussent des fleurs étranges 
de formes et de couleurs.

J’aurais voulu que tous les en­
fants de la terre voient, au moms 
une fois dans leur vie, le père 
arc-en-ciel, le plus beau mar­
chand de ballons de Paris, un 
vrai marchand d’illusions et de 
féeries qui gui comme un pin­
son et bon comme du pain de
mie. I

Hélas! pas plus que ses bal­
lons, il n’était immortel, il pa- 
tait que dans son cœur il y ci­
tait un petit trou par où la vie 
s’en est allée tout à coup. Pauvre 
père arc-en-ciel! 11 a crevé tout 
seul, dans sa mansarde, sous les 
toits, à l’autre bout de Paris. Un 
gosse, voyant que j'en était mar­
rie, m’a dit que saint Pierre lui 
a ouvert les portes du paradis et 
que Dieu le Père lui permet 
maintenant le promener à tra- j 
vers l’azur du ciel, non pas des 
ballons qui ne durent qu’un jour 
mais la lune, les étoiles et le so- I 
■til.
Paris mars 1950.

Cécile CHABOT, m.s.r.c. |

Question. — J'ai 22 ans et sur le point de me marier avec 
un jeune homme de bonne éducation, honnête, travailleur, mais 
de fortune modeste alors que mes parents sont à l’aise et me ver- 
seront, a mon mariage, une dot assez convenable On discute chez- 
nous de ces questions d'argent qui ne m'intéressent pas plus que 
de raison. J'ai cependant averti mon fiancé que cet argent est a 
moi et que j'entends l'employer comme bon me semblera. Mon 
futur ne semble pas trouver l'arrangement de son goût et nous 
avons eu sur le sujet quelques discussions. Mon mari entend adop 
ter un train de vie en rapport avec ses revenus alors que j'accepte 
de contribuer pour ma part afin de maintenir notre train de vie 
commun au niveau auquel je suis habituée. On a vu souvent 
dans les romans des situations identiques qui marchaient au plaisir 
et au gré de tout le monde. Qu'en pensez-vous cbere tante Louise?

RICHE AMOUREUSE.

Pageant . . .

Réponse. — Ce n’est pas un 
défaut d’être riche et ce n'est pas 
dans notre siècle moderne, mê­
me si certains le pensent, une 1 
qualité non plus. Que votre mari

Q- — Pour que ce soit joli, de 
quelle couleur dois-je peindre 
les murs et le plafond de ma sal­
ie de bain? Mon linoléum étant

veuille maintenir votre train de ^ e!‘ el rouEe et tna parure d. 
vie commun au niveau de ses )V,n J CI,C attelles couleurs de 
revenus, ce la prouve son intel- ez'vous' — AN-
iigence, son équilibre et je ne -^ICLSE DE 2.-11 ÜIR. 
peux que l’en féliciter. Qu’il R- — Pour ma part j’ai tou- 
veuille vous laisser aussi l'entiè-, jours aimé les plafonds blancs, 
te jouissance de votre dot, c’est surtout dans la chambre de bain, 
aussi très bien. On dirait, à vous ; Les décorate'rs et les fabricants 
voir appuyer sur votre richesse, ! oe peintures publient souvent 
que c'est la 'fuie qualité que des annonces montrant ies tein- 
vous semhlez apporter dans vo- ■ tes nouvelles et jolies pour di- 
tre union alors que votre futur , -ers appartements Les boiseries 
semble s’en désintéresser. Je oourraient être aussi peintes en 
crois que vous avez lu trop de j blanc et vous pouvez trouver 
romans et que vous approuvez le , pour le bas de votre mur une 
système- de ces vieilles familles teinte pastel, un bleu pâle par 
où la femme fournissait l’argent exemple, qui ferait un effet joli, 
et 1 homme son amour pour Pour les rideaux, il s’en vend en 
pouvoir dépenser a loisir les mil- matériel plastique qui s’harmo- 
lions de la riche héritière. Soyez j nisent avec n’importe quelle 
donc heureuse d’avoir trouvé un 'einte de peinture, 
nomme qui vous aime pour vous- * * *
mêmes et non pour les quelques Q- — Que signifient les
mille dollars que vous trouverez j noms Eugène et Florence? — 
dans la corbeille de noces. L’ar- \ FIX)
, ent ne fait pas le bonheur. Il 
peut y aider parfois; c’est à quoi 
vous vous emploierez avec tact 
et délicatesse pour ne pas subir 
de nouveau de discussions, tou- 
ours pénibles, sur cette question 

d’argent. Si vous l'aimez, faites 
ronfiance à votre époux.

BEURRE ET CREME GLACEE
Surveillez nos annonces.

• Produit de haute qualité.
• Encourageons les nôtres.

Crémerie de Terrebonne
Athanose Comtois. Drop.

Tél. 603 r 31 Terrebonne, P. Q.
..—_—(Ind.)

R. — Ces noms signifient 
bien né et princesse. Je vous a­
vertis cependant qu’il ne faut 
pas attacher trop d’importance 
a ses significations.

• * •

Q. — Veuillez me donner un 
procédé pour laver ma brosse a 
cheveux et que les soies ne se bri-

à suite de la pave 1 
On demande aux jérômiens de pa­
voiser leur demeure, surtout dans 
les rues du parcours.

M. Gauthier est assisté dans 
j son travail par MM. Guy, Pierre 
et André Pelletier, de ‘ Les Pein 
très Modernes Enrg”.

Voici la liste des organisateurs 
des fêtes du 15iè anniversaire du 1 
Scoutisme à Saint-Jérôme.

Compositeur, Directeur et met-!
' teur en scène. M. l'abbé Paul La 
j belle, ptre.

Organisateur général. M. Raoul 
* Gauthier.
Comités:

Décoration: Pierre Pelletier,
président; Guy Pelletier, adjoint; 
Jean Bastien adjoint.

Roses de Dollard; Jean Bastien | 
président; Mlle Louise Bock, ad- j 

1 jointe.
Programmes: Pierre Prévost :

président; Pierre Pelletier, ad-! 
joint, l’abbé Paul Labelle, ad-1 
joint.

Publicité; Pierre Prévost, pré-; 
sident; Guy Pelletier, adjoint; 
Pierre Pelletier, adjoint.

Effets scéniques; Gaston foi- 
rier, président; l'abbé Paul Label- 

| le. adjoint; Rosaire Rochon, ad-1 
! joint.
I Parade; Jean Bastien, prési­
dent; Roland Maisonneuve, ad-, 

j joint; Pierre Pelletier, adjoint, i
Réception: Réal Chalut, prési-j 

i dent; l’abbé B. Desjardins, ad- j 
j joint.

Figurants: André Pelletier,
président: Guy Pelletier, adjoint;! 
Louise Bock, adjointe; Lionel 
Gauthier, adjoint.

Approvisionnement: Pierre Pel­
letier, président; Gérard Ray­
mond, adjoint.

Estrades: Paul Morin, prési­
dent.

Banquet: Mme F. M. Gauthier, 
présidente.

Cinéaste:

Ottawa, 10. — Les députés li­
béraux à Ottawa font des gorges 
chaudes depuis que M. Duplessis 
a annoncé le nomination de M. 
Arthur Beauchesne comme con­
seiller juridique du gouverne­
ment de Québec. La plupart 
d'entre eux connaissent fort 
bien M. Beauchesne qui était 
greffier de la Chambre des Com­
munes a la dissolution du XXe 
Parlement et qui a été remplacé 
par M. Léon Raymond au lende­
main tie l'élection générale.

Personne dans les milieux par­
lementaires ne met en doute la 
compétence de M. Beauchesne 
en droit constitutionnel et en 
procédure parlementaire, mais 
'ont le monde connaît ses opi­
nons centralisatrices bien arrê­

tées .Et c’est pourquoi on s’a­
muse fort du choix que M. Du­
plessis a fait du spécialiste qui 
doit lui aider à défendre l'auto- 
fomie provinciale. Les députés 
libéraux ne considèrent pas sir 
Mathias Telüer, l’autre juriste 
choisi par M. Duplessis, autre­
ment que comme un conseiller 
honoraire parce que, disent-ils, 

ancien juge en chef de la pro- 
\ince, aujourd’hui âgé de 89 ans, 
a'a plus la santé nécessaire pour

, •> imposer le moindre travaiL 
La thèse constitutionnelle de 

I M. Beauchesne est d’autant 
mieux connue à Ottawa qu’elle 
est consignée dans l’introduction 
du manuel de procédure parle­
mentaire que les députés sont 
appelés a consulter tous les jours. 
Cet ouvrage qui fait autorité à 
la Chambre des Communes s’in- 
• tule "Beauchesne’s Parliamen- 

. lary Rules and Forms”. L’ancien 
greffier de la Chambre consacre 
tout le premier chapitre à dé­
montrer qu’i! n’existe qu’un seul 
parlement au Canada et que les 
législatures provinciales ne sont 
que des corps inférieurs et su­

, bordonnés.

Comme les opinions const it u- 
t’onnelles de M. Beauchesne se- 

‘ ‘ont vraisemblablement fort dis- 
i utées au cours de ces prochains 
mois, il nous a paru qu’il pou­
vait être intéressant pour nos 
lecteurs d’en prendre connaissan- 

; ce. Les extraits que nous citerons 
i ci-après sont tirés de la dernière 
■ edition de "Beaucbesne’s Parlia­
mentary Rules arid Forms”, l’c- 

! dition de 1913, pages XIX à 
i XXV. Il nous a cependant fallu 
traduire ces textes car M. Beau- 

à suivre à la page 9

l’abbé B. Desjardins, 
président; R F. Urbain, adjoint.

ALPHONSE RANGER
ENRG.

Entrepreneur-Electricien 
Réparations qénérales 

Spécialités: Réparations de laveuses et 
soudure ô l'oxyqène. — Pièces de 
rechanqe de laveuses "Beatty" 

et autres marques.
Vendeur autorisé des produits "Northern 

Electric" et "Beatty": Réfrigérateurs,
poêles électriques, repasseuses, etc-

SERRURIER 
TéJ. 4672

266, rue Labelle Saint-Jérôme

Concours pour le choix de Miss 
Sî Jérôme 1950

La candidate de mon choix et pour qui je vote est

Mlle

Signature du voteur
Adresse:

Postez ce coupon à:
"CONCOURS DE POPULARITE, CHAMBRE DE 

COMMERCE DES JEUNES, ST-JEROME’’

-v-w-w w y w ^ w w~w w w ww w-ww w sr w w w w^r

MACHINE à COUDRE 

'' Neui-'WillXatriA. rr

Supérieure à toute autre marque sur le marché. 
Vendue par: BOYER & GOUGEON 

a des prix défiant toute compétition.

■sats-aam

I’ERMl
PACIf

Un dépôt dur. dollar vous réservera la machine a coudre 
de votre choix.

BOYER & GOUGEON
Ventes el Réparations

354, DE VILLEMURE TEL.: 4604 ST-JEROME-
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-RECETTES DE­
LA SEMAINE
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SIROP D'ERABLE 
Pour rendre à un sirop d’éra- 

r»le fermenté sa saveur naturel­
le, faire bouillir le sirop une mi­
nute dans une casserole, écumer, 
verser dans (les bouteilles stérili­
sées et remplir jusqu'au bord a­
fin -l'éliminer l’air. Mettre le 
bouchon et garder au frais.

Une cuillerée a table de sirop

< 
< 
i 
i 
i 
< 
< 
i 
i 
i 
i 
i 
i 
iÀ

d érable contient un pourcenta­
ge de 0.1 de calcium et de 0.003 
de fer. Sa valeur calorifique est 
de 3S calories par cuillerée à 
table. Ces données démontrent 
que le sirop d'érable peut rem­
placer avantageusement le miel 
• ans ! alimentation. Le calcium 
est un élément indispensable a 
‘a formation des os et des dents

^ ^ 4 A a a a a a a a .

MANGEZ CE BON ALIMENT DONT 
VOUS AVEZ BESOIN CHAQUE JOUR!

et le fer, à la formation des glo­
bules rouge j du sang.

• O •
TARTE AU SIROP D’ERABLE 

Croûte a chute
1 Vz tasse de farine Robin Hood 

^tamisée ou
134 tasse de farine Velvet tami­

sée.
K 2 c. a thé de sel.
Vz tasse de graisse ou shorte­

ning froid.
Garniture

tasse de sirop d’érable.
Vz tasse d'eau.

3 c. à table de fécule de mais,
! 2 c. à table d’eau froide. 

Croûte de tarte
Tamiser la farine et le sel. 

Mêler la moitié du shortening 
a la tanne a l'aide d’un mélan­
geur a pâtisserie ou de deux cou- 

< aux de manière- a obtenir un 
mélange grumeleux. Incorporer 
le reste du shortening jusqu’à 
. c que les grumeaux aient la 

' grosseur d’un demi-pois. Ajou­
ter graduellement l’c-au froide 
(13 à Vz tasse), mélanger jus­
qu’à ce que la pâte forme une 
niasse lisse.. Rouler serré dans 
un papier ciré, refroidir. La pâte 
est alors prête à abaisser.

Garniture
Bouillir ensemble le rirop d’é-

CONSEILS AU SUJET DES SOLIVES 
DANS LA CONSTRUCTION DE MAISONS
Les solives sont des madriers ' plancher qu'un matériel d’une

qui supportent le poids des plan 
chers et du plafond. Elles sont 
la base sur laquelle le faux par­
quet repose, hiles sont espacées 
habituellement de 16 pouces de 
centre en centre Les facteurs 
primordiaux à considérer dans 
le choix du genre de solives a 
utiliser sont la force et la rigidi­
té. Ces considérations sont plus 
Importantes que la catégorie du 
matériel utilisé. La rigidité d'u­
ne solive, qui prévient toute é­
lasticité et vibration, dépend de 
son épaisseur. Un matériel d’u- 
ae catégorie moindre, mais plus 
épais, procurera un meilleur

plus haute qualité, mais d’une 
• paisseur moins grande. 11 faut 
considérer que le coût des deux 
.era à peu près le même.

CROIX 3T- AHDftC

LIVI

rable et la demi-tasse d’eau. A­
jouter la fécule de mais délayée. 
Cuir-.* jusqu'à ce que le mélange 

! soit lisse et transparent. Rc-froi- 
I ‘ir. Verser dans l'assiette garnie 

1 d’une abaisse et recouvrir de la 
pâte dans laquelle on a pratiqué 
• es incisions. Cuire 25 à 30 mi­
nutes à four chaud. 400 degrés 
h.

Les solives reposent sur la 
poutre. Elles doivent avoir un 

i appui d’au moins quatre pou­
; ces. De même que pour les pou- 
très de plancher, les dimensions 

j des solives dépendent de la Ion- ! 
gueur et de la qualité du maté- j 
riel utilisé. Les normes de cons- ; 
miction de la Société centrale ! 
d’Hyopthèques et de Logement

contiennent des tableaux pour
juger de la portée des solives.

Lorsque les solives ordinaires 
sont coupées afin de procurer 
des ouvertures pour les escaliers 
v)u les cheminées, des solives 
auxiliaires doivent être installées 
Les solives auxiliaires, appelées 
chevêtres, sont placées à angle 
droit des solives. Ces chevêtres 
doivent avoir les mêmes dimen­
sions que les solives. Les solives 
et les chevêtres sont habituelle­
ment jumellées aux ouvertures, 
ouelle que soit leur force. Les 
solives doivent habituellement 
•tre renforcies par des croix de 
éaint-André, (figure 2), habi­
tuellement d un pouce sur trois 
pouces. Ceci a pour effet de ren- 
torcir considérablement le plan­
cher. Chaque- pièce doit être re­
tenue par deux ou trois clous en 
haut, tandis que la partie du bas 
n’est pas clouée avant que le 
faux parquet soit mis en place.

Tourisme chez soi

(Ceci est le dixième d’une série 
d’articles publies dans l'intérêt 
de nos lecteurs qui songent à 
construire ou acheter une mai­
son. )

1If*

UNE AUTRE
PIÈCE D’ORIGINE FORD

m- m . vs ts-Mi J*
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Pendant plusieurs années, A- 
laiti Grandbois qui est un des 
poètes les plus Hectiques du Ca­
nada a visité presque tous les 
pass du monde, s'arrêtant ici et 
la au gré de sa fantaisie et de 
soit inspiration. Aujourd'hui, les 
auditeurs du réseau Français de 
Radio-Canada peuvent en sa 
compagnie visiter- les grandes 
villes d'Orient et d'Occident, au 
ours de l’émission VISAGES 

DU MONDE, diffusée tous les 
mardis soirs, de 7h.30 à 7h.45. 
Les textes sont lus par Jacques 
Au get.

Vacances sur mer

Ir

RECONSTRUITE A L’USINE:
MONTAGE DE CYLINDRES

«8Ü
•v ; ■'4s
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BLÉ COMPLET
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Vo»n avez besoin de blé complet 
dan» votre alimentation liiunt les 
autorités en la matière. Il con­
tient des éléments nutritifs essen­
tiels. Ft NABISCO SIXRFDDEO 
VA J II AT est tait ai rc du hit com­
plet IOO' r . Commence/ des de­
main a manger du NABISCO 
SHRFDDI-.D WHI AT. nouris- 
s.int et délicieux avec du I.AIT. 
Vous pouvez scnïr ces biscuits 
croquants et dores d'uur manière 
differente tous les jours!

Pour qui veut rendre— 
économiquement—à son 
automobile ou à son 
camion le parfait fonc­
tionnement, le caractère 
économique et la puis­
sance d’un moteur neuf 
. . . voici la solution du 
problème! Quand un 
vendeur autorisé Ford- 
Monarch ou Mercury-

LincoTn-Meteor aura ins­
tallé un de ces montages 
de cylindres Ford au­
thentiques, vous aurez 
(tout en payant moins 
cher) l’équivalent d’un 
moteur tout flambant 
neuf. En outre, cette 
pièce reconstruite à notre 
usine est GARANTIE 
par Ford-Canada!

czwB

T On sait depuis longtemps 
que les Antilles sont le jardin 
d’hiver du Canada; ce qu'on sait 
moins c’est que ces îles jouissent 
d’un excellent climat durant les 
autres saisons de l’année- étant 
dans :a zone des vents alizés qui 
les caressent de leur douce ha- 
cine. Pour rappeler les avanta­

ges d’une croisière de printemps, 
j'été ou d’automne à bord de 
res navires le Canadien National 
Steamships vient de publier un 
dépliant en français, que les a­
mateurs de beaux voyages liront 
avec profit. Dans cette publica­
tion sont aussi mentionnées les 
croisières de cinq jours entre 
Montréal et Boston ou Boston 
et Montréal, avec escale à Hali­
fax. On peut se procurer ce dé­
pliant, intitulé: "Vacances sur 
Mer" en s'adressant directement 
à la Canadian National Steam­
ships, 384, rue Saint-Jacques, 
ouest, Montréal.

* * i % V \\^

CHALEUR
est

LE PIRE ENNEMI
de votre auto

• Y’ous pouvez éviter des frais 
inutiles en faisant vérifier ré­
gulièrement le système de re­
froidissement de votre voiture, 
A l'automne et au printemps. 
Amenez-la-nous aujourd'hui 
pour notre grande vérification en 
7 points :

T Vérification et rinçage du radiateur.
2 Vérification de la pvmpe à foc.
3 Ajw»foment de la courroie de venti­

lateur.

4 Recherche de fuites ou de défauts 
possibles oux raccords de caoutchouc.

5 Recherche de fuites dons le moteur; 
vérification du fonction *>ement du 
therm ostot.

6. Nettoyage à fond du corps du ra­
diateur pour éliminer le saleté ac­
cumulée pendant I hiver, etc.

7. Un fravoil approfondi et de grande 
classe, effectué par des mécaniciens 
formés a l'usine et possédant les 
outils et l'équipement requis.

Prenez rendez-veus 
imn.édiatemenl par téléphone.

Fuites, 
vérifier .

oujovrjiM
votre

système de
refroidissm*eat

EAU CLAIRE ET FRAICHE

de7Vt/fé&?zîc<M&/
SW-IXF

VENDEURS AUTORISES 
FORD-MONARCH

VENDEURS AUTORISES 
MERCURY-LINCOLN-METEOR
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UN MÉDECIN SAUVE II HOMME
ASPHYXIE FOND D’UN PUITS
Le Dr N. A. Stewart, de Davidson, Sask., accomplit ce sauvetage apres avoir perdu conscience 2 fois

ïVSâssU

!-H. ./ ’

Wi
T. Adolph Shymko creuse un puits aide de son fils lony. 
A 40 pieds de profondeur, il est asphyxié par des gaz 
qui s’en dégagent. Le jeune Tony appelle h l’aide et 
deux hommes, qui ont répondu à ses cris, se voient 
incapables de tirer son père hors de danger. Le docteur 
N. A. Stewart, qu’on a alerté, arrive sur la scène.

mm i

2. Le docteur Stewart n’hésite pas et, aidé des deux 
hommes, se fait descendre au fond du puits nu moyen 
d’un câble. Aux deux-tiers de la descente, il perd con­
naissance mais revient à lui nu fond du puits. Il 
parvient à attacher le câble autour de la taille de 
Shymko inerte et donne alors le signal pour qu’on les 
remonte tous deux.

>**««** ****»**.
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a bien servi les Lebrun
Les voisins se rappellent que le jeune Louis a 
été gravement malade il y a quelques mois, 
et ils savent combien les Lebrun étaientr 
anxieux. Ils ne se sont jamais douté, 
cependant, que les ressources de la famille 
n'avaient pas suffi pour payer les frais 
de cette maladie.

Heureusement, les Lebrun avaient pris la~sage 
habitude, dès le lendemain de leur mariage, 
de déposer chaque semaine à leur compte 
d’épargne l’argent dont ils n’avaient pas besoin 
tout de suite. Aussi, lorsqu’ils consultèrent 
le gérant de leur banque, obtinrent-ils 
facilement du crédit. A l’aide d’un petit prêt 
bancaire, ils ont pu payer promptement 
tout ce qu’ils devaient. A présent, Louis est 
rétabli—et leur compte d’épargne aussi.

L’épargne méthodique est vive­
: ment appréciée lorsque se présente

une bonne affaire, une 
£}è occasion favorable ou une 

circonstance critique.

ANNONCE COMMANDITEE PAR VOTRE BANQUE

Avec l'arrivée du printemps, les tou­
ristes pédestres commencent à examiner 
leurs godillots et leurs havresocs. Les 
touristes d'expérience sovent que. s'ils 
boivent de l'eau corrompue, ils seront 
molades et ne pourront pas jouir de 
irur sport d'été. Ces vétérans ne boivent 
••i aux ruisseaux ni oux puits abandon­
nés; s’ils doivent boire une eau non pui­
sée aux sources régulières, ils la font 
tien bouillir auparavant.

BELAIR 
AUTOMOBILE 

LTEE 4
Vendeur autorisé ![_ ”

CHRYSLER "J

PLYMOUTH

Pièce-s et accessoires }

Tel.: 4351 

201 rue St-Georges 

SAINT-JEROME

I

TEL.: 3696 967 RUE LABELLE

C.-H. LANE
Entrepreneur-Electricien — Réparations générales

Northern
Electric

Eclairage et 
Enseigne "NEON

Canadian
Fairbanks-Morst

AVEZ-VOUS DU TROUBLE AVEC VOTRE RAD'O? 
Si oui, appelez:

C. Fréchette
Radio-technicien diplômé

229, rue 5t-Georqes
SAINT-JEROME

Tel. 4732

LORENZO DUBREUIL
Matériaux de construction — Transport général 

Marchand de charbon
Dépositaire des Pneus "CHATEAU”

RUE DE LA POTERIE Tel.: 3377 ST-JEROME

ül"

f^VOUS POUVEZ DEMANDER UNE 
ASSURANCE DE $10,DOD À PRIMES RÉDUITES

3. Lo courageux médecin pord do nouveau connaissance
tandis qu’on lo remonte, mais reprend conscience a la 
mirface. Shymko revient h lui en route pour 1 hôpital. 
L’acte désintéressé et courageux du docteur Stewart 
lui fait honneur. Nous sommes heureux do lui attri­
buer le Prix d’Héroïsme Dow.

LE PRIX DOW est un témoignage d'admiration pour les 
actes de braivurc extraordinaires. Il est décerné sous la forme 
d’un certificat d'honneur qu'accompagne une obligation 
d’épargne du Canada de $100. Le Comité du Prix Dow, 
composé de rédacteurs de quotidiens importants, choisit les 
méritants suivant les recommandations d’une agence de 
nouvelles nationale.

LA BRASSERIE DOW » MONTRÉAL
ÉCOUTEZ L’ÉMISSION DU “PRIX D’HÉROÏSME DOW" TOUS LES JEUDIS SOIR X 9 h. 30.

J J.0,000 pour voire famille si vous mourez à la suite de causes naturelles, ou 
$7.0,000, si la mort est causée par un accident; ou
$30,000, si la mort survient alors que vous voyagez dans un véhicule public 
! . .lut aans un avion), ou a la suite de 1 incendie d'un édifice public dans 
lequel vous vous trouvez.

avec des prestations en cas d’invalidité 
totale, dé mort accidentelle et de mutilation 

Demandez notre carte intitulée $10,000, primes réduites pour risetues 
de choix, gui explique cette police en détail. Elle ne manquera pas 
de vous intéresser. '

Ayant c/e 
vous assurer, 
consultez fa} Confederation Life

sitôt so ci ai Association * - -
Représentants à St-Jérôme: W. P. et J.-R. Bcauséjour, 295, St-Georges, téL: 4775

. ' -. -
- — M. M _ Æcweçcfeé-

PRESTATIOM

D'INVALIDITE TOTALE 
DE MORT ACCIDENTELLE

et,DE ;A
MUTILATION ■■- ■J

i
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Commençant
continuantVE NO RE DI

SAMEDI
20 MAI19 MAI

SANS PRECEDENT
| Vendredi matin 9 heures

15% de DEPOT

Pour le boudoir DIVERS1 seulement secrétaire - bibliotfaè 
fini noyer $ 59.00Vendeurs supplémentaires ventes finales

i seulement bureaux, fini noyer, seulement, poêle, bois et charbon, 
carré et tablette haute. $151.50Mmea votre JUSQU'A MOIS Rég. SI79.50m u S

Livraison immédiate1 seulement, bureau, fini nover POUR PAYER 1 seulement, poêle, bois et charbon, 
buffet et réchaud.POUR PAYER 179.00229.00

1 seulement bureau, fini naturel

6 seulement, poêles, bois et charbon, 
carré et tablette basse.1 seulement bureau, fini noyer, 

genre cascade...........................
103.75COUVRE PLANCHERS LITERIEPour la chambre Pour le salon4 seulement, balançoires de jardin3 seulement foyers complets.

rélart base de feutre, 
s de largeur. Patrons assortis,

2 seulement, lits p 
matelas de coton

rSts P $ 13.95SPECIAL S 15.50$ 68.953 seulement, mobiliers de chambre, 
3 morceaux, fini noyer

6 seulement, ensembles de lampes de vanité 
3 morceaux, crystal

I seulement, mobilier chesterfield, 
3 morceaux.

ny Maid.
.. Patrons assortis

12 seulc-menr, chaises de canvas,rges prélart BonRég. S 89.50 19 seulements, lits pliants et matelas de coton 
Bouts fini bois noyer. Rég. $129-00reps rouge

SPECIAL
seulement, mobiliers de chambre,
4 morceaux, fini noyer, grands miroirs

1 2 seulement, miroirs 
grandeurs: 15 x 51

200 verges prélart Linoleum,
2 verges de largeur. Patrons assortis

500 verges prélart Inlaid,
2 verges de largeur. Patrons assortis

85 verges Coco-Matt.
36 pces de largeur.

52 verges Coco-Matt,
27 pouces de largeur.

1 seulement, 
médaillon

1.29VC 4 seulement, mobiliers chesterfield 
3 morceaux, 2;

139-00 seulement, lits pliants et 
matelas à ressorts. 128.9512 seulement, chaises berçantes, canvas. !ma rouge, 1 me. 155-50

1 seulement, mobilier de chambre, 
4 morceaux, fini noyer

SPECIAL109.00 3 seulement, miroirs ronds 
grandeur: 24 pces 11 seulement, lits coulisant seul.149.00 2 seulement mobiliers chesterfield,

3 mcx. Velours, Dover rouge et vert. 169.0012 seulement, chaises pliantes, canvas. 199-001 seulement,'mobilier de chambre, 
4 morceaux, fini nover américain 157.25 1 seulement, lampe de table 

et abat-jour........................

4 seulement, lampes de table 
et abat-jour

4 seulement, lampes de table 
et abat-jour............................

3 seulement, lampes de table 
et abat-jour

1 seulement, lampe hurricane.

SPECIAL9 seulement, matelas pour lits coulissant.189.00
1 seulement, mobilier chesterfield, 

3 mcx. Brocatelle 169.001 seulement, mobilier de chambre, 
combiné, 189.50 209.00rouge et vert.12 seulement, chaises pliantes, canvas.seulement, ensembles de lit, 3 mcx, lit 

en métal, matelas coton, sommier à câblt-
4-6, 4-0 et 3-3

genre cascade Rég.noyer
SPECIAL

Axminster. Brun avec1 seulement, mobilier de chambre,
4 mcx, fini noyer oriental .

1 seulement, mobilier de chambre, 4 mxc. 
fini noyer oriental avec garde-robes

12 seulement, bureaux, fini noyer.
Style cascade...................... . .

12 seulement, chiffonniers, fini noyer. 
Style cascade..........................................

198.95 Pour le vivoir12 seulement, chaises plaza, canvas.6 seule­ment, Rex matelas à ressorts. 
Grandeurs rég. 4-6, 4-0 et 3-3

9 seulement, Car lys le, matelas à ressorts, 
Grandeurs rég. 4-6, 4-0 et 3-3 ......

1 seulement, tapis Wilton, avec 
dessin perse. 7Vi x 9

I seulement, tapis anglais avec dessin de 
velours brun motifs, de médaillons 9x9

1 seulement, tapis Axminter avec 
dessin perse, 6x9

1 seulement, tapis Axminster avec dessin 
cou leur

SPECIAL231.75 119.00298.50
2 seulement, mobiliers davenport, 

3 mcx. Reps rouge et vert ...... 129.0012 seulement, canapés, canvas.
159.00

SPECIAL
t oreille

3 seulement, mobiliers davenport. 
3 mcx, reps rouge et vert............ 139.0012 seulement, appui-pieds, canvas,1 seulement, Lampe de radio, bronze 164.00

seulement, Crib en métal, 27 x 51 
fini noyer.

12.75 SPECIAL
17.25 I seulement mobilier davenporr, 

3 mcx, reps rouge et bleu. ....
pâle, 9perse. 149.002 seulement, lampes de radio bronze

6 seulement, chaises berçantes nat. 176.50seulement, bass mette1 seulement tapis Axminster, dessin brun 
9 x 10'/2 .

1 seulement, tapis Axminster avec 
dessi

Pour la nat. 18 x 36cuisine 85.50
1 seulement, mobilier studio, 

3 mcx chromé,
i seulement, lampes torchères

1 seulement, bass 149.00reps rouge et vert12 seulement, chaises droites nat.
SPECIALn perse

1 seulement, mobilier de salle à déjeuner, 
6 mcx, naturel et rouge .................

4 seulement, mobiliers de salle a déjeuner, 
6 mcx, naturel et rouge .................

1 seulement, mobilier de salle à déjeuner, 
8 mcx, naturel et rouge ., .......

1 seulement, lampe junior et abat-jour QO 1 seulement, mobilier studio,
3 mcx, reps rouge et vert, chromé

s : iL I ,7a 10 seulement, Cribs 
nat. 27 x 51

16 seulement, chaises 
hautes nat.

12 seulement Stanley, 
Grandeurs rée.: 4-

1 seulement tapis Axminster fie 119.00129.00
139.50

1 seulement, carosse de poupée, marron,1 seulement. Lampe junior et abat-jour,
seulement, tapis Axminster, fleurs vertes, 
8 î/2 x 9 .

1 seulement, mobilier studio, 3 mcx, 
bras en bois, fini 109.0090.00 134.50noyer, reps rougelampe bridge et abat-jour,1 seulement,119.00 1 seulement, tapis A: 

et médaillon. 9x9
4 seulement carosses, couleurs marron 

gris, bleu ..............................................
145.00

1 seulement, mobilier studio, 1 me 
2 coussins, reps rouge . .

42.50I seulement, lampe bridge et abat-jour1 seulement, mobilier de salle a déjeuner 
6 mcx, naturel et rouge .........................

6 SEULEMENT ^ TR ESPECIAL ^ 6 SEULEMENT 8 seulement. Nibs charriots 
Couleurs assorties ............

1 seulement, mobilier studio, 
1 morceau

2 seulement, lampes de table et abat-jour.
1 seulement, table chromée,

dessus plastique vert .

2 seulement, tables chromées,
dessus plastique, 1 rouge, 1 pearl .......

24 seulement, chaises chromées, rouges et 
noires en cuirette ....................................

SPECIAL reps vert

REFRIGERATEURS ALBION
80.00

16 seulement, tables de bout, fni noyer 
ou naturel............... .........................

20 seulement, tables à café, fini noyer 
ou naturel. ............ ........................

7 seulement, sets de téléphone, 
fini noyer .

14 seulement, cabinets à disques,
fini noyer ................................................

4 seulement, cabinets à disques fini noyer.

1 seulement, mobilier davenport, 
1 morceau,

3 seulement, tables à cartes.
reps rouge vin

4 seulement, mobiliers davenporc 
1 morceau, reps. ......................7 seulement, sets de vaisselle. 

77 morceaux ....................... 87.50Rég. $359.00 poüP6 seulement, chaises berçantes chromées, 
couleurs assorties ......................................

I seulement, lit continental 
30 x 62 ................................22.50

4 seulement, sets de vaisselle, 52 morceaux 
Spray verrerie, 32 morceaux,
Simplicity coutellerie (119 morceaux)

4 seulement, ensemble tables et chaises 
chromées. Couleurs assorties 
Chaise en plastique et dessus Pearl plastique

1 seulement, chaise d’occasion, 
"KOEHLER", reps bleu

SPECIAL

Entrez vous Mivaincre chezSPECIAL

4 seulement, sets Ekcoware, 7 morceaux, 
avec couteau fratis.................................

1 seulement, chaise d’occasion, 
"KROEHLER”, velours vert

6 seulement, cendriers,
fini noyer...................................................

4 seulement, cendriers de l>ois,
fini noyer. . .............................

1 seulement, cendrier bronze avec airplane 
et lumière ................................................

SPECIALSPECIAL14 seulement, glacières O U'S EWOO 4 seulement, sets Ekcoware, 10 morceaux, 
avec couteau gratis.....................................

1 seulement, chaise d’occasion, 
"KROEHLER", reps rouge4 seulement, glacières Frost King SPECIAL

2. rue Saint'George*
Une multitude d'autres articles non ^

Saint-Jérôme
ont écoulés aux mêmes conditions.

6 seulement, cabinets en métal, 
avec tablettes, émaillé blanc

6 seulement, cabinets en métal, 
avec tablettes, émaillé blanc

1 seulement, fauteuil rembourré, 
Couleur rouge vïn .................

6 rouleaux tapis de table en toile. 
Couleurs assorties. ...................

MOITIE
PRIX4 ;e-:!ement, porte-revues fini noyer 

naturel. . ... .....................

I seulement, table de librairie, 
finie noyer .........................................

1 seulement fauteuil, rembourré, 
couleur bleu.................................4 seulement, chaulfèrettes électriques.

U» /xi
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Vendredi le 19 mai 1950

NOUVELLE DE L'EXPOSITION
PROVINCIALE '50

Juand un hôtel devient un centre
social et un point d'attraction

Le grand événement annuel 
qu'est l’Exposition Provinciale, 
se ciendra du 1 au 10 septembre 
prochain. L’Exposition ouvrira 
donc scs portes un vendredi soir, 
comme d’habitude, et s'étendra 
sur une période- île dix jours 
oour se terminer un dimanche 
,-oir.

L'Exposition qui a. depuis 
toujours, la tâche de promouvoir 
'e développement de l'agricultu­
re dans notre province, consacre 
cet important événement du de­
mi-siècle à l’Agriculture, et sa 
réalisation sera 'en Hommage 
a la Terre et aux T erriens”, Ce 
sera donc un hommage spécial 
rendu à toute la classe agricole 
de notre pro. ince.

Les travaux préliminaires sont 
déjà commences. La presse a 
publié récemment la nomencla­
ture des travaux de l’Industrie 
Féminine, et bientôt paraitra la 
Liste des Primes de la 39e Ex­
position. On prévoit qu elle an­
noncera une augmentation ap­
préciable dans la valeur des pri­
mes offertes dont le total dépas 
-era les S 30.000.00, de même 
que la création d'un nouveau 
concours ouvert aux deveurs dit 
’’Concours tie Présentation’ .

L'Exposition de septembre re­
vêtira une importance particu­
lière puisqu'el'e verra i’inaugu- 
ration de deux nouveaux édifi- 
-es: celle du Palais de l'Agricul­
ture (ancien Colisé-e ), un édifice 
imposant au service de l’élevage, 
de l’aviculture et de l’horticul- 
lure; et celle du Colisée, une 
merveille de Palais Sportif, d’u­
ne capacité de 12.000 à 15.000 
spectateurs, où sera presentee la 
première mondiale de "Skating 
Vanities ’51 — la 'nec plus ul­
tra’ des revues sur patins à rou­
lettes — dont deux editions pré­
cédentes ont remporté d’ecla- 
tants succès aux Expositions de 
1947 et 4S. Les artistes de "Ska­
ting Vanities commencent actuel 
.ement une deuxième saison à 
succès en Europe, jouant à Lon­
dres, Paris et Zurich, en Suisse. 
Dès son retour en Amérique, 
vers le milieu de l’eté, la revue 
iera un séjour à Hollywood, où

elle tournera un technicolor mu­
sical ayant comme vedette la 
blonde Gloria Nord, étoile du 
pecracle et 'e versatile Johnny 

Johnston. Environ quinze repre­
sentations de ''Skating Vanities" 
.eront à l’affiche du Colise-c du­
rant l’Exposition.

Dans le domaine des courses, 
it programme sera très charge 
avec meetings cédules en mati­
née et soirée. Le cari-aval offrira 
sa gaite coutumière, avec en plus 
une variété d’attractions nouvel­
les. tandis ci ne le Royaume des 
Enfants inaugurera lui aussi, 
des attractions diverses et fort 
appropriées.

D'imncrtant travaux d'amé­
lioration et d’embellissement 
commenceront incessamment en 
plusieurs sections du Parc, et 
nous aurons l'occasion d’en par­
ler a nos lecteurs plus longue­
ment dans un prochain >rt de 
DOrtant la même rubrique que 
le present communique.

Saint-Lin
MARIAGE: — Le • mai a 

etc célébré le mariage de Mlle 
Janine Constantin, Lille de M. 
et Mme Joseph Constantin, a M. 
René Bélanger, fils de M. et Ma­
dame William Bélanger de >t- 
Koch Le programme musical a 
été exécute par Mlles Norman­
de Marin, Rita Chartrand, Deni­
se Gariéoy, Jacqueline DeGrace. 
Après la reception, les maries 
partirent en voyage a Québec.

* ♦ •
DECES: — Le 6 mai eurent 

• ieu les funérailles de Mme Cy 
.urien Lavallée < Anna Lavallée ».

* $ C

EN VISITE' — Père Flore- 
mint Noiseux, s.j.. Père Wilfrid 
Corbeil, c.s.v., et l’abbé Henri 
Pichctte en visite dans leur fa­
mille

SEPULTURE: — 12 mai: Li­
bera de Mme veuve Albert La- 
orrune née Fusse de Lima Laver 
lure demeurant à Montreal et 
nhumee dans notre cimetiere.

panne 
agiste 
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Lorsqu'un hôtel de petite ville 
a l’honneur de recevoir de hau­
tes personnalités nationales et 
ir ernationales, trois fois en 
moins d’un mois, il y a plus que 
de la chance, il y a une raison.

Et c’est bien le cas de 1 ’hôtel 
Granby qui recevait, à son but­

ter régulier dimanche soir, les 
maires de Genève, Suisse et 
d'Helsinki, Finlande, des minis 
. es de ces pays et S. H. le maire 
Camillien Houde, de Montreal, 
et Mme Houde.

11 y a un mois, cinquante de­
putes fédéraux, des diverses pro­
vinces canadiennes — dont un a 
depuis accédé au Sénat — s'é­
talent donne rendez-vous à ce 
même hôtel dors que la semaine 
dernière, c'étaient le t. h. M.
• o iis Saint-Laurent, premier- 
ministre du Canada et Mme St- 
t aurent qui faisaient honneur 
au délicieux buffet du chef cui- 
:-:nier Adrien Joanis t-t de M. 
Georges Lois- Ile, proprietaire de 
cet hotei.

-Vous avons pu nous rendre 
compte, de visu, qu’il v a une 
raison et for- simple, a cette vo­
gue enviable que eonnait l’hôtel 
eiranl'V a i cours du buffet de 

imanchc soir et cette raison, 
..ous l avons trouvée ilans le 
tait que M I aiselle a tenu a jou­
er le veritable rôle d'un hôtelier. 
Nous avons ompris que l'hôte! 
peut c-tre. non seulement un 
centre social mais un veritab.c 
ten * d attraction fans sa ville. 
Lt c est bien le cas de l'hôtel 
Cranbv qui fait aujourd'hui la
l e rte de tous les granbyens.....
et d i maire Horace Boivin en 
particulier!

CENTRE SOCIAL 
L .Association des Hôteliers 

s est prodigieusement dévelop­
pée en ces dernières années pour 
avoir accept-, les conseils, sans ; 
sesse formulés, île l’Association 
les Brasseries de la province de 

Québec
11 convient, en effet, de rap­

peler que dés 1939 les brasseurs 
lançaient 1 idée de I t-nseigne- 
ment hôtelier dan- notre provin- 
ie et que MM. Dawes et Molson 
se metraien. en relations avec! 

Ecole d'Hôtellerie de Lausan-1 
ae afin de mieux mûrir les plans 
i un tel enseignement chez-nous.

En 1939 egalement, l’Associa- 
-ion Jes Brasseries suggérait for- 
o ment une organisation de l’in 
ustrie hôtelière et y accordait 

jcn plus entier appui. Les multi*
| pies conférences prononcées par 

M. Henri-Georges Gonthier, de­
puis, ont contribué énormément 

| i diriger le monde hôtelier vers 
cette organisation parfaite desti­
née a faire de l'hôtellerie une- 
véritable profession en lui fai­
sant jouer le rôle social qui lui 

I .neombe.
Nous avons encore a la mé- 

.noire le mot d'ordre que lançait J M. Gonthic-r en L94-Î dans une 
causerie devant la Société St- 
;ean Baptiste de Montréal, ou 
e secretaire de l’Association des 
îrasse-ries réclame que l'hôtel 
revienne un centre social, reflé- 
nnt nos traditions, notre artisa- 
.at, la cuitare, les coutumes de 
a région.

Le voeu qu’emettait M. Gon- 
hier en 1944 se réaiise aujour- 

j'hui et l’hôtel Gtanby en es: 
ies nombreux exemples. M. Loi- 
-elle a depuis longtemps com I 
pris que l'hôtel ne devait pas é ! 
re considéré comme une buvet I 

ie. Son établissement est vérita 
blement au service du publi 
■ oyageur tout comme a celui d 
es concitoyens.

DE LARGEHT
QUAND VOUS EN 
AVEZ BESOIN!

$50 • SICC J $500 • $1000
Débarrasses-vous sans tarder de vos 
soucis d’argent: empruntez A la 
Household Finance sur votre propre 
signature . . . sans endosseurs ni 
garanties négociables.
Jusqu'à 24 mois pour rembourser

Choisissez le mode qui tous convient 
le mieux. Nos taux sont avantageux. 
C’est pourquoi 3 personnes sur 4 
s’adressent à la Household Finance 
pour obtenir un prêt rapidement.

L'hôtel Granby est devenu un 
veritable centre social où sont 
enues les reunions de la plupart 

des associations de cette floris­
sante et coq ette ville que l'on 
désigné avec raison comme la 
'Princesse d s Cantons de l’Est”.

CENTRE !VATTRACTION
En octobre dernier, malgré 

!;tvis de plusieurs concitoyens 
nui jugeaient le projet temerai- 
le. M Loiselle décidait d'organi­
ser un buffet froid chaque di­
manche soir de six à neuf heu­
res. A cette fin il retint les servi­
ces d’un excellent chef canadien 
français, M. Adrien Joanis, au 
’.refois de Sr-Jérôme et pendant 
deux saisons a a serv ice de Ca­
nada Steamship Lines.

L’initiative tie M. Loiselle s’a­
. era bientôt des plus heureuses 
it son buffet ihi dimanche soir 
réunit plus de cent personnes 
chaque semaine et qui viennent

de partout dans la région. 11 va 
sans dire que le buflct connaît 
également une belle popularité 
chez les touristes de même que 
chez les familles de Granby q.ii 
.te manquent pas d'y amener 
a tirs visiteurs et amis.

Selon la formule de M. Gon- 
thier, de l’Association des Bras- 
;cries qui. depuis si longtemps 
j mi e pour que le Québec re- 
f;èti son vrai visage par l’artisa- 
:.at et l'hôtellerie dans son rôle- 
véritable. M. Georges Loiselle a 
su faire de son établissement un 
ientre social; i! lui i donne aussi 
.m cachet particulier qui met a 
i 'honneur la c - sine canadienne-, 
i t c est ainsi qu’il a atteint un 
double but puisque son hôtel 
v-t aussi devenu un centre dut- 
tiaction pour Granby.

Il nous a semblé une ce bel ex­
emple méritait d'être souligne

DE QUOI METTRE L'EAU A IA BOUCHE!

puisqu’il se rattache a un intérêt 
v ital au Canada; une hôtellerie 

j.iu.uit parfaitement son rôle au 
vin de l’industrie de plus en 

plus intéressante qu’est le tou­
risme.

SEGLEMENTS CONCERNAIT 
LÀ PECHE A IA

Il est maintenant iegai ui pé­
cher toutes les espèces de truite 
dans la province de Quebec, 
sauf la truite arc-en-ciel”, disait 
nier M Benoit Bertrand, prt i- 
lent île la Federation des asso­

ciations vie chasse et de pèche 
du Quvbet.: mais, il existe cer­
iums îles reglements de la pé- 
.he qui. apparemment, ne sont 

suffisamment cônn is ou ob- 
-.rvés."

"Bien nue la saison de pèche 
égalé a la truite mouchetée, a 

la truite- rouge, a la truite de 
me:, a la truite brune et a la 
truite grise tou de lac), ait été 
ouverte le 19 avril comparative­
ment très peu îles eaux a la trui­
te avaient alors etc libérées de 
l i glace... et la pêche a la truite 
. travers la glace est prohibée."

Le président de la Federation 
recommande a tous les pécheurs 
domicilies ou non de se procu- 
.er le resume officiel des lois 
ve la pèche et de le bie-n lire at- 
entivement avant de se rendre à 

leur lac ou autres cours d’eau 
îavoris.

En précédant de la sorte, ils se 
rendront compte que la lon­
gueur legale minimum, la limi­
te de prise et la limite de pr>s- 
.ession varient selon les especes. 
Par exemple, le pêcheur ne peut 
prendre 40 poissons ou 15 livres

>. lie é ms le cas de la pèche a la 
r ate mouchetée et de la truite 

île mer; par ailleurs, la longueur 
minimum de 7 pouces ne s ap­
plique qua la truite mouchetée, 

truite de mer et !a truite rou­
ge et, qu’entre autre, cette lon- 

minimum de sept po ici 
s’applique s'applique tout aussi 
bien a la traite dis ruisseaux. 
■ L- vières, qu a celle îles lacs, 
tes reglements concernant les 
mires espèce; de truites sont les 
suivants: Truite brune, lon­
gue r minimum 10 po., prise lé­
gale par jour. 10 poissons ou 15 
ihs; truite arc-en-ciel, longueur 
minimum, 10 po., prise légale 
par |t;ur, 5 poissons ou 15 ibs.; 
truite rouge du Québec, prise- 
quotidienne légale, 10 poissons 
ou 15 ihs; truite grise, longueur 
minimum, 15 po.. prise légale 
par jour, 5 poissons ou 30 lbs. 
Dans tous ces cas, le pécheur 
doit s’en tenir au nombre, mais 
le poids peut excéder celui d’un 
poisson. En tout temps, le pé­
cheur n'a le droit d'avoir en sa 
possession plus nue la prise le­
gale d’une journée selon les es 
; ve ces.”

L'Avenir du Nord 
pénètre partout î
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Et /'expression tie S. H le 
maire Camille» Houde, de 
do rit réal reflète bit» u» excel- 

mit appétit qui sera bientôt sa­
tisfait.' Cette photo fut prise di­
manche soir a P hôtel Granby a 
lors que .S. II. te maire Horace 
Boit in. de Granby recelait un 
groupe de distingues visiteurs, 
profitant ainsi du buffet serti 
rai cet hôte! tous les dimanches 
soirs d'octobre a mat. Pat mi ces 
,i si leurs ou remarquait le maire 
de (tellet e, Suisse. \I. ! truand

Cotier; U Lot d Maire d'Helsin­
ki. I inlaude. t bon. VI. P.cro Ii) 
dman Je ministre de la ! inlands 
..u Ctiuadii 31. ( iko Toi vola
un ancien ministre finlandais. 
VI. / ,T. Siiuonotl. te maire île
Montreal et Mme Houde et au­

I ts. l.t maire de (tait te, capita­
le du pays de !'hôtellerie par ex 
s t ilt uce. a tenu à dite son ad­
miration pour te set l ice hôtelier 
canadien français.

On voit dans la photo du haut 
le maire Horace lloiiin au nu

lieu. Près de lui se tiint AI. Geo. 
/ oiselle, proprietaire de Vhôtel 
Ci ran b y qui semble recomman­
der une spécialité du chef.

Eu bas a gauche te chef Adrien 
Inauis et Al. Loiselle, devant la 
table du buflet A droite, S. H. 
le maire Houde remercie le mai 
re Boivin et félicité AL Loiselle 
de P heureuse initiative dt son 
buffet du dimanche soir.

(Service d'Inf. Dr im- 
mond, photos, par Brady)

La Bible vous parie
Je connais tes oeuvres; tu 

».'es ni froid ni chaud. Plût a 
Dieu que tu fusses froid ou 
chaud. Aussi, parce que tu es 
f.ède et q le tu n'es ni froid ni 
■-.ha u J je cats te vomir de ma 
ht tient-. Tu dis: Je suis riche, 
j'ai acquis de grands biens, un 
pauvre, aveugle et nu; je te ton- 
■cille de m’acheter de l'or é

, rotive par le feu, afin que tu 
deviennes riches; des vêtements 
blancs pour te vêtir et ne pas 
laisser paraitre la honte de ta nu­
dité; et un collyre pour oindre 
tes yeux, afin que tu voies. Moi. 
je reprends er je châtie tous ' 
ceux que j'aime; aie donc du 
zèle et repens-toi. Voici que je 
me tiens a la porte et je frap­
pe: si quelqu’un entend ma voix 
et ouvre la porte j'mtrerai elle- 
lui et je sonnerai avec lui et lu 
avec moi.

Apoc. 3, 15-20.

( Texte choisi par la Société- 
catholique de ia Bible)

Abonnez-vous à 
L'Avenir du Nord 
le plus renseigné 

de la région

Les livreurs
attestent que

Jamais il n'y eut de séries plus completes 
de camions FordI

7 térits, de Vi à 5 fonret —y comprit le* nouveaux 
énorme* poids-lourds Ford. 3 moteurs V-8 Ford 

(pour camions). Couple: jusqu'à 255 l.-p. 11 em« 
paiements — Poids brut des véhicules: |usqu*à 
21,500 livre*. (Poids brut du train: jusqu'à 39,000

I CAMIONS FORD
---

,X •••
••

A Ur,
È-T** '-JL.

//

lr» Qrtrrvem fo»f *©!r Ford (1 tonne)
•i le fovjjon foL. Ford (VS-tonne).

” •

son! plus 
durables!
Et {«un prix viennent d’étre réduit»!
! 'ne autre diminution de» prix de tous le* 
camion* Ford de Vi-tonne tt 1 tonne fait 
tju'il» sont plus recherchés que jamai* 
dans leurs domaines respectifs—et ajoute 
encore nu caractère économique que leur 
assurent une plus longue duree utile et d( s 
frais d’emploi et d’entretien plus modérés 
que jamais.
Transporter plut do fardeaux c mell- 
lour compte! Le» opérateur* de pickups 
et de livreuse* préfèrent les *A-tonnc et le * 
1 -tonne Ford parce que ces véhicules unis­
sent un maximum d'eipace utile tt de faci­
lité de chargement à une manoeuvre plu* 
docile dans la circulation urbaine, et a des 
vlniges plus faciles dan* les endroits Crl- 
rvjues. Plu* facile* à parquer, ils ont aussi 
fort belle apparence et, conséquemment, 
sont d’une grande valeur publicitaire 
pour n’importe quel commerce.
8 cylindre* on V. . , fabrication hor* 
ligne*» Que vous choisissiez i'express de 
1 tonne ou le colossal poids-lourd de 5 
tonnes, votre camion Ford jourmra exacte­
ment la puissance qu'exigent les travaux de 
votre exploitation ... leur fameux moteur 
(de camion) V-H garantit la modicité de 
vos frais d'emploi. Quel qu'en soit le prix, 
cliaoue camion Ford est hors liane .. plu* 
solide, donc plus durable ... sa structure 
est ultra-robuste... et chacun de se* 
organe* essentiel* renferme une "réserve 
de rendement". Voyez un vendeur auto­
risé de camions Ford—il vous renseignera 
à fond jar les nouvelles réduction* de prix 
et sur toute la série des camions l ord, de 
*/a à 5 tonne*.

Wm'■'*+AMn£ci6*,•/.iG..

Montant du ptft
No de 
mois

Versementmenarul
S101.G8 r» $18.00
SZL4.79 12 $20.00
S4S0.4G 18 $32.00
S700.58 24 $36.00

-J.

*Hor» lign« — Vont ù fait 
exceptionnel, au-denui de 
l'ordinaire (Larousse du 
20e siècle).

AUSSI EN CANETTES ET EN BOUTEILLES “NON-RETOURNABLES'l

DE L'ARGENT POUR TOUT RES0IN LÉGITIME i 

Téléphonai ou venez nov* voir 
dès avjcturd 'nvil

^HOUSEHOLD 
FINANCE

M. Movmov, gérant
403 m» St George* 

Deuxième étage Téléphone 3440 
ST JÉRÔME, P.Q.

Heure* dm bvreie 9 6 5 oe *ur rmmd**-*•*• 
frie» teajeflri* oun ütoym Ont xiOmi rename

On voit, 
eu Canada, Pii il

jcnLÈanïn,

que de toute 
autre marque

Ëimard Automobile lue.
Montée Montigny Té!.: 3583 935 Labeile, Tél.:6457 St-Jérômi
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PETITES
ANNONCES

Rent Perreault prop, manufacturier de 
matelas, vous offre l'occasion de foire 
réparer vos matelas et meubles rembour­
ré; au prix les plus modiques. — Livrai­
son gratuite. — Ouvrogc goranti — 55 
Brière. St-Jéromc. Tél.: 5S7î.

A VENDRE
Chevrolet Sedan 1948, avec chauffe­

rette. radio, couvre sièges, lumières de 
brume, pneus "supïr caution", licences 
1950. Très bonne condition. S'adresser à 
295 St-Gccrges, tél. 4350, St-Jérôme.

Un conseiller...

* CLINIQUE
CLINIQUE St-Georges: Maternité, 

loins généraui. convalescence — At­
tention spéciale oui abonné» de la 
Croit Bleue — Mme Chorlemognc 
Monctte. tél. 5686. 683C, rus St- 
Gtorget, St-Jéromc

VOUS qui longci à construire, 
n'achetez pas de lot sms nous 
consulter.

VOYEZ nos pions de Cité Jar­
din.

Pour plus omples informations, 
signalez 3767 ou 5016. St-Jérô­
me- (InJ)

suite de la page 4 
chesne n'a jamais jugé à propos 
de publier une version française 
de son manuel de procédure par­
lementaire.

SPECIAL A $327.00 
1 poêle L'Islet. 1 set de chombre 5 j 

morceaux, I motclas ressort, 1 sommier, j 
1 set de cuisine chromé 5 morceou*. — j 
Tous de» meubles ncuts; une aubaine ù : 
$327.00. — S'adresser a R. DUBOIS. 
251 Montigny, tel.- 6310, St-Jcràmc.

121-ind.)

A VENDRE
Automobile en très bon étot. S’odrr-s- 

ter J lz Pharmocie R. Dumouchel, 313, 
rue Labcllc. tél 3558. St-Jérôme.

"LES LEGISLATURES SONT- 
ELLES DES PARLEMENTS?"

"L'autorité du Parlement dans 
le Dominion du Canada ne vient 
pas du peuple canadien. Elle dé­
coule d’un statut voté par le Par- 
'cment du Royaume-Uni de 
Grande-Bretagne et d'Irlande in-

da. Dans le Statut de Westmins 
.er, on emploie le mot “Parle­
ment pour décrire l’autorité lé­
gislative du Dominion tandis 
^uc le terme "Législature ' est 
employé pour décrire l’autorité 
législative des provinces.

LE DROIT DE DESAVEU 
"On pourra disserter sur la sy- , 

• onimité des mots "Parlement" ; 
et “Assemblée législative”, mais 

epuis 1867 le corps législatif 
I -iu Dominion est le seul Parle­
; ment du Canada. Lorsque les 
| lords et les Communes du Roy- 
I aume-Uni ont voté l'Acte de l’A 
mérique du Nord britannique

A VENDRE 
Poêle à patates frites et accessoires.

__ 5 me is dusoge. — S'adresser à 437
Lo belle. (21-28-51

ON DEMANDE
Homme pour voyager régulièrement 

porrni consommateurs, dans St-Jcrôme. 
Controt permanent avec manufacturier 
important Brasseur d'affaires seulement. 
Ecrire: RAWLEIGH'S. Dept. ML-E-6C5- 
131, «Montréal. 15-12-19*261

titulé “Acte de l’Amérique du 
Nord britannique 1867". Le Sé- j jis devaient considérer leur pro- 
nat et la Chambre des Commu- jrc Parlement comme le proto­
nes ne jouissent que de telles im- type d’un Parlement. Pour eux, 
muni tés et pouvoirs qui leur ont LC]a signifiait une chose en par 
...A---- -I„ l'A». A------------- - I ticulier: une institution ,;L-

; I

attention
Prix spéciaux pour mai et juin, sur les 

poulets approuvés par le gouvernement 
canadien Grosse réduction sur les prix 
des poulets bvrés en moi et juin. — 
COUVEES LEGERES Leghorn Leg X 
Rouge, poulettes 95f,r garanties $24 00 
le cent. — Sexes mélanges. $11.00 le 
cent. — Cochrcls. $2 00 le cent • — 
COUVEES LOURDES: Sussex. Barrad
Rock, Rhode Islond Red. New Hompshi- 
ie, Sussex X Red, Sussex X Homp, Red 
X Rock. Hamp. X Rock, poulettes 95^ 
garanties. $22.00 le cent; sexe? mélan­
gés. $12.00 le cent; Cockrels. $8 00 le 
cent. — Epargner du temps, ordonner 
dès maintenant. — Toutes les couvées 
sont approuvées par le gouvernement.— 
Catalogue sur demande — MONKTON 
POULTRY FARMS, Monkton. Ontario.

13-10-17.24)

ATTENTION DERNIERES NOUVELLES 
La Cie Singer avertit ses clients qu'il** 

peuvent se procurer une mochir.e a cou­
dre o des prix très roisonnables sur plan 
budgetaire 1er paiement moins élevé et 
termes plus longs. Nous avons en moirs 
quelques machines de seconde main a 
vendre Pour informations: Singer Sewing 
Machine 39 rue Lcgoult, tél 3351. St 
Jérôme. 112-19

ATTENTION
A ceux qui veulent une bonne agence 

soici l’occasion Je vous faire un bon re­
venu à Tonnée Marchandises faciles à 
vendre. Gros profit. Peur informations, 
écrire a PALCOSNEEL MANUFACTU­
RAT CO LTD Cornwall. Ontorio. 
112-19-26-2»

c-té conférés de l'Acte. Avant 
1867, il y avait des législatures 
ians les colonies canadiennes, 
mais il n’y avait pas de Parle­
ment. L'Acte de Québec de 1774, 
l'Acte constitutionnel de 1791 et 
l'Acte d'Union de 1840 qui ont 
créé ces corps législatifs ne les 
ont pas revêtus d'une autorité 
parlementaire illimitée. Ils nc- 
eur avaient concédé que des 

pouvoirs suffisants pour voter 
certaines lois susceptibles d'être 
Jésavouées par le Roi (ou la 
Reine ) sur la recommandation 
du gouvernement du Royaumc- 
l ni.

A VENDRE
Boloycutc électrique. S’odrcsscr: fél 

3822 ou 3654. (U)

’’Il se trouvait en Nouvelle- 
Ecosse, au Nouveau-Brunswick 
et dans Elle du Prince-Edouard, 
avant 1867, des Assemblées gt- j

une institution libre 
dont l'autorité législative s'éten­
dait à toutes les matières suscep­
tibles de tomber sous le contrôle 
et l’administration de l’Etat. 
Lorsqu’ils ont accordé au cabi­
net fédéral le pouvoir de désa­
vouer les lois provinciales, ils 
ont ipso facto autorisé le Parle­
ment du Dominion à porter un 
lugement sur ces lois et ils ont 
restreint dans cette mesure l'au­
tonomie des provinces. D un 
trait de plume. Je ministre fédé-- 
ral de la justice peut annuler 
dans le délai d’un an après son ’ 
adoption tout statut des Assem­
blées législatives provinciales et ;

I n'est responsable de cet acte !
• - - d

A VENDRE

que vis-à-vis du Parlement du 
ôomin'on. On ne saurait donc

nérales* constitiTées par "lès* Gou- dirc «*ue ces deu* cor?s Publi? 
semeurs agissant sur les Instrui- ! se trouvent sur le mtme Picd'

MEUBLES USAGES
Lits, sommiers, sets de cuisine et de 

salon, moulins a laver, poêles, etc. Oc­
casion! S'adresser à R DUBOIS. 251 
Montigny, tél.: 6310 (21-ind

Yatch. coque en acajou, modelé Chr»s- 
Craff 1949 Pratiquement neuf $55000 
S'adresser J 601 ave. Parent, tél. 3859. 
St-Jérôme (Ni

HOMMES FEMMES MAIGRES
A LOUER

Chambre meublée, avec frigidaire. — 
S'adresser a la Pharmocie Dumouchel. 
313, rue Lobclle. tél.: 3558. find.)

A VENDRE
Magnifiques mobiliers de salon en ve­

lours rouge bleu et gris. — A votre 
choix. — Neufs. — Une aubaine à $129 
— S'adresser à 251 Montigny, tél 6310.

121-ind.)

Engraissez de 5 à 15 Ibs et obtenez 
un regain de vitolitc Essayez les com 
p'imés-toniques OSTREX Double effet, 
chair neuve et saine; vigueur nouvelle 
Nouveau format d'essai, seulement 60:. 
Toutes pharmacies.

A LOUER

A LOUER
Logement 3 pièces, chauffé, eau chau­

de, frigidaire, poêle électrique, concier­
ge —- S'adresser à 370 blvd Melançon, 
ôpt. 2. tél.: 5107.

Un logis de quatre pièces avec pia-i 
cher de bois franc, cou chaude et bain; 
situé dans le centre de St-An»oinc de 
St-Jérôme Prix $28 00 S'adresser o
téî.: 5941. (lxi

A LOUER
Deux magasins, nord de lo ville, bian 

situés pour commerce. Aussi logemerf 
guatre pieces mederne. Tel.: 3551 
(12-19)

A VENDRE
Willy's jeep pouvoir sur les 4 roues. * 

avec cabine et licences. Visible à 308. 
Montigny. St-Jérôme. tél.: 3595. le
pur. — Apres 5 heures: 3706
(lx) .

ptRdO• • •

A QUI LA CHANCE?
l'équilibre 

d'un budget familial

Une splendid- ouverture pour tout 
homme de bonne réputation, âgé de 25 
a 50 ans. qui o l'ambition de devenir 
morchond independont prospère Clien- 
'été établie, grot revenu dès le premier 
jour. Pas de déboursés Si vous o>iz un ; 
équipement pour voyager, voici lo chon- 
ce de votre vie. Crédit oui personne» 
responsables- Nous vous donnons un on- 
troînement complet. S'adresser à la Com- 
pegnie J, R. Wotkins, Drpt. Q-S-4A, 
J50 rue St Rocb. Montréal (î« ,

La famille est inconsolable.
Si sous avez perdu l'équilibre de 
votre budget familial, allez vite à 
' Sla Banque" et l'on vous aidera à 
le retrouver. Un compte d'épargne 
B de M vous aidera à mieux ordon­
ner vu, dépenses annuelles et à 
prévoir les cas d'urgence.
Epargnez régulièrement et vous 
tiendrez votre budget bien en laisse.

tiens du Conseil privé du Roi. 
Ces Assemblées étaient convo­
quées "selon les formalités en 
t sage dans ces colonies et Pro 
■ inces qui étaient sous le gouver 
•tement immédiat du Roi". Le 
mot "Parlement” n’était pas 
mentionné dans ces Instructions 
royales. Les Actes constitution­
nels de 1774 et de 1791 et l'Acte 
J'Union de 1840 qui s’appli 
quaient aax pays maintenant 
connus comme le Québec et 
l’Ontario ne renfer maient pas 
un seul mot touchant les privilè­
ges, immunités et pouvoirs qui 
étaient détenus de temps immé­
morial par le Parlement d’An­
gleterre. Fort différent est le 
-ystème parlementaire créé par 
l'Acte de l'Amérique du nord 
britannique qui dit (article 17) 
cu'"il y aura un Parlement pout 
le Canada qui consistera en la

l’un est nettement au-dessous de 
• autre. Le Parlement du Domi­
nion seul représente le Canada. ; 
C5est à lui que le gouvernement ] 
fédéral doit rendre compte de ! 
toutes ses transactions avec les [ 
gouvernements étrangers y corn- 
pris la déclaration de guerre, et 
.1 jouit du résidu de tous les pou- 
soirs non expressément conférés 
aux provinces y compris l'adop­
tion de lois pour la paix, l’ordre 
et le bon gouvernement du Ca­
nada, c’est la seule institution lé­
gislative nationale du Domi-

l’Arnérique du Nord britanni­
que met fin à cette théorie voû­
tant que les assemblées provin­
, iales soient des parlements ci 
souligne la différence entre les 
rorps législatifs du Dominion 
••t des Provinces. L'article 18 qui 
traite des privilièges, immunités 
tt pouvoirs parlementaires n’est 
pas du nombre de ceux qui s'ap­
pliquent aux provinces. L’article 
87 déclare que les dispositions 
de l'Acte touchant l'élection, les 
devoirs et les absences de l'Ora­
teur, le quorum et la manière 
de voter s'étendent aux Assem­
blées législatives de l'Ontario et 
du Québec. L'article 90 déclare 
que les dispositions touchant les 
crédits et les projets de loi fis­
t aux, la recommandation des vo­
tes d'argent, la sanction des lois, 
le désaveu des l.-zis et la signifi­
cation du bon plaisir pour ce 
qui a trait aux projets de loi ré­
servés doivent s'étendre aux Lé­
gislatures des 4 provinces du dé­
but. On ne peut cependant trou­
ver nulle part un article éten­
dant les dispositions de l'article 
t8 aux législatures provinciales. 
L'article 18 traite de l’un des at­
tributs les plus importants d'un 
corps législatif: la liberté de 
ses membres. Il stipule expressé­
ment que le Sénat et la Chambre 
des Communes en auront la 
jouissance; il va jusqu’à dire que 
ces Chambres du Parlement ne 
doivent pas avoir plus de privi­
lèges ou de puissance que la 
Chambre du Royaume-Uni, mais 
il s’arrête là. Il prend bien gar­
de de ne pas dire que les Legis­
latures auront également le droit 
de s’attribuer les mêmes immu­
nités et pouvoirs que la Charn-

j cette idée à l'esprit que le» au­
' teurs de l'Acte de l’Amérique du 
. Vord britannique ont refusé de 

donner a ces législateurs les Lm- 
.nunites, privilege» et pouvoirs 

j ne la Ctiambrc des communes du 
; Parlement du Royaume-Uni.

"La procédure prescrite par 
; l'A.A N.B. {hour ce qui a trait à 
' ta nominiation des membres du
gouvernement démontre claire-

IV A %- UV-J

ion.
"Les Assemblées des anciennes 

colonies canadiennes, avant 1867.
! rétendaient être de véritables 
Parlements et elle» sont tombées 
dans l'habitude d’employer la 
phraséologie de la procédure du 
Royaume-Uni dans les procla­
mations et les cérémonies offi-1

AS VzUUilUa U lit Lizll Jt Jlv A d V. il 1U - ai T | •~ . V. , , % »elies. Le lieutenant-gouverneuriteine. une Chambre haute ap- ». • , x,° ~ .
pelée Sénat et la Chambre des , de ,a Pro.vl[?ce ÿ Haut-Canada 
Communes". L'article 18 donne ' CO"VO<»ua,t ...^ bietl'f,m5s « N i 
au Sénat et à la Chambre des : a*le5 ~n5ei,.lerî leS‘^t.fs et les , 
Communes le pouvoir de définir j be.va|I6rS_’ 
leurs privilèges, immunités et
pouvoirs. L'article 91 autorise le 
Parlement du Dominion à faire 
des lois pour la paix, l’ordre et ; 
e bon gouvernement du Cana- !

IfcûM QûMùjSÙSM

VvNWWVVVWVVVWWvW/
Salon funéraire comprenant cor 
billard, ambulance moderne et en 
très bonnes conditions, propriété 
12 pièces. 2 salons mortuaires 2 
salles d'attentes, entrepôt, gara­
ge. terrain, cercueils, situe dans 
une petite ville industrielle d'en­
viron 24.000 de population Chif­
fre d'affaires $40,000. j $50 000 
par année. Prix et conditions sur 
demande Couse maladie.
TF-30 -Ferme de 70 orpents en 
culture 15 arpents en bois, 3 va 
ches. 2 chevaux 2 cochons. 20 
poules, tous les instruments ara 
foires, avec maison 6 pièces, 
grange et étable, nouvellement 
construit, située Ste-Sophie. prix 
$8.000 00 Avec conditions de* 
paiement.
TF-29.-Ferme de 95 orpents en 
culture, 40 en bois, comprenant 
tous les instruments oratoires, 
ainsi qu'un tracteur neuf. 8 va­
ches. 3 chevaux. 4 cochons. 
tuée Ste Sophie. 2èmc Rang Pai- 
scly Prix avantageux 
C 322 -Restaurant "Light Lunch" 
librairie produits de pharmacie 
patentes, et logement du 4 pièces 
plus chambre de bain, situe rue 
Sî-Gcorges près du centre cfuf 
bre d'affaire intéressant cond* 
tiens très avantageuses 
C-321 Restaurant situé sur ri­
vière du Nord, place d'eté. av?c 
25 chaloupes, à louer pour pro­
menade. revenu très intéressant 
conditions avantageuses 
C-320 -Commerce de livraison de 
liqueurs "Christm", "Mammy 
eau de javelle O Bcll-O, 
depuis plusieurs onnées et ... 
bien connu, chiffre d’offoircs $40 
000 o $50,000 Prix et conditions 
très avontageux 
C-319 - Pâtisserie•restaurant
équipement très moderne __
nouvellement installé, grosse clien 
fèle. situe rjM Lobclle, c en»"', 
peut être vendu pour $5.000 
C-318 Magasin de lingerie pour 
enfants avec propriété construire 
en bo4S de 4 pièces, garage, ter­
rain 50 x 100 situé rue St-Gcor 
9es, près du centre, prix et con 
dîtions avontageux 
C-316.-Epicerie boucherie • res­
taurant licencie avec propriété, 
logement 6 pièces et dépendra 
ces, située rue St Georges, près 
<fu centre, chiffre d'affaires $70,­
000. Logement libre ô l'acheteur, 
prix et conditions avantageux.
C X - 369 - Propriété commercial-.: 
comprenant moulin o scie et com­
merce do bois, moulin à farine, 
etc., avec propriété 28 x 30. 5 pic - 
ces, terrain 70 x 110, chiffre d'of 
foires très intéressant située 6 
St-Janvier près du villogc Le fout 
Pour $8,000.00

FRANÇOIS PELLETIER
304-A rue St-Gcorges 

ST JEROME
Tels 6ur.: 4712 — Rés.; 5404

Canada
Province de Québec 
District de Terrebonne 
No. 9988

Cour de Magistrat

DEPARTS DE ST-JEROME 
POUR MONTREAL

HEURE SOLAIRE

s*
établi

très

avec
four

OSCAR GROULX,
Demandeur 

—vs—
LES HERITIERS DE FEU 

OSCAR SAUVIAT,
Défendeurs. 

Il est ordonné aux défen­
deurs de comparaître dans 
le mois.

St Jérôme, 1er mai 1950. 
J.C. MARCHAND 

Protonotaire de la Cour 
Supérieure.

6.25 a.m. 
7.30 a m 

11.45 a m 
4.37 p.m 
7.20 p.m 
8.54 p.m.

Dimanche
Dimanche
Dimanche
Dimanche
Dimanche

excepte
seulement
excepté
excepté
seulement

Dimanche seulement

Pour nseignements s'adresser 
LA GARE — TEL: 3569 

2S av. j.n.o.

dus pour servir dans l’Assem- 
b'ée législative de notre provin- j 
ce, convoqués et appelés à une 
téunion du Parlement provincial i 
de notre dite province”. 

FAUSSETE ACCEPTEE PAR 
LE PUBLIC

"On employait les mêmes ter- i 
mes qu’à Westminster dans les 
Statuts et Journaux des Législa- : 
tares d’avant la Confédération, j 
Les députés plaçaient les lettres 
‘M.P. (Meml>er of Parliament)” 

après leur nom et on s’efforçait 
de toutes les façons de donner 
aux Chambres d’Assemblée l’ap­
parence de la Chambre des Com­
munes britannique. Cette fausse­
té fut encouragée par le cérémo­
nial et conservée dans les procla­
mations et même dans les com­
missions aux fonctionnaires. El­
le était répétée par les journaux 
et acceptée par le grand public.

"Le mot "un” devant le mot 
"Parlement" dans l’article 17 de

impérial.
"Que les législatures provin­

ciales aient le pouvoir d’amen- 
Jer leurs propres constitutions, 
cela ne saurait faire de doute, 
mais elles ne peuvent inclure 
dans ces amendements n’impor­
te quel genre de dispositions 
pour le seul motif qu’elles peu­
vent être considérées comme 
partie de la loi constitutionnelle, 
et elles doivent rester dans la 
sphère d’acticn qui leur a été as­
signée sous le régime de l'Acte 
•Ce l'Amérique du Nord britan­
nique. Leur pouvoir d’amender 
leurs constitutions n’est pas sans 
limites et il est soumis au veto 
du gouvernement du Dominion. 
Si le Parlement impérial avait 
voulu revêtir les provinces du 
pouvoir d'amender leurs çonsti-. 
tutions sans tenir compte de 
l’article 91 de l’Acte de l'Améri- 
t.ue du Nord britannique, il au­
rait employé un langage propre 
à cette fin.

Canada
Province de Québec 
District de Terrebonne 
No. 11054

Cour Supérieure

A VENDRE
Commerce de plomberie et de chauffage, brûleurs à 

l'huile, solidement établi à St-Jérôme depuis 6 ans. Condi­
tions très avantageuses, locaux modernes et bien situés, bon­
ne clientèle régulière.

PAS COMPARABLES A UN 
PARLEMENT SOUVERAIN 
"Il ne semble pas raisonnable 

de donner le nom de Parlement 
à une assemblée législative qui 
'je peut voter de lois touchant le 
commerce, la douane, la naviga­
tion, la banque, les poids et me­
sures. la faillite, les brevets d’in­
vention. les droits d'auteur, la 
naturalisation, le service postal 
et les offenses criminelles. Ces 
industries et ces services publics 
ront les os et les nerfs d’une na­
tion. Leur activité s’étend aux 
pays étrangers et sont souvent 
l'objet de traités internationaux, 
ils doivent tomber sous une au- 
rorité parlementaire reconnue 
par le monde entier. Us ne tom- 
oent pas sous la juridiction de 
a os législatures provinciales qui 
traitent seulement de matières 
locales qui leur ont été assignées 
par l'Acte de l'Amérique du 
Nord britannique, un statut im­
périal qui les place, pour ce qui 
a trait à l'administration des af­
faires publiques, dans une posi- 
t'on tellement inférieure qu'elles 
ne sont comparables à aucun 
Parlement souverain. C'était pro­
bablement parce qu'ils avaient

ment qu’un véritable système 
parlementaire n’existe pas dans 

1 les provinces. Le Conseil exécu- 
if d'une province se compose 

Je telles personnes que le lieute­
nant - gouverneur "juge aptes” 
(Art. 63). Pour ce qui est du 
i)ominion, il existe un Conseil 
privé convoqué par le gouver- 

: neur général ( Art. 11) et c'est 
parmi ce Conseil que le cabinet 
est choisi '■onformément aux 
principes de la constitution du 
Koya ame-Utii

"11 existe dans chacune des 
provinces un statut en vurtu du­
quel les ministres sont nommés 
directement par le lieutenant- 
gouverneur: dans les dominions, 
lé gouverneur général n'est pas 
autorisé à faire le choix des mi­
nistres, mais sa principale fonc- 
lion consiste à appeler le pre­
mier ministre à former un ca­
binet. Voilà le véritable princi­
pe britannique et il signifie que 
l’administration est l'adminis­
tration du premier ministre. Il 
porte la pleine responsabilité dt' 
decisions prises par le cabinet 
et des actes officiels de ses col­
lègues. il est tenu de donner au 
pays un gouvernement efficace 
et le cabinet est l'instrument 
Jont il se sert pour gérer les af­
faires du pays. La vie officielle 
des ministres dépend de son 
maintien comme premier minis- 
rre. S'il vient à disparaitre, par 
démission ou par décès .tout le 

: cabinet cesse d’exister. Voila la 
véritable doctrine britannique,

; et elle est en vigueur à Ottawa 
qui est le siège du seul Parle­
ment du Canada; elle n’est pas en 
vigueur dans les provinces parce 
q/elles ne sont pas des nations 
indépendante^ jouissant d'un vé­
ritable système parlementaire".

Voilà la doctrine constitution- 
.zelle de M. Arthur Beauchesne, 
îe seul conseiller juridique que 
M. Duplessis s'est choisi à la 
veille des prochaines conféren- 

j ces fédérales - provinciales. On a 
pu se rendre compte, à la lecture 
de ces textes, que nous avons 
traduits le plus littéralement 
possible, que /ancien greffier de 
la Chambre fait bon marché de 
l’autonomie provinciale.

Les législature» provinciales 
ne sont pas des parlements. Le 
ministre fédéral de la justice 
peut, d'un trait de plume, aanu- 
er tout statut des Assemblées 
législatives provinciales. La lé­
gislature provinciale est nette­
ment au-dessous du parlement 

j fédéral. Ce fut une erreur que 
de désigner les Assemblées légis­
latives comme des parlements 
avant la Confédération. Le pou­
voir des législatures d’amender 
leur propre constitution est sou­
mis au veto du gouvernement 
fédéral. Elles se trouvent dans 
une position tellement inférieu­
re quelles ne peuvent se compa­
rer à aucun parlement souverain, 

i En formulant S3 thèse, on voit 
que M. Beauchesne n'a oublié 

| aucun des articles de la consti­
tution ni aucune des considéra­
tions qui peuvent diminuer le 
prestige et l’autorité des provin­
ces. Il a comme telles, mis de 
côté toute l'évolution constitu­
tionnelle qui s'est opéàrée de­
puis 1S67, notamment pour ce 
qui a trait aux pouvoirs du lieu- 
venant-gouverneur et à la for­
mation des cabinets, provinciaux, 
il a préféré dans tous les cas La 
lettre d'une constitution remon­
tant à l'cre coloniale plutôt que 
'es précédents des dernières an- 

à suivre

S'adresser à
141 RUE CASTONGUAY, TELS: 3801 — 4219

JEAN McGUIRE,
Demandeur

—vs—
LES HERITIERS DE FEU 

OSCAR SAUVIAT
Défendeurs. 

Il est ordonné aux défen­
deurs de comparaître dan,s 
le mois.
St-Jérôme, ce 1er mai 1950 

J.C. MARCHAND 
Protonotairc de la Cour 

Supérieure.

Assurez votre avenir...

Une importante compagnie manufacturière cana­
dienne ayant plusieurs années d'existence désire 
s'assurer les services de vendeurs-distributeurs pour 
villes et campagnes. Si vous possédez des aptitudes 
de vendeur et consentez à suivre scrupuleusement 
les directives que je vous donnerai, vous serez 
bientôt à lo tête d’un commerce indépendant, 
prospère et lucratif dans votre propre localité.

Ecrire pour détails à Germain Laurin, 21 rue St-Paul est, 
Montréal, P. Q.

202, ST-GFORGES, EDIFICE TAILLON

J.-S. CORRIVEAU, D.C.
Docteur en Chiropratique

BUREAU: MARDI ET VENDREDI:
1 hre p.m. à 5 hres — 6 h. 30 à 9 h. 30 p.m

TELEPHONE: 3865 ST-JEROME

EXAMEN DE LA VUE 

Maurice Villeneuve, B.A., O.D.
SPECIALISTE - OPTOMETRISTE

Tel.: 37 47
330 rue St-Georges, Bureau: Jour de 9 o m à 3 h. p.m.

St-Jérôme Scir de 7 h p.m o 9 h p.m.

La Farine Robin Hood
de * 'i
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1 R A Y M ON D & LAROSE
G. LACROIX, c.r., conseil

( AVOCATS — PROCUREURS
G. Locroiz. c.r.. 298 RUE LABELLE.
K Raymond, SAINT-JEROME
P. laroie TEL: 4233

I BUREAU
402, rue Labciie 

Téléphone 3526

RESIDENCE

I Saint-Jérôme

LEOPOLD NANTEL.c.r.
AVOCAT - PROCUREUR

Téléphone 5566

Qué.

U jour : 4515 Le soir

GONTRAN LATOUR
6256

Courtier en assurances générales 
320, rue St-George» St-Jérôme.

Lucien Robillard
ARCHITECTE

à Sr Jérôme Cous les samedis 

Sureau temporaire 

ô

720, RUE ST-GEORGES 
Tél.: 4648

Legault & Legauit
AVOCATS et PROCUREURS 

L.-L LEGAULT. K.C. 
Fernand LEGAULT, BA, LL.B

TéL 60 295, rue Main
LACHUTE

Gay LEGAULT, B A, LL.B.
10 ouest, rue Saint-Jacques 
MA. 3366 — MONTREAL

David, Brossard & Demers
AVOCATS ET PROCUREURS

Hon. A. David. C.R., membre da Séset 
Roger Brossard, C.R.

Claude Demers. L.LB.

709 Immeuble Transportation 
TEL.: HA. 2144 MONTREAL

PAUL LAROSE
de

l'étude Raymond & Lzrose 
Avocats - Procureurs 

BUREAU DE SAINTE-THERESE: 
Lundi, mercredi et vendredi soirs 

de 7 hres è 9 hres 
Samedi: de 9 hres i II hres p.m.

4, BLAINVILLE EST
Tel.: 5184 TR. Ré*.: 4417

Mario Beaudrv
C.R.

B A., LLM.
Avocat & Procureur

Sainte-Agathe des Monts
Réside net Bureaa

159, Tour du Loc 43, St-Vmrant 
Tél. 374 TéL 217

RESIDENCE: St-Janvier, Terr.
Tél. 269-W

J.-Marc Vermette
LL L

Notaire - Commissaire
EDIFICE'THEMIS"

Suite 904
10, Ouest, rue St-Jacques 

Tél. LA. 7268* — Montréal

" Rés. 4237 
Téls : Bureau 4233

Louis Nicolas
.ARCHITECTE

.abelle

Gaston GibeauH
CIL

AVOCAT

de GIBEAULT & FAUTEUX

Tél. 60 —- 3, rue /rého-tôt»,
Sainte-Aaatn* de* Mont*

Paul Brosseau
A P.A. ’ .

COMPTABLE - VERIFICATEUR 
Spécialités :

Rapport Ir. oôt sur le Revenu 
Service de Comotabilité 

TéL 3833
356 rue De Villemure 

St-Jérôme, Que.

YVON BOCK
AVOCAT

2 est, rue Beilechcssè 

MONTREAL 

CA. 8313

Espace à vendre

Bureau : 298. rue 
Suite 5

Résidence: 420, Blvd Melançon 
Saint-Jérôme, Qué.

Louis Mignault
Arpenteur - Géomètre

533, ave Parent rue St-Joseph 
Tél. 3366 STE-ADELE

ST-JEROME TEL. 196-J

TEL. Burezu 3598

JEAN-E. BELANGER
COMPTABLE - LIQUIDATEUR

•
Règlement.. .

Créanciers . . .
Débiteuis . . .

403 RUE ST-GEORGES, 
ST-JEROME, P. Qué.

IMPRIMERIE 
BEAUCAGE .

Tél. 3373
Jean-Paul Beaucage, prop. 
Impressions de tous genres 

252 LAVIOLETTE ST-JEROMI

Tél. 3412 VIE, FEU, VOL, AUTOMOBILE, ETC

RODRIGUE BELANGER
ASSURANCES GENERALES

Coin St-Georges et Latour Saint-Jérôme

J.-C. CADIEUX
ASSURANCE GENERALES

Représentant les meilleures compdgnies faisant 
affaire.au Canada

Bureau: • Résidence:
558 rue Fournier Tél. 4533

SAINT-JEROME

Armand Parent
A. P. A.

Comptable-Vérificateur Autorisé de ia Commission 
Mumcipale rie Québec

Closse "A"
Bureau: 244, Avenue Parent 

Rés.: 389, boulevard Melançon

Tél. 3671 — Rés. 3692 Saint-Jérôme, Qué.

L : ■
ï.
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UNE DES SOURCES DE PROVENANCE 
DE NOTRE ELECTRICITE

A 32 milles plus haut 
que le point de jonction 
des rivières Gatineau et 
Ottawa, se trouve l'usine 
Paugan de la Gatineau 
Power — la plus puissan­
te génératrice d'énergie 
électrique de la Gati­
neau.

L'usine Paugan a l'équi 
pement voulu pour pro­
duire 238,000 horse-po­
wer. Sa construction a 
commencé en 1926 et il a 
fallu 26 mois pour la ter­
miner. L'eau qui active 
•ses énormes générateurs 
y orrive après une course 
de 75 milles le long de la 
-rivière Gatineau, depuis 
son point de départ, au 
barrage Mercier sur le lac 
Saskctcng. A Paugan 
même, il serait impossi­
ble de contrôler la ruée 
de l'eau au printemps — 
ce contrôle est exercé par 
le barrage Mercier, près 
de la source de la rivière 
et par le barrage Cabon- 
ga, en amont.

L'usine Paugan, de la Gatineau Power Company, sur la rivière 
Ottawa. Outre cette centrale, d'une puissance de 238.000 horse­
power, la Gatineau Power en a cinq autres.

Avant-dernière chance pour prendre
part au tournoi de quilles

PAUGAN

Courses...
suite de la page 11

quet marque Presto donné par la maison A. Bouvrette Enrg. de 
Sr-Jérôme.

INSCRITS DANS LES DIFFERENTES CLASSES 
Benny Harvester, M. G. Brossard, l'Epiphanie; Norval Mc- 

Killop, M. Paquin, Ste-Geneviève; Cousin Hal, M. Picard, St-Jérô- 
me; Smoky Signal, M. Paquin, Ste-Geniève; Loulou Todd, Gérard 
Bouvrette, St-Jérôme; Margo Patch, Jos. Letnay, St-Jérôme; De­
laware Gazette. M. Lanthier; Dale McGregor, Taxi Duhamel, St- 
Paul; Carmen Patch, M. Renaud, St-Eustache; A IL Lee, Henri 
Roy, St-Jérôme; Gertrude Direct, Gérard Bouvrette, St-Jérôme; 
Texas Hall. M. Richer, Oka; Jennry Patch, M. Lachance, St-Au- 
gustin; Cocoa Milk. M. Gratton, St-Augustin; Betty Hugo. Gara­
ge St-Eustache; Tom Guy, Paul Buchanan, St-Jérôme; Nathly Guy, 
Hôtel Bouvrette. St-Jérôme; Miss Jaae Toddler, Raoul Élamel, 
Sr-Janvier; Sir Henley, Jos. Lemay, St-Jérôme; PRINCE LIKE, 
Gerard Bouvrette, St-Jérôme.

Prince Like prendra part à ces courses seulement afin de 
donner une exhibition, mais Gérard Bouvrette nous promet que 
ce sera toute une sortie.

premier auto de cette marque de 
fabrication canadienne, a fait ses 
débuts lors de la cérémonie d'i­
nauguration.

M. George W. Mason, président 
de Nash Motors of Canada et pré­
sident Nash-Kelvinator, était pré­
sent à l'ouverture de l’usine. 
•'C’est un grand moment dans 
l’histoire de notre compagnie et 
nous sommes fiers de devenir les 
plus nouveaux manufacturiers 
d'auto au Canada”, a déclaré M. 
Mason.

P. Brabant 99 154 162 415
A. Cadieux 177 198 101 476
M. Desjardins 119 124 152 395
J. DuPcrro" 131 95 143 369
f Dugos 130 167 128 428

Total 656 738 686 2080
- ft

Les usines Nash
1 ♦

sont inaugurées
----------------- ! La nouvelle usine, élevée au

TORONTO (Spécial) — La coût de S2.000.000 occupe une su- 
compagnie Nash Motors of Cana- perfide de 15 acres. Elle fonc- 
da a officiellement inauguré sa ; tionne actuellement à plein ren- 
nouvelle usine d'automobiles à dement et emploie environ 300 
Toronto la semaine dernière: MM personnes. Le vice-président de 
Fernand et Philippe Lauzon. du la compagnie. M.R.A. DeVlieg a 
garage Emile Lauzon. représen- déclaré que dans un avenir rap- 
tant à Saint-Jérôme des automo- proché, Nash Motors entrepren- 
biles Nash, assistaient à la céré- dra des travaux d'expansion et 
monie. La Nash Statesman, le doublera son personnel.

Parlant du nombre d'autos 
neuf? au Canada, le vice-pré­
dent général de Nash Motors a j 
déclaré que de 73,000 qu'il était ! 
en 1946, le nombre d'automobiles ! 
neuves enregistrées au pays est 
passé à 197,000 en 1949. Et on 
prévoit qu'il y en aura davantage 
en 1950. En effet, au cours des 
mois de janvier et février de cet­
te année. 44,000 autos neufs ont 
été enregistrés alors qu'au cours 
des mois correspondants de l'an 
dernier, on n’en avait enregistré 
que 14.000. Ces chiffres sont four­
nis par le Bureau fédéral de la i 
Statistique.

Au cours des dernières années. | 
beaucoup de Canadiens condui­
saient des autos Nash de fabrica- 

| tion américaine. Maintenant que 
la compagnie a ouvert une usine 
au Canada, on verra plus d'autos 
de cette marque. Un modèle par­
ticulièrement populaire aux E­
tats-Unis. le Nash "Rambler" dé­
capotable. fera son entrée sur le 
marché canadien l'an prochain. 
D’autres modèles manufacturés 

! au Canada et assurant de l’em­
ploi à plus de Canadiens, seront 

, bientôt mis sur le marché.
-----------------------• -------------------------

I

Les Amis... .
suite de la page 4 

Cependant, quelque soit son ta­
lent. quelque soit le génie qui 
l’habite, quelque soit le destin 
secret qu'il poursuit, l'artiste n'en 
demeure pas moins soumis aux 
lois naturelles. C’est un être de 
chair et d'os. Il lui faut se vêtir, 
se loger, s'alimenter. Il lui faut 
donc des acheteurs, des lecteurs, 
des auditeurs.

La Société des Amis de l’Art

est un merveilleux médium qui 
fait le lien entre l'artiste et le 
public. Madame Hector Perrier, 
ses collaborateurs et scs collabo­
ratrices, accomplissent une vache, 
d'une très haute valeur. En effet, j 
les Amis de l'Art ont pu fournir 
à des milliers de jeunes gens, | 
d'étudiants — lesquels, nous lej 
savons tous, rie sont pas généra-] 
lement millionnaires — la possi­
bilité de se rendre au concert, de.

r. • ’ : .

visiter les expositions d'art plas 
tique, de se procurer des livres 
peu accessibles à l’état de leurs 
finances.

Je trouve que l’initiative de 
Madame Perrier — qui est la fon 
datrice de la Société — et surtout 
sa persistance, le temps et le dé­
vouement qu’elle y a consacrés, 
sont admirables. C’est pourquoi 
je me permets, comme artiste, de­
là remercier et de la féliciter.

Seagram's
King’s Plate

Seagram ( At fat/t confiance
Le barrage principal à 

Paugan est construit en 
béton et a 900 pieds de 
long par 52 pieds de haut, 
Un barrage secondaire qui 
contient les écluses par 
lesquelles l'eau accumu­
lée se déverse au besoin, 
o 525 pieds le long par 35 
de haut. Normalement, il 
fiasse 10,000 pieds cubes 
d'eau à la seconde à l'u­
sine Paugan, 7 jours par 
semaine, et cette eau fait 
une chute de 136 pieds 
avant d'activer les turbi­
nes.

L'eau est amemée aux 
turbines par 7 canaux — 
des tunnels en béton de 
175 pieds de longs par 17 
pieds de diamètre et dont 
l'extrémité a la forme de 
caissons d'acier. Sur le 
barrage qui contient les 
écluses, 6 énormes van­
nes de 50 pieds de lon­
gueur chacune se lèvent 
à volonté lorsqu'il est né­
cessaire de rejeter de 
l'eau au cou-s de la riviè­
re, sans qu'elle passe d'a­
bord par l'usine.

Paugan est un magnifi­
que spécimen de centra­
le électrique moderne, et 
pourtant, à certains é­
gards, elle est intimement 
liée à l'histoire des pre­
miers jours de notre pays. 
Son nom, Paugan, est une 
abréviation de mot indien 
"Opwagan" qui signifie 
"Pipe Fumante".. Bien a­
vant que personne ait pen 
sé à l'électricité — l'écu­
me des chutes Paugan a­
vait inspiré aux Indiens 
le nom de "pipe fumante"

Aujourd'hui la "pipe 
fumante" de Paugan, ca­
nalisée par l'acier, le bé­
ton et la machine, aide à 
éclairer les foyers et à 
faire tourner la machine­
rie des usines à des cen­
taines de milles à la ron­
de.

Gatineau Power
Company

----------------0 ------------------
EAU CLAIRE ET FRAICHE

Avec l'jtri*ée du printemps, les tou­
ristes pédestres commencent à examiner 
leurs godillots et leurs hovresocs. Les 
touristes d'expérience savent que. s'ils 
boivent de l'eau corrompue, ils seront 
•naïades et ne pourront pos jouir de 
leur sport d'été. Ces vétérans ne boivent 

j s.! aux ruisseaux ni aux puits abandon­
nés; s'ils doivent boire une eau non pui- 
eéc eux sources régulières, ils la font 
hit* bouillir auparavant.

La clôture du tournoi se fera à 
la salle de Quilles Armatul Pa 

! -ent — Plusieurs autres concur­
rents ont pris part déjà au Tour. 

i not — Les Trophées et autres 
cadeaux sont exposés chez Oui­
met, voisin de la Salle de Quilles 

j — La distribution des cadeaux 
: aura lieu lors d’ur.c grande dan- 
}e le Vendredi deux juin à l’hô­

tel Boutrellt 
j

_

|
(par Roland Cyr)

Le tournoi de quilles qui se 
I déroule actuellement à la popu­
laire salle de quilles Armand 

! Parent, et qui a débuté le 28 
! février dernier et se terminera le 
| 28 mai courant a remporté à 
; date un grand succès. S’il faut 

c-n juger par les inscriptions qui 
' ont été faites durant les premiers 
J mois du tou-noi tout le monde 

est porté à dire que c'est l’un 
j ues plus grands jamais présenté 
dans notre ville.

Mais chaque chose à sa fin, 
et comme tous les autres, ce 
tournoi prendra fin le dimanche 

j 28 mai. Plusieurs concurrents 
j ont pris part à ces différentes é- 
' preuves que présente ce tournoi 

et chacun nn' fait de leur mieux 
pour remporter la palme. Pré­
sentement ceux qui mènent sur 
les autres par .leur moyenne sont 
menacés durant les deux derniè­
res semaines du tournoi. Depuis 
que nous avons fait notre der­
nier article dans les journaux lo­
caux au-delà de cent autres jou­
eurs et joueuses de quilles ont 
fait leurs inscriptions pour pren­
dre- part et tous tous ont connu 
de brillants résultats. Donc cette

:emaine nous lançons le dernier ’ 
appel aux amateurs de quilles 
qui n'ont pas encore participe 
à ce genre de concours et qui le 
voudraient; vous n’ave-z qu'à 
donner votre nom à Fernand 
Fauveile gérant de cet établisse­
ment et il se fera un plaisir de 
vous fournir les directions néces­
saires pour participer au tour­
noi; évitez d’être désappointés 
n’attendez pas à la dernière mi­
nute; participez maintenant au 
tournoi en vous adressant à la 
salle de quilles même.

Les marchands locaux ne sont
. . . , .: montres très généreux au point

] de vue cadeaux car ceux qui ont
! eu l’occasion de voir les trophées
I et autres cadeaux exposés en pre-
i mier lieu au Magasin Lorrain
j ont dû être enchantés par la
! beauté des trophées. MaintenantJ ceux qui n’ont pas vue ces tro-
! phées n’ont qu’à aller voir au
! Magasin Ouimet Refregiration
j voisin de la salle de Quilles Pa-
i rent. La distribution des tro-
i pbées aura 'ieu à l’hôtel Bou-
j vrette vendredi le 2 juin lors
d'une grande danse, qu’on se le

! dise.

St-Jérôme...
suite de la page 11

LACHINE

L Mc ne ton 104 122 134 360
J Dandréa 158 122 128 408
E. La orin 112 111 128 354
L. ContKorn 97 115 125 337
J. DurocHer 120 160 118 394

Total 591 633 633 1857

A tous nos clients

Nous désirons onnoncer a tous nos clients de 
Pepsi-Cola et Kist, qu'effectif le premier juin pro­
chain !e dépôt sur les bouteilles sera de

et celui des caisses de bois seulement 32c.

Ceci permettra à chacun d'acheter nos pro­
duits c un prix beaucoup plus compétitif et égal.

Alors afin d'obtenir un remboursement pour nos

bouteilles en votre possession, présentez les chez 
votre marchand local et 3c. vous seront remis pour 
ccs bouteilles d'ici la date ci-dessus énoncée.

Breuvages Liée
Embouteilleurs autorisés

PEPSI-COLA et KIST

ST-JEROME
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POJVTIAC... ce
qu'il y a de plus 

beau sur roues

SEDAN 4 PORTIÈRES 8 CYLINDRES CHIEFTAIN DELUXE

Contemplez cette voiture ravissante, cette élégante Pontiac Silver Streak 1950. 
Partout oil vous conduirez votre grosse Pontiac puissante, elle sera admirée et 
proclamera hautement votre bon goût ... et votre discernement, car sous de si 
beaux dehors il y a toute 1 intégrité de la suprême technique Pontiac qui se 
manifeste dans la conduite facile, la suspension confortable, la sûreté et aussi 
l’utilisation économique des célèbres moteurs à tête eu L.

UNE VALEUR GENERAL MOTORS
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SEDAN COUPÉ 2 PORTIÈRES FLEETLEADER SPECIAL

Que vous choisissiez la Fleetleader, la Streamliner ou la Chieftain, vous trou­
verez que la Pontiac offre beaucoup plus de valeur que ses rivales—dollar pour 
dollar, caractéristique pour caractéristique et dimension pour dimension. Voyez 
la Fleetleader Spécial—une ample Pontiac six places dont le prix est parmi Ica 
plus bas. (Examinez les grosses Pontiac luxueuses, offertes avec moteur 6 ou 8 
cylindres et avec la commande hydraumatique GM*—et vous conviendrez que 
chaque modèle offre une valeur merveilleuse!

* f acultative A mût additionnel

Dollar pour dollar,

1. Poi !Ëlé
<‘vt imhailahle

Lorrain Auto Ltée
813 rue St-Georges, Tels: 3551 -3252 Saint-Jérôme

2
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Saint-Jérome divise en fin de semaine
ST JEROME 8 — JOLIETTE 3

"Voilloncourt gagne sa première partie de la saison — Munro 
frappe s/n circuit de toute beauté — Suga, Charbonneau, Guérin 
et A. Malfara exécutent trois double jeux — Ut-Jérôme a une équi­
pe bien balancée — Assistance très considérable — Le Conseil Alu- 
nicipal est présent et est remercié du magnifique travail accom­

pli sur le terrain."

choriie st-Michej avec st-Jérôme Jr jj Gérard Côté et Mlle Albertine Mailloux à la
présidence de l’Association Sportive JSegentRaymond Aubry fait signer St- gue junior.

Michel comme instructeur de j L’equipe jérômienne - voulu 
son équipe — Roger Lefèvre si- i réserver une surprise aux fer- 
gne aussi. — L'entrainement est 1 vents locaux en retardant l’enga- j

par R. O. Desjardins
* •

I commence. — Le gérant Aubry 
satisfait.

En présence des autorités mu­
nicipales et devant une des plus 
grosses foules attirées par une 
partie de baseball, le Club St- 
(érôme a triomphé dans sa par­
tie d’ouverture locale pour la 
deuxième année consécutive. Il 
triomphe du Joliette au compte 
de 8 a 3, tandis que l'an passé il 
tvait disposé du Lachute par le 
score de 4 à 2. Bill Munro, K. 
Suga et Lefty Vaiîlancourt ont 
été les principaux artisans de la 
victoire en frappant le premier 
un coup de circuit comme il 
j’en est rarement vu a St-Jérôme 
et les deux autres en obtenant 
chacun une paire de coups sûrs. 
Suga s’eit aussi distingué en vo­
lant trois buts durant la partie. 
Sa rapidité sur les coussins est 
hautement appréciée par la fou­
le qui le manifeste par ses ap­
plaudissements.

Sur la défensive, le champ ex- 
.érieur a joué une partie parfai­
te tandis que dans le champ in­
térieur, Guérin. Charbonneau et 
Malfara se sont mis en évidence 
par la beauté et la vitesse de 
leur jeu sur le losange.

Le St-Jérôme a compté tous

tes points avant que le club ad­
versaire puisse en compter un 
seul. A la première manche Su­
ga a volé deux buts consécutifs 
après avoir reçu un but sur bal- 
-es et a compté le premier point 
sur un long ballon de Malfara. 
Le deuxième point de nos porte- 
couleurs a été compté par Billy 
Munro avec un coup de circuit. 
Dans la quatrième reprise Char­
bonneau a compté un autre 
point sur un hit de Vaiîlancourt. 
Deux autres points furent a­
joutés au compte dans la man­
che suivante par Suga et Munro 
qui comptèrent sur des coups 
de A. Malfara et de Manochio. 
La sixième manche fut bonne 
pour trois points. Charbonneau, 
Aubé et Suga croisèrent le mar­
bre; les deux premiers sur un 
hit de Suga et Suga sur un coup 
de Munro.

(pur Roland Cyr)

gement de St-Michel. Nous fé­
licitons la direction de l’équipe 
St-Jérôme Jr ainsi que les ai- 

1 -ections des autres équipes pour 
avoir choisi d'anciens joueurs de

Vendredi le 12 mai, 1950 eut I administratives qui lui ont valu 
lieu l'assemblée générale de l’As- j la confiance générale. Aussi c’est 
sociation Sportive Regent. I avec joie que tous apprirent sa

Raymond Aubry gérant du baseball pour diriger leurs é- 
St-Jerôme Jr a annoncé que son quipes dan; 'a ligue junior loca- 
instructeur pour la prochaine le; nous souhaitons également à

Charlie St-Michel tout le succès 
possible avec l’équipe St-Jérôme

Les visiteurs comptèrent leurs 
trois seuls points en accumulant 
cinq coups sûrs dans la huitième 
reprise et la joute se termina 
dans la neuvième manche par 
un double-jeu, le troisième ac­
compli par nos joueurs dans cet­
te partie.

saison avait été choisi. C’est une 
personne qui s’intéresse active­
ment aux sports dans notre ville 
depuis plusieurs années mais 
spécialement au baseball.

Charlie St-Michel une figure 
très connue dans le baseball lo­
cal a accepté les conditions de 
l’équipe jérômienne pour la 
prochaine saison de baseball qui 
débutera le 28 mai prochain. St- 
Michel est nés connu dans le 
baseball; on se rappelle qu’en 
1944 Charlie était avec Larry 
Beauchamp dans l’équipe qui 
jouait dans la ligue Métropoli­
taine et l’année suivante dans la 
•igue Laurenticnne du Nord. 
Charlie dans ce temps-là diri­
geait l’équipe comme coach sur 
les buts tantôt au troisième et 
au premier. St-Michel à une 
grande expérience tout comme

Jr-
Le gérant Aubry annonce éga- 

'ement l'engagement d’un autre 
joueur, ce joueur est Roger Le­
febvre. qui couvre le troisième 
but. Lefebvre comme tous les au­
tres joueurs a débuté dans la bal 
le-molle pour ensuite s’adonner 
au baseball, dans le 1er sport

M. George* Auclair, président 
sortant de charge, fit un résu­
mé des activités de l’année, et 
reçut de nombreux applaudisse­
ments. Il regretta de devoir don­
ner sa démission par suite de ses 
nouvelles fonctions et remercie 
tous ceux qui l'avait aidé dans 
;es offices, souhaitant le succès 
à son successeur, aux autres offi­
ciers et à tous les membres.

Aorès lecture du rapport fi­
nancier qui fut un des plus sa­
tisfaisant que l'Association ait

nomination. Un fait à noter 
c’est que M. Richer est le plus 
leunc président éiu jusqu’à da­
te.

Mlle Albertine Mailloux qui 
avait annoncé son intention de 
démissionner comme Présidente 
lors du banquet des ligues de 
quilles a dû, sur les instances des 
officiers et des membres, renou­
veler son mandat. Point n’est 
nécessaire de présenter Mllc- 
Mailloux, garde-malade dévouée 
que tout le monde connaît. L’en­
couragement qu'elie apporte à 

toujours été
jamais connu, M. Lucien Giral- 
Jeau. gérant du personnel fut ' tous les sports a 

mentionné i! a connu des succès ! appelé pour présider à l'élection inébranlable et continu. On sait
que Melle Mailloux est la Pré- 
S'dente-fondatrice de L'Associa­
tion et que son départ signifie­
rait une grande perte pour le 
Comité exécutif et pour tous les J 
membres. On comprend aisé- ; 
ment que c’est avec satisfaction I 
que tous apprirent qu’elle evait 
accepté de nouveau la présiden­
ce.

et connaîtra sans doute du succès des officiers, qui se fit au sein 
egalement dans le baseball. L’en- d'une atmosphère bien amicale.
traînement des équipes de la li- 1 ,i M. Gerard Richer qui fut pro­

posé par Mlle Mailloux commegue a débuté la semaine derniè- j
e et les gérants des équipes sont 

satisfaits de la tenue des joueurs 
respectifs. On mettra sous peu 
les derniers préparatifs en vue 
de l’ouverture de la .saison le 
28 mai prochain alors que le 
Ste-Marcelle visitera le Lecoue-

"Sî-Jérome" 
défai? "Luchina"i

Dominion Bridge

'es autres instructeurs de la li- dic-Nettoyeur.

ST JEROME 2 — EPIPHANIE 5

"St-Jérôme subit sa première défaite de l'année aux mains de l'E­
piphanie — Il est difficile à comprendre comment il se fait qu’on 
permette a un club de baseball senior de jouer sur un terrain sem 
blable. — N'eut été de cette cause le score réel de la partie aurait 
été de quatre à un pour St-Jérôme — Les explications a ceci sui­

vent plus bas."

Le Club de Baseball St-Jérô­
me a été défait au compte de 5 
à 2 à l’Epiphanie, pour ainsi su­
bir sa première défaite de l'an­
née. Les joueurs de St-Jérôme 
ont frappé un total de sept coups 
>ùrs, tandis que les adversaires 

■ n frappaient huit.
La clôture du champ droit à 

l'Epiphanie est a une distance 
d'environ 220 pieds du marbre.

Lorsqu'un joueur frappe la bal­
le par-dessus cette clôture, il a

plus proche point a frappé un 
i total de huit coups sûrs. En de- 
j meurant parfaitement impartial, 
i (ceux qui ont assisté à la partie 
! peuvent en témoigner) le Club 
i Epiphanie n'aurait obtenu sur 
j un terrain normal que trois coup 
j sûrs, dont deux deux-buts et un 
j simple et n’aurait compté qu’un 
1 seul point à la cinquième man­

che. Cinq de ,eurs coups auraient 
été des ballons dans le champ 
droit.

nouveau Président de l’Associa­
tion Sportive Regent fut élu à 
l’unauimité. On sait que M. Ri­
cher agissant comme Vice-Prési­
dent depuis deux ans avait ma­
nifesté un dévouement constant 
lui méritant l’estime de tous 
Au mois de mars dernier, M. 
Auclair étant appelé à s’éloigner 
de St-Jérôme. avait remis ses 
responsabilités dans les mains 
Je M. Richer à l'heure où les

disputent, tandis qu’à l’Fpipha: 
nie les joueurs de Flemming 
jouent la moitié de leurs par- _ 
ties sur ce terrain qui n’est mê- activités étaient nombreuses. Ce­

.......................... )ui-ci s’en tira glorieusement et
fit preuve de grandes qualités

me pas comparable à bien des 
terrains d’école et l’ouverture 
est toujours au même endroit,

droit à un but, deux buts ou

soit dans le champ droit. Ils ne 
cessent alors de pratiquer cc- 
-oin et c’est ce qui explique leur 
victoire de dimanche.

M. Albert Tessier, élu Vice- 
Président, est déjà familier aux 
méthodes administratives ayant 
cré successivement Président et 
Vice-Président de l’Association 
il y a quelques années et est pré­
sentement président de la Sec­
tion masculine de quilles. L'an­
née dernière, sans titre particu­

lier il seconda les officiers de 
i'Association pour le bénéfice 
clés membres. M. Tessier est 
donc qualifié {xmr apporter une 
aide efficace. il remplace M. G. 
Richer devenu Président.

M. Albert Gauthier élu 2ème 
Vice Président est également 
bien connu des sportifs puisqu’il 
est président de la Balle-Molle 
et actif depuis plusieurs années 
On ve rappellera qu’il occupa 
déjà le poste de Vice-président 
cie l’Association et fut le pre­
mier instigateur des équipes fé­
minines de Baïle-Molle. Son re­
tour a donc été salué avec joie. 
M. Gauthier est venu renforcer 
exécutif puisque l’an dernier 

l'Association ne comptait qu’un 
Vice-président.

Mlle Emma Sénécal dont la 
popularité n’c-st pas moindre 
puisqu’elle est la présidente des 
.igues féminines de quilles de­
puis quelles sont formées, a été 
réélue -Secréta :rc de l’Association 
Elle s’est assuré les services d'u­
ne assistante en ht personne de 
Mlle Aline Cadieux.

A LA SALLE DE QUILLES
ARMAND PARENT

LACHINF • Do.vn^r Bridge

L Moncton 134 156 96 386
1. Dondréa 103 155 109 367
E. Laurin 138 84 148 370
L. Conrhorn 105 155 119 379
J. Durcchcr 114 156 187 457

Total 594 706 659 1959

ÎT-JEROME

M Desjardins 125 112 117 354
A. Cadieux 176 140 159 475
J. DuFerron 142 151 144 437
Jean V.onettc 124 134 106 364
Jean Lascellzs 147 130 159 436

Total 714 667 685 2066
à suivre à la page 10

Les capacités de Mlle Sénécal 
comme secrétaire Sc sont révélées 

' lors de son a;cc-nsion à ce poste 
j en remplaçant M. Ernest Mot in 
j qui avair dû démissionner au J milieu de 1 «n dernier à cause 
d’un surcroît de travail.

un circuit selon que la balle pas- 
■e par-dessus la clôture en allant 
vers le champ centre, mais sans 
gard à la longueur du coup. 

Dans la partie de dimanche soir, 
le club Epiphanie (qui visible- 
son plus proche point a frappé 
tient pratique cette clôture a son

J.-W. CYR
<'<r, 3

Le rendez-vous des élégants

MERCERIE ET CONFECTION 
POUR HOMMES ET 

JEUNES GENS.

• Habits sur mesures

• Vêtements de travail

• Vêtements de toilette
3^ • Chapeaux, etc....

180 ET 182, LABELLE, TEL.: 4232 ST-JEROME

ÇZt

JJ Sk

Tous les coups sûrs de St-Jérô­
me ont été frappés dans l’encein- 
c du terrain, sauf un coup de 

A. Malfara qui a expédié une 
balle à environ 350 pieds du 
marbre et qui n’a obtenu qu’un 
but sur ce coup à cause que la I jeu. 
balle frappée a passé au-dessus 
de la section de la clôture qui 
ne permet qvi'un but. Sur n'im- 
porie lequel terrain aux dimen­
sions normales, ce coup aurait 
valu un circuit. Avec Manochio 
qui était alors sur les buts, ce 
coup aurait produit deux points 
et ainsi porté notre score à qua­
tre points.

A l’heure où vous lirez ces li­
gnes, l'Epiphanie aura alors 
joué une partie à St-Jérôme et

Nous ne tentons nullement de 
trouver un alibi pour la défaite 
Jes nôtres, au contraire soyez 
sans crainte et si l’Epiphanie ou 
tout autre club nous défait, c’est 
avec franchise que nous l'admet­
trons car les défaites comme' les 
victoires sont comprises dans le

4. A CL
Baseball Dimanche Le 21 Mai: 
Ravvdon vs S.Jérôme à lh.30 pm. 
St-Jérôme vs Joliette 6h.l5 p m.

Dimanche prochain le 21 mai, 
'e Club Ravvdon qui n’a pas con­
nu la défaite dans ses trois pre­
mières parties, viendra rendre 
>isite au St-Jérôme a lh.30 p.m. 
I umédiatement après cette par­
tie un autobus quittera le terrain 
pour Joliette où St-Jérôme doit 
jouer à 6h.l5 p.m. Il y aura

COURSES A STE-SCH0LÂST1QUE
Jusque là. cette charge avait 

été confiée exclusivement a des 
membres masculins. Mlle Séné­
cal montra une telle compétence, 
que tous furent unanimes à ré­
clamer sa réélection.

Mlle Fernande Cadieux élue 
Vice-Présidence est venue sur 
les rangs sur la suggestion de 
Garde Maillcux qui insista sur
>a nécessité d'initier une autre

L'ouverture du circuit laurentien se fera dimanche pro­
chain à Ste-Scolastique avec quatre classes au programme, un total j 
de S700 en bourses et pas moins de trente chevaux prendront part 
à ce meeting qui promet d’être un réel succès. Les classes sont les 
suivantes: un 2.30, un 2.26, un 2.23 et un 2.19 classifiés.

Comme on le sait Ste-Scolastique a été le théâtre d'événe­
ments de premier importance, plusieurs amateurs se souviennent, 
il y a déjà quelques années de l’exposition de Ste-Scolastique; les 
hommes à chevaux après avoir fait courir leurs chevaux durant ' possible de continuer sa tâche, 
la semaine de l'exposition de Québec, déménagèrent leurs écuries 1 Association puisse être assurée 
à Ste-Scolastique et on pouvait assister à des luttes des plus con­
testées et on se disait que c’était la dernière course, alors chaque 
propriétaire faisait donner le meilleur de son cheval et celui qui

: :

personne à ses responsabilités a­
fin que 1? jour où il lui sera im-

d'une admiristration adéquate.
âmere"" • i

beaucoup pour l’expansion du 
programme sportif. L’été der­
nier il a fortement appuyé la 
requête de l’exécutif pour l’a­
mélioration du terrain de Ten­
nis, et tout le monde sait que 
l'Association pourra compter sur 
sa collaboration.

. . m%, t l y./ I !•% *• ! iSSd J pe '. Jsa
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TISSUS DE PRINTEMPS
AUX NUANCES PLUS CHIC!

M. Lucien Giraldeau, gérant
remportait les honneurs pouvait s'en glorifier longtemps et on ^^l’A^Li^T^tT
peut s imaginer a quelle chaude lutte on pouvait assister; c est cet - ,, r. ,, , .• w , i j r - - jouter que M Giraldeau faitesprit que M. Lalande fera revivre cet ete et des dimanche pro- ^
chain les coursiers sont en assez bonne condition pour fournir 
du temps rapide et ce sera notre première chance de juger les pro­
nostics que les experts ont fait durant l'hiver, assis à côté du vieux 
poêle.

Les courses ne diffèrent pas des autres sports, car tout mar­
che pour le mieux durant la saison morte; mais après avoir vu 

. . , plusieurs chevaux à l'oeuvre en entraînement nous avons foi en ]
nous ne crojons pas nous trom- quelques places de libres pour ! la prédiction des connaisseurs, en tout cas c’est dimanche pro- i

ceux des suPPorteurs qu> dési-! chain que l'on verra ça à Ste-Scolastique. M. Marvyn Grover fils de M
Comme nous l’avons dit rien ne sera négligé afin que tout ! Hyman Grover a le titre de pré­

marche dans 1 ordre des règlements sévères seront appliqués dès i sident Honoraire de I’Associa 
le début en voici quelques-uns: premier départ à 2.30 heures pré- j rion. Nul doute que sa présence 
cises; à toutes les vingts minutes une course, et celui qui ne se ; au dernier banquet a fortifié la 
conformera pas à ces règlements sera soumis à l’amende; il y au- position de l’Association, a ga­
ra pari-Mutuel sur chaque course, il y aura pari quinelle sur deux j ianti son maintien et a été un 
courses. ■ heureux présage.

Les enfants seront admis gratuitement et en plus on leur i .
remettra un billet leur donnant une chance pour un tirage d’une ! ^ins‘
bicyclette donnée par Ubald Larouche marchand bien connu de
St-Eustache; et comme prix du programme une montre d’une 
belle valeur donnée par M .Aubin de Ste-Eustache ainsi qu’un bri- 

à suivre à la page 10

une défaite aux mains des nôtres
Il est inconcevable qu’un club 

ait le droit de jouer sur un ter­
rain semblable.

Quelques-uns diront: "Pour­
quoi nos joueurs n'ont-ils pas 
frappé à cet endroit". La ré­
ponse en est bien simple: c'est 
que nos joueurs cherchent à 
frapper où il y a des ouvertures 
dans le champ adversaire et ce­
ci durant toutes les parties qu’ils

rent accompagner le club.

Abonnez-vous à 
L'Avenir du Nord 
le plus renseigné 

de la région

BUNGO! — BUNGO!
Tous les lundis soirs, à 8 heures 30, à la

Salle des Chevaliers de Colomb
De nombreux prix sonr distribués tous les soirs !

ENTREE GRATUITE !

l’Association Sportive 
Jsegent avec ses officiers élus 
pourra contribuer au développe­
ment des sports à l'entière satis­
faction de- tous les membres.

Vous aurez de la difliculu- .1 décider quel est le tissu qui vous plaît le 
mieux parmi rassortiment complet de la maison \\ . K. JOHNS I ON 
«: COMPANY! Nouvelles (excures, nouvelles dispositions et gamme 
complète de nouvelles nuances de printemps au choix, l asser
bientôt chez votre marchand W. H. JOHNS ION et commandez le 

sur mesure que vous ayez jamais eu.plus beau complet

Brosscan & Marchand
L T E E

Vendeurs pour le district 

AUTOMOBILES:

Chevrolet et Oldsmobile
CAMIONS:

Chevrolet et Maple Leaf 
PIECES ET ACCESSOIRES 

authentiques G.M.C.

J.-W. CYR
Tailleur - Mercerie

180 - 182 RUE LABELLE, TEI..: 4232 ST-JEROME ;

TéL: 3758
977 rue Labelle, Saint- Jérôme

1 U.;

Le printemps s'en 
vient ! ! !

Pour un nettoyage parfait 
et une livraison rapide

W
Signalez 4331

NEW METHOD ENRG.
241 RUE ST-GEORGES, ST-JEROME

Les présidents des sports sui- 
j vants ont été élus: Tennis: M. 
■ Germain Sigouin. Mlle Denise 
; Beauséjour. Balle Molle: M. Al- 
belt Gauthier. Bowling: M. Al­
bert Tessier, Mlle Sénécal. Les 

j autres officiers ainsi que ceux 
du Badminton, Ping Pong, Cro­
quet seront choisis plus tard.

Les préparatifs sont déjà com­
mencés pour le terrain de Ten­
nis, et les officiers espèrent pou­
voir annoncer l’ouverture pro­
chainement. Les {personnes dési- 
■iint s’abonner peuvent appeler 
les officiers ci-haut mentionnés.

(comm. )

Æk
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VENEZ VOUS RECREER...

i’Hotel Du Bonnet
(ANCIEN CLUB DH GOLF DE SAINT-JEROME)

PAUL LAFRENIERE, PROP.
ORCHESTRE DE DANSE

B I R E R E ^ tous les soirs ‘ | REPAS COMPLETS
et i j ERRASSE - VERANDA | (Commercial

^ .... , Chambres avec eau T , °11 .
....... —-------- £ J a la carte)LUUrame. yyyyy! t

RECEPTIONS — NOCES —

V I N

ra>
ï^k BANQUETS

Tels: 4219 - 9475

Saint-Antoine des Laurentides
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★ LA PHARMACIE LA MIEUX 
ASSORTIE ET LA PLUS IMPORTANTE OU DISTRICT 

vJS*- ★ ORDONNANCES DE MESSIEURS 
LES MÉDECINS REMPLIES AVEC SOIN.

Tel. 3571. .V-- ■. A - V- <•' , ■ '
41 RUE ST-GEORGES, SAINT JEROM

LIVRAISON RAPIDE
PAR "JEEP" DE 8 H.30

, DU MATIN A 6 
L HEURES DU SOIR i

LE SOIR, SERVICE 1
RAPIDE DE DEUX J

MESSAGERS, 
JUSQU'A 9 H.30
■MÉi j mmgmàjààiM

!44KSKwQtel!iô5

U THEATRE DU NORD PRESENTE .4 Sle-Adéle

"LE DROIT DE L'ENFANT" LA SEULE MAISON DE GROS DE LA REGION DANS
“Le Droit de l’Enfant ", que le 

Théâtre du Nord mettra à l’af 
fiche demain, est une adaptation 
dnématograpuique du roman de 
Georges Ohnet réalisé par Jac­
ques Daroy.

L’industriel Jacques Hébertin 
est très dévoué à sa femme, à sa 
fille ef. à son usine où il cherche 
toujours perfectionnement et in- l’enfant, 
vention nouvelle. Alors qu’il pré- l’autre, 
pare la dernière expérience con-1 
chiante ei qu'il touche au but, il 
découvre que sa femme lui est in­
fidèle. Il interrompt tout, rentre 
chez lui et aurait étranglé sa fem­
me sans l’intervention de sa fille.
Jacques consent à garder sa fem­
me avec lui jusqu'au mariage de 
leur fille, pour le bonheur de cet­
te dernière. Quelques années plus 
tard, quand la fille se marie, Jac­

ques qui n'a cessé d'aimer sa fem­
me lui pardonne.

Après “Le Maître de Forges” 
qu’il interprétait déjà, voici à nou 
veau Jean Chevrier dans un film 

j adapté d'un autre roman de G. 
Ohnet. On y retrouve la bourgeoi- j 
sie ascendante et la noblesse dé­
cavée aux prises à travers un dra- j 
me familial à quatre personnages 

le mari, la femme et

LES PRODUITS ELECTRIQUES

A LA JEUNE CHAMBRE
CONSTITUTION AMENDEE

M. Maurice Girard, vice-pré- fut appuyée par toute l’aisenl- 
sident de la Fédération des blée à l'unanimité.
Chambres de Commerce des Jeu- j Cette soirée d’étude de mardi 
nés de la province de Québec, était sous la presence de M. Pier- 
ancien président de notre Cham­
bre cadette locale et encore l’un 
des membres les plus actifs, a 
donné un avis de motion lors 
d'un assemblée spéciale des

Le thème de ce film est un de 
ceux qui ne vieillissent pas: les 
droits de l’enfant ont la même 
force aujourd'hui qu'à l’époque 
où Georges Ohnet écrivit son ro­
man.

Le “Droit de l’enfant" vsera à 
l’affiche pour une semaine corn- 
plète au théâtre du Nord à par- j 
tir de demain.

technique d'Hollywood apparaît 
.Surtout dans l'enregistrement 
des sequences musicales. Le son 
est d’une finesse d'enregistre­
ment rarement rencontrée.

On verra là un grand specta­
cle en Technicolor où l’intrigue
sentimentale sert, avant tout, à 
amener, avec le plus de souplesse- 
possible, les diverses attractions 
ont le célèbre pianiste José ltur-

re Prévost, le nouveau président
de la jeune Chambre, qui a rem- _____
placé M. Bernard Parent dont bi, l’orchestre ôe Cugat, etc... 
le- travail en dehors de- la ville i 
,ie lui permettait plus d’occuper KOD1N HOOD DANS LE 2ème 
cette fonction. Le thème de l’as- | FILM
•emblée était: "Qu cst-ce qu’une ____
Chambre des Jeunes active et .ViTe- ^ ^ V°-
progressive ? Méthodes, obsta- LLLRS , le chevalier Allen 
les.’’ M. P.-H. Lavoie, secrétai- Claire et sa soeur Marian sont

membres de cet organisme- jérô- 
mien mardi soir dernier, pour 
amender la constitution et chan- 
ge-r la date des élections annuel-
,es. Avec la constitution actuelle ............................ ..................
de la Chambre, les élections ont rt. ]a Fédération provinciale, sauvcs par Robin des Bois (J. 
lieu en juin et le nouveau con-j tlajt l’invité d’honneur. I.e pré- **aJU* Robin e-t Allen s intro- 
seil n'entre en fonctions qu'au $iJtnt u fait marcher ronde- nuisent dans le chateau ennemi

ment l'assemblée, pour se servir “° Nottigham et en repartent 
J'une expression populaire, et il “Prcs tnen des combats avec 
a donne aux différents comités • Lhristabcl qui, fiancée à Allen, 

n stimulant pour reprendre les

Toujours un bon programme
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Vendredi — Samedi ]9 et 20 moi

GREGORY PECK — DEAN JAGGER
dans

"TWELVE O'CLOCK HIGH"
et au même programme

JANE WYMAN — DENNIS MORGAN
dans

"THE LADY TAKES A SAILOR"
Dim. — Lundi — Mardi 21, 22 et 23 mai

Deux superbes films en franc

POUR LA 
EN

PREMIERE

FRANÇAIS
FOIS

f \
au même programme

JOHN HALL

ADELEaJ.LRGENS •
"LE PRINCE DES VOLEURS

en Technicolor

J. N. MICHAUD 
Gérant

Il nous fiit plaisir de vous 
j présenter cette semaine une im- 
j portante matron d'affaires de 
Ste-Adèle. Les marchands lo- 
faux surtout seront sans doute 
intéressés d’apprendre qu'ils 
peuvent trouver à Ste-Adèle mê­
me tous les produits et accessoi­
res électriques du marché actuel, 
au prix du gros. En effet, depuis 
qu«ique temps, M. J. D. Brault, 

! homme d’affaires très en vue de 
j cette jolie localité voisine des 
: Laurentides. a établi une mai- 
I son de gros, la se-ule du genre 
j dans la région. BRAULT & 
j FILS ENR. sont les seuls repré- 
j ^entants en gros de la région 
pour les produits General Elec- 

| trie, marque preferee des cons- 
1 .ructeurs et des entrepreneurs.
| Les marchands peuvent main­
: tenant se procurer tous les pro- 
j duits General Electric à Ste-A- 
dèle simplement en téléphonant 

i à 3682. *

j. D. BRAULT 
Propriétaire

voyageur, possède plusieurs an­
nées d’expérience dans cette Ii- ! a
gne, dans la vente et le service, 
et est prêt à aider de ses pré­
cieux conseils les marchands, 
entrepreneurs et constructeurs.

Le magasin est ouvert tous les 
jours et le vendredi soir; la li­
vraison très rapide, se fait au 
moyen de deux camions de ré­
cent modèle. Tous les marchands 
de meubles ou d’accessoires é- 
.ectriques peuvent se procurer 
rous les produits General Elec­
tric en gros, aux mêmes taux et 
aux mêmes conditions qu'à 
Montréal. Il ne fait aucun doute 
que la proximité d’un magasin 
d’accessoires électriques en gros 
rendra de grand» services aux 
marchands Saint-Jérôme et 
des localités environnantes qui 
étaient obligés auparavant de 
commander à Montréal leur 
marchandise et payer plus cher 
avec des frais de transport. C’est 
surtout pour cette raison que 
’’L'Avenir du Nord” tient à si­
gnaler à ses nombreux lecteurs, 
l'existence d'une telle maison

ASDREGAGNON 
Voyageur

mandent souvent de faire appel 
la population de Saint-Jérô-

dans le comté de Terrebonne.

j Le propriétaire de cette im- 
i portante maison de gros, M. J.
; D. Brault, est entoure d'un per­
! sonnel compétent. Le gerant du 
j magasin, M. J. N. Michaud, bien 
; connu à Saint-Jérôme étant le ; Une seconde raison devrait in* 
gendre de M. Orner Langevin, j citer les marchands de la région 
est un jeune homme qui a vite à acheter chez Brault et Fils

Fnrg,acquis une solide compétence en 
électricité. M. André Gagnon,

de Stî-Adèle. Les com­
merçants de chez nous nous de-

me et de la région afin qu’on 
uchèt» tout ce dont on a besoin, 
chez nos ma-chands locaux. Eh 
bien! nos marchands ont main­
tenant la chance d'encourager à 
leur tour un commerçant en 
gros de chez nous. Il leur en 
coûtera moins cher, parce qu ils 
n'auront pas de transport à payer 
et d’autant plus que M. Brault 
offre les mêmes taux et les mê­
mes conditions de vente qu'à 
Montréal. Or peut trouver chez 
Brault et Fils Enrg tout ce que 
l’on peut obtenir en fait d’ac­
cessoires électriques de toutes 
sortes; on trouvera là un per­
sonnel courte is et une livraison 
rapide.

Aidez un autre commerce qui 
participe au développement et 
i l’avancement de la région des 
Laurentides; il mérite l'encoura­
gement et le support des hom­
mes d’affairrs de toute la ré­
gion des Laurentides.

Dues egalement à vos amis 
que Brault et Fils Enrg est si­
tué -ur la route No 11, à Ste- 
Adèle, un peu plus haut que 
l’hôtel Laliberté. Et allez faire 
une visite; vous serez convain­
cus de la justesse de nos préten­
tions.

mois de septembre suivant; “au 
cours de ces mois d’été”, disait 
M. Girard pour appuyer cette 

( réforme, le conseil sortant de 
| charges ne travaille plus car il 
| sait qu’il est remplace; et le 
i nouveau conseil ne peut se met- 
| ire à l'oeuvre immédiatement 
. car il n’est pas officiellement en 
! fonctions." Cette proposition

activités négligées depuis quel­
que temps.

Suivez chaque semaine dans 
notre journal le bulletin hebdo­
madaire de la jeune Chambre, 
On constatera.

devait être- mariée contre son 
grc au baron Tristan.

11 y a dans ce film de nom- 
bieux combats singuliers ou dé­
groupés auxquels h» caméra 
donne, par des plans rapides, 
soit d'ensemble, soit rapproches 
une grande diversité. Un bon 
point également aux decors qui, 
contrairement a certaines pro 
ductions de ce genre, en sentent 
nas le carton-pate.

John Hall est un Robin Hood

.-elles d'honneur, et prêtera aux Song”, “Yo to Amo Mucho" et 
trois jeunes filles de superties “Goodnight Sweetheart".
capes de fourrure. Roland Théo- ... . . .• f E i i„ C est 1 hitoire d un ambassa-ret hnrg., donnera de magniti- , ....... ,... . ’ . • . d • . deur américain a Mexico et de. ues chaussures a la Reine et a .... . ._ ______ sa fille de quinze ans. b eerie a , ----------------- -----^ su,'antL$- fleurs Mexico” est une comédie musi- ««Aletique et souple. Adele Jcr-
donnees par M. Armand Dubc, ^ ^ grande vak.ur prEStntéc ̂ ans un« )eun* « chà-

I en des décors merveilleux. telame du XVIlle siècle. Patri­
cia Morison a un jeu discret et 

Le metteur en scene George -,rès sûr. Et ce film en Technico- 
Sidney, après un début char- lor dans l'ensemble est plein de 
inant et fantaisiste en dessin a- ' ■

fleuriste.

Les deux premières "Miss 
Saint-Jérôme” avaient été, en 
I9à7, Mlle Marie Filion et en 
1918, Mlle Jeannette Latour, 
présidente actuelle du comité- 
féminin de la Jeune Chambre.

nime. a fait un film somptueux, 
surchargé de decors riches, de

CONCOURS POUR LE CHOIX
DE MISS SAINT-JEROME

ORGANISE PAR LA CHAMBRE DES JEUNES — CANDIDA­
TES — VOTATION PAR LA VOIE DES JOURNAUX 

LOCAUX — ON A JUSQU’AU LUNDI, 29 MAI, A MIDI, 
POUR VOTER

Mercredi — Jeudi 24 ef 25 mai
ERROL FLYNN — ALEXIS SMITH

daus

"MONTANA"
« • *

en Technicolor
et au même programme

IDA LUPINO — HOWARD DUFF

"WOMAN IN HIDING"
en attraction supplémentaire

JOHN McCALLUM — GORDON JOHNS
dans

"MIRANDA"
f m • t

Service de vaisselle de 68 pièces
"DU BARRY" en or 22 carat

Offert aux dames tous les jeudis et Vendredis

Cette année encore, comme 
elle l'avait fait en 1917 et 1918, 

i la Chambre de Commerce des 
' jeunes de Saint-Jérôme organi­
se, à l'occasion de sa Semaine 
d’Embellissement, du 28 mai au 
3 juin, un grand concours de 

1 popularité à l’issue duquel, le 
samedi soir, 3 juin, au Manège 

j Militaire, sera couronnée “Miss 
Saint-Jérôme 1950”. Un comité 

! spécial pour ce concours a été 
I formé au sein de la Chambre; 
i» président en est M. Georges 
Sigouin.

Lé toînité est en train de tra­
cer un programme complet en ce 
qui concerne l’embellissement 
proprement dit. On procédera, 
encre autres, à la distribution 
dans les écoles de la ville de 
feuillets sur la propreté et le 
nettoyage comme moyen excel­
lent de prévenir les incendies. 
Le président de la Chambre ca­
dette, M. Pierre Prévost, et M. 
Georges Sigouin ainsi que d'au­
tres personnalités jérômiennes, 
prononceront ,au cours de cette 
semaine, des allocutions de cir-

1950”. Ce sont Mlles Louise 
Beauchamp (bureau. Dominion 
Rubber); Aimée-Rose Dupras 
(bureau, Dominion Rubber); 
Carmel Forget (bureau, Regent 
Knitting); Gilberte Labelie 
(Salon Symone); Huguette Le- 
çault (bureau, Laurentian Tex­
tile); Jeanne - Mance Tétreault 
(Centre Médical); et Thérèse 
Waddell (bureau, Bell Telepho­
ne).

Voici comment on procédera 
pour l’élection de la Reine de 
-opi’larjté;

Dans les éditions de cette se­
maine et de la semaine prochai­
ne (19 et 26 mai) des trois 
journaux locaux, L'Echo du 
Nord, L'Avenir du Nord et Le 
Progrès de Terrebonne, on trou 
vera, en première page, un cou­
pon qui servira de bulletin de 
vote. Tout le monde est invité 
a découper ce coupon, à y ins­
crire le nom de la candidate pré­
férée de même que le nom et 
radresse de l’envoyeur, et à pos 
ter le tout à l'adresse suivante, 
"Concours de Popularité, Cham-

constances au collège et dans les irre de Commerce des Jeunes, 
écoles. : St-Jérôme". On pourra volet

Il y a sept candidates au titre autatit de fois qu'on voudra, 
envié de- “Miss Saint-Jérôme mais chaque enveloppe ne devra

pas contenir plus de trois bulle­
tins de vote. Il est essentiel que 
les votes parviennent par la pos­
te au comité du concours.

La date finale pour la récep­
tion des bulletins de vote sera 
le lundi, 29 mai, à midi. Les vo­
leurs doivent inscrire leurs noms 
c-t adresses sur le bulletin pour 
que celui-ci soit accepté. On 
peut être assuré-, à ce sujet, que 
ia plus grande discrétion régne­
ta lors, du comptage des bulle­
tins et que les noms des voteurs 
ne seront pas divulgués.

Miss Saint-Jérôme 1950 sera 
couronnée solennellement, dans 
la soirée du samedi, 3 juin, au 
rours d’une grande danse au Ma­
nege militaire. A la même occa­
sion, on procédera au tirage 
d'un prix de dix dollars parmi 
les bulletins de vote, et le ga­
gnant sera le voteur dont le nom 
sera inscrit sur le bulletin dési­
gné par le sort.

La semaine prochaine, les trois 
journaux locaux publieront les 
ohotographies des jolies et char­
mantes candidates.

Les deux jeunes filles qui au­
ront obtenu le plus de votes a­
près Miss Saint-Jérôme l’accom­
pagneront, lors de son couron- 
.itment, à titre de Demoiselles 
d honneur.

La maison Jean-Paul Beau­
lieu fera don a la Reine de Po­
pularité de sa robe de couron­
nement; la même maison four­
nira, à un prix exceptionnelle­
ment bas, les robes des Demoi-

Qui sera Miss Saint-Jérôme foules nombreuses. La virtuosité 
1950? Il appartient à la popula­
tion de notre ville de le décider 
en prenant une part active à cet 
intéressant concours.

mouvements et de pistoresque.

Communique.

Nouveau
dépositaire

"Chez Raoul", (Raoul Pilon), 
coin Brière et Saint-Joseph, 
vend “L'Avenir du Nord” depuis 
quelques semaines. Les lecteurs 
de notre journal qui résident 
dans le quartier St-Louis peu­
vent se procurer leur journal fa­
vori chez ce nouveau dépositai­
re.

Décès de Mme 
Joseph Âmpleman 

à Lachute
Lachute. (D.N.C.) — Nous ap­

prenons le décès de Mme Joseph 
Ampleman (née T. Quenneville) ■ 
survenu ici le 12 mai. La défunte 
était âgée de 67 ans.

Elle laisse ses filles et brus, 
MM. et Mmes Ernest, Gaston, Gé­
rard et Jean-Paul Ampleman; sa 
mère, ses soeurs: Mmes A. Bar­
rette. A. Charbonneau, J. Bodfill, 
A. Bonner et Mlle Rose Quenne­
ville; un frère: M. T. Quenneville 
et plusieurs petits-enfants, ne­
veux et nièces.

Les funérailles ont eu lieu, lun­
di matin, en l’église Sainte-Anas- 
tasie de Lachute.

Féerie à Mexico 
au théâtre Rex

“Féerie à Mexico", quipren- 
dra l'affiche au théâtre REX, dès 
dimanche met en vedette Walter 
Pidgeon, José Iturbi, Ruddy 
McDowall, Jane Powell, Illon-a 
Massey et Xavier Cugat. Ce film 
comporte une série de chansons 
à succès, notamment; "Some 
one to Love", "Italian Street

Nouvelles heures de bureau
Tous les jours de 9 heures a.m. — 5 heures p. m. 

SOIRS: lundi - mercredi - vendredi: de 7 h. à 9 h.

ANDRE RACINE, O.D.
SPECIALISTE - OPTOMETRISTE

316, St-Georges — Téls: Bu. 4513, Rés. 6105 — St-Jcrôme

p.m.

— Grande Soirée Canadienne —

DIMANCHE SOIR, LE 21 MAI 
A la salle paroissiale- de Saint-Antoine des Laurentides

•
Sous le distingué patronage de M. l'abbé T. Paquette, curé

•
Invité d’honneur: FERNANDO SOUCY, le roi du violon, 

artiste de la radio.

Théâtre du Nord
430, LABELLE TEL: 3520

Samedi, Dimanche, Lundi, Mardi, Mercredi, Jeudi 
Vendredi — 20, 21, 22, 23, 24, 25 et 26 mai
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au meme programme

Wonderful Songs 
In a heart­

warming story!

Jeanette
MacDONALD
HO ro CLAUDC

NOLAN-JARMAN, Jr.
LASSIE

LFWIS STORE-CERCf KILBRIDE

ADMISSION

Samedi ef matinee: . .
taxe comprise 

Dimanche et soirée . .
taxe comprise

HEURES DES REPRESENTATIONS

LUNDI à VENDREDI en soirée SEULEMENT com­
mençant à 6 heures.
SAMEDI et DIMANCHE de 1 heure à 11 heures.

Chocolats
LAURA SECORD,

TONIOUTNEO-CHEMICAr 
FOOD,

ou goû#

BETTY ANN 
Commandes 

postales

PRODUITS DE BEAUTE 
Harriet Hubbard Ayer 
Elizabeth Arden 
Barbara Gould

Un luppMm»*» 
Intégral at itonomlqva 

l du régime alimentaire* 
tompoté éa
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exécutées
avec

soin

Max - Factor
Jasmine
Gardenia
Adrienne
Chen -Yu
Coty
Yardley
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